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Il est possible que la Grande-Bretagne luge nécessaire 
d’envoyer une flotte de guerre en Eitreme-Orient

Les quatre-vingts ans
de Mgr L.-A Pâquet

Mgr Louis-Adolphe Pâquet entre aujourd'hui dans sa reusement droit. Il a lui-même rappelé la hiérarchie des 
quatre-vingt-unième année. Nous ne voyons pas qu'on objets à poursuivre. Mais, sachant l'essentiel et dévoué
lit nulle part décidé de célébrer cet anniversaire. Le grand tout d’abord aux Causes suprêmes, il n’ignorait non plus . c-ipnre m m « _ ^ .
vieillard n'a.me ni le tapage ni la publicité. Il a passé sa aucun des droits naturels des peuples, ni pat quels liens, j ^ P, gWood coaIlsldèreni VjPflZlf'Zlffllfefl OÉ* CIlCI tïït H ^ 1 1 fi
vie au milieu de ses livres,.servant Dieu et les siens sans j dans certaines circonstances déterminées» ces droits peuvent qUe pour leur faire la guerre, met- j ^ ^ %r Mm Ww MM cû* CM m MM
tecbetcher les hommages ni les témoignages de gratitude- se rattacher à une Cause plus haute encore et en favoriser ire en échec leurs répréhensibles

Ce n’est pas une raison pour que, rapidement, nous ne le progrès. i lentatives, les divers corps de poli-
rappelions un peu de ce que nous lui devons. - Nous, Aussi bien. les Franco-Ontariens par exemple, "’ont-ils j
cela signifie non seulement les catholiques et les Canadiens pas compte dans le monde d ami plus flesoue. j (]e collaboralion. Jusque-là, rien à
français de ce pays, mais encore tous ceux qui ont le culte ÿ i redire. Mais le chef de Toronto, M.
du travail, de la grandeur et de la beauté. On n'a pas écrit encore l’histoire de la lutte scolaire Draper, a aussi parlé d'unification.

„ „ v. franco-ontarienne; mais tous ceux qui l'ont suivie d’un entendre plr la que les di-
Mgr Pâquet est d'abord un philosophe 11 s'est formé à i Peu près savent de qud prof°nd scnnmcru tcli.Sieux ellc. ! munidpaux Vorps VrovdiciTux' ! ch 
Mgr 1 aquet est d abord u p . p . , . ' s’insoirait. et quelle importance proprement religieuse lui Hevraipni vnnmrftrp a l'aninrii,. ^-"am“erla

La Grande-Bretagne aurait adopté une attitude plus ferme à l'endroit du Japon 
si la situation n'avait pas été aussi critique en Europe

LONDRES, 4 fC.P.) — Le premier ministre Neville 
in a déclaré aujourd'hui au cours d'un débat

n i « j * Tl ^ ''JT"............... .............o ------ .ÏC UCVliUCUl auuilictlic «t 1 (iuiuiltc j , .... \ LJ/*Rome sous les plus grands maîtres. Il a etc cnez nous 1 un attnbu3i£nt ,es chcfs de la résistance. _ Croyez-vout, ; de la police fédérale, reconnaître j sur la politique étrangère a la chambre des Communes 
des meilleurs ouvriers du thomisme. A quatre-vingts ans, j___ ],iin ^.<>iiv {an„tiauemeM na. ; celle autorité comme leur étant su- qu'l! est possible que la Grande Bretagne juge neces-, . , i i nous disait l’un d’eux, ctoyez-vous, si fanatiquement pafavot.se d une exceptionnelle puissance de travail il con-1 ^ p ^ ^ ctoyez.vous que moit
tmue son rude, son fécond labeur. 11 est president de me se(ait jeté à fond dam cette bagatTe.
1 Academie canadienne Saint-Thomas d Aquin et c est lu, ^ ,f. conVaincu de son p[ofond inlérêt reli.
qui. cet automne comme aux sessions precedentes, pto- ; Aussj bien ]es biljngues ont e|les formel.
nonceta 1 allocution d ouverture. Cette perseverance dans | f , r-»____ i._ _ji. i_______

coopération peuvent pourtant se

,, ,, , , , ■ • lement consacrées à Notre-Dame du Cap, dès les premières
1 effort commande toutes les admirations. : , j , u , -n; heures de ia bataille au jour qui marquait un succès reia-

L’oeuvre maîtresse de Mgr Pâquet, ses six volumes de j tjf mais ,-onsidérable, c’est à Notre-Dame du Cap que les
Commentaria sur la Somme de saint Thomas, n'est guere , d(, ,a mjnorit£ ont solennellement porté leur ex-voto provinces au profit rte 1 admir.is-
familière. on l’imagine, à la grande foule. Cela nous dé- de gratitude. dans i')ntervalie, Mgr Hallé était allé à «ration centrale. Collaboration et
passe. Mais les Commentaria sont l'un des très rares ouvia- i paray_ie-Monial, ks consacrer au Sacré Coeur et l’on sait
ges canadiens qui aient obtenu à l’étranger l'audience d'un que]1„ croisadcs de prières ont été organisées pour leur 
public relativement considérable. Les sujets qu'ils traitent | défense.
intéressent tous les philosophes et les théologiens, en quel- ; Ccci suffit: à marquer dans quelle lumière ks chefs de 
que pays qu ils habitent. Ils ont été rédigés dans la langue ja |.js|stance voyaient cette lutte. Mgr Piquet leur a 
qui est familière à la plupart d’entre eux, et c’est pourquoi | apportj publiquement l’appui de sa science et de sa haute 
on ks retrouve dans ks grands séminaires, par exemple, autorjt^. on n£ fonnajtra probablement jamais toute 
de plusieurs pays. C est pourquoi, il n y a pas très long- j’jtendue des services qu'il leur a rendus. Mais son nom 
temps encore. 1 auteur devait faire de cette oeufre monu-1 eJt jnscrlt au piU5 profond de leur coeur, 
mentale une édition nouvelle. sf. %.

périeure? Il y a longtemps que. dans saire d'envoyer une flotte de guerre en Extrême-Orient
tous les domaines, l’on mentionne " ' ' i "................ ‘
Tonification, la centralisation1. Une 
propagande en ce sens se poursuit 
sans répit. D’aucuns v„nt même, 
chaque fois que l’occasion s’en pré­
sente, jusqu’à réclamer l’union 
législative, l’amoindrissement tout 
au moins du pouvoir législatif des

* *

qu'il surgisse une situation nécessitant l'envoi d'uns 
flotte en Extrême-Orient. Toutefois, dit-il, nous pré­
férons de beaucoup régler nos différends avec le Japon 
par voie de négociations, à la condition que nous puis­
sions le faire sans sacrifier ce que nous considérons

en certaines circonstances", il a laissé entendre que comme des principes fondamentaux. Le recours à la 
la Grande-Bretagne aurait adopté une attitude beau- force mettrait en danger la securité des nationaux 
coup plus ferme vis-à-vis du Japon si la situation anglais dans les régions occupées de lo Chine et le 
n'avait pas été aussi critique en Europe. j gouvernement a tenu compte de ce facteur.

J'entends parfois des députés, dit M. Chamberlain, Même si nous étions résolus demain à aller jus­
qu! demandent pourquoi nous ne faisons pas ce qu'ont ! qu'au bout, nous ne pourrions probablement pas pro­
fait les Etats-Unis. Est-il nécessaire de souligner qu'il téger ces gens — nous ne pourrions certainement pas 
existe une différence fondamentale entre les Etots- \ protéger un bon nombre d'entre eux. Je crois que nous
Unis, qui sont Isolés de l'Europe, et nous? Même en avons le devoir de tenir compte de cet élément de la

pratiquer sans aller jusqu’à l’uni-1 présence des insultes et des dommages que les Jopo- situation et de ne pas les mettre, si la chose est pos-
fication et la centralisation. i nais ont infligés à nos compatriotes en Chine, nous sible, dons une situation pire que celle ou ils se trou­

vent actuellement,
(Il y a environ 20,000 nationaux anglais qui habi- 

j tent lo Chine et la plupart se trouvent dons les régions

■ . j l i£ [devons nous rappeler qu'il y a des limites à ce que
Le permis ae enautreur [nous pouvons foire pour venir en aide à nos nationaux

Le même congrès des policiers en Extrême-Orient,
dnt^?m^aauinCPstrefaitSxd,UPrdrt1lcr LA FLOTTE BRITANNIQUE EN EXTREME-ORIENT °ccuPécs par I«JqP0'1' On compte une population bri- 
au regime qui est tait aux connue tanmque sensiblement égalé dans la colonie anglaise
cliefS de poUce'<d’OUa\va,° M.^john A l'heure actuelle, nous n'avons pas en Extrême- de Hong-Kong sur la côte méridionale de la Chine). 
Barlow, s’étonne que le moindre Orient une flotte supérieure à celle des Japonais. Nous Le premier ministre a rendu hommage à l'ambos-

II n’y a pas chez nous d’écrivain d’une plus noble élé- 
Mais Tune des caractéristiques de Mgr Pâquet. c’est gancc que Mgr Pâquet. C’est l’élève des classiques fran- 

sûremenr d’allier aux plus hautes spéculations intcllec- j çais et latins. Comme il a des yeux pour voir et qu’il tient 
tuelks, à celles qui dépassent toutes ks contingences de | par toutes ks fibres de son être au pays canadien, il lui 
temps et de pays, le souci aigu des questions contemporai-1 est arrivé de jeter à travers ses grandes études des tableaux

débit de crème glacée, avant d’ob- 
tenir l’autorisation de faire com­
merce, soit soumis à une inspection 
rigoureuse alors que l'automobilis­
te. qui peul metlre en danger, s’il 
est incompétent, la vie du piéton 
et des autres automobilistes, ne

nés, des choses de son pays. | de nature qu’on en détachera peut-êtte pour la plus grande s°i| fîu’® de bien minces for-
Cc philosophe familier des anciens' n’a jamais perdu j joie des écoliers de demain. Déjà ses pages sur ks destinées ; |àhu;uip^môtettrs.nS(:elâ

contact avec ks réalités actuelles. Il a voulu appliquer à | de notre peuple sont classiques. Le fond chez lui est | clevrait se faire à intervalles ré-
la solution des problèmes qui se posaient dans son propre! d'une telle richesse, d’une telle importance, qu'il a un peu ' guliers, chaque année. Voies urbai- 
pays ks principes généraux de son oeuvre. De là la sériel fait oublier la forme. Mais ceci même établissait que cette | nés et grandes routes seraient ainsi
d'études philosophiques et sociales publiées en français et I forme était digne de la substance qu'elle enveloppait, : de rouler; <]es vri
qui n'ont pas encore d'équivalent dans notre littérature. | qu'elle s’y adaptait parfaitement; et c'est peut-être le plus|hicules défectueux devraient subir 
On y cherchera longtemps des règles de conduite j grand éloge que Ton puisse, de ce point de vue, faire à un les nécessaires réparations. De plus, 
et de la matière à justes réflexions, i écrivain d’idées. '

Les circonstances ont voulu que Mgr Pâquet, dans sa ' ^ ¥ Hé
pleine maturité, se trouvât plongé dans Tune des périodes Au philosophe de si haute valeur, au prêtre vénéré dont

Ton a su dire qu’il était le premier prêtre de chez nous.

avons ici une telle flotte. En certaines circonstances, sadeur anglais au Japon, sir Robert Craigie, qui, dit-il, 
nous pourrons juger qu'il est nécessaire d'envoyer une poursuit à l'heure actuelle les négociations avec habi- 
flotte en Extrême-Orient. Ce n est pas une menace, | leté, sang-froid et courage dans des conditions extraor- 
mais un avertissement. | dinairement difficiles.

(En temps ordinaire, la Grande-Bretagne ne main­
tient en Extrême-Orient que son escadre de Chine, qui 
ne comporte aucun vaisseau de ligne. Commandée par

qui ont vu chez nous certaines des luttes ks plus ardentes 
et qui portaient, pour une part, sur nos droits linguisti­
ques. Certes, ce philosophe né, qui a toute sa vie pratiqué 
ks plus hautes disciplines intellectuelles, ne pouvait son­
ger à rompre Tordre logique des choses ni à faire passer 
au tout premier plan des questions qui n’y ont pas rigou-

TIEN-TSIN

M. Chamberlain a ensuite répondu aux critiques de 
l'amiral sir Percy Noble, cette escadre compte 3 croi- j ('opposition contre la formule du 22 juillet qui doit 
scurs de 10,000 tonnes, 1 croiseui de 9,000 tonnes, un servir de base aux négociations en cours pour régler 
porte-avion, une flottille de 8 contre-torpilleurs, 15 ( J'imbroglio de Tien-Tsin. Quoi qu'il en soit, dit-il, cette 
sous-marms, 25 canonnières en service sur les fleuves formule nous a permis de discuter la situation très 
de Chine et une demi-douzaine de navires auxiliaires. ; grave qui existe à Tien-Tsin et il semble bien que sur 
La Grande-Bretagne a cependant aménagé une grande certains points nous n'éprouverons aucune difficulté à 
base navale à Singapour, à trois jours de marche de la en venir à une entente avec les Japonais. Je mentionne

les conducteurs d’automobiles de­
vraient, tous les deux ans. subir un 
examen rigoureux, quant à leur 
état physique et mental, avant d’ob­
tenir le renouvellement de leurs

côte de Chine, où Ton pourrait accommoder des cui­
rassés d'escadre. (Le 15 avril dernier, le président

à l ardent et sage patriote, nous adressons en ce jour de | permis. M. Barlow est même d’avis 
fête, sûr d’être l'interprète de m'illiers et de milliers desld11110? école pour chauffeurs irt-
nôtres, nos très respectueuses félicitations, nos voeux 
ks meilleurs.

Orner HEROUX

compétents ne serait pas de suré­
rogation, non plus qu’une école 
pour piétons. Dans le monde d’au­
jourd’hui, pour le sûr, il serait assez 
recommandable que chacun apprit 

jà marcher, à conduire et à se cou­

la chose à dessein, quoiqu'il soit inutile de s'entendre 
sur un point si Ton ne s'entend pas sur les autres, puis-

L’actuâüté
De 1914 à 1939 - 

eercle vicieux
Il y a vinqt-cinq ans aujourd'hui 

notre pays entrait en guerre.
Nous étions, comme maintenant, 

en pleine crise économique. M.
Martin était satrape de Montréal. A 
chaque instant les chômeurs se réu- 
nlsàaient au Champ de Mars et ré­
clamaient de Vouvraye ou du pain.
Dans tout le Canada régnait l’agi ta­
lion la plus inquiétante. Dims les 
villes de l’Ouest il y eut de vérita­
bles émeutes. On venait de sortir 
de ta folle speculation sur tes im­
meubles. La déflation s’était pro­
duite brusquement. U histoire, cet­
te vieille conteuse, n'a nas d’imagi­
nation; elle se répète toujours.
Vingt-cinq ans plus tard, nous soin- , .
mes* dans la même muise. Il n'y a Pour nous faire dechanter,

] barie, la guerre à la guerre, se pro- 
! longeait. Le volontariat ne donnait 
, plus de recrues. Deux ans plus 
I lard, c’était la conscription et toute 
! l’horreur martiale qui tombait sur 
| nous, toute l’horreur. .. jusqu’aux 
] émeutes! Et les impôts gui for- 
imaienl pgramidc à l'envers!
\ Mais le cauchemar cessait. 1918 
ce fut la paix, suivie quelques an­
nées plus lard d’une crise, d’une 
crisette plutôt, gui passa inaperçue 
ou presque.

D'aucuns, comme M. Henri Roti- 
rassa, avaient écrit: après la guerre, 
la banqueroute. Bobards! disait- 
on. (Le mot était tout neuf.)

f.es lois mêmes de l’économique 
ne jouaient plus. La prospérité re­
venait vite, folle, audacieuse, dé­
fiant le sens commun. Plus nous 
nous endettions, plus nous étions 
riches.

){.}{. x.
Il fallut dix ans d'après-guerre

pour
qu’une chose de changé, une simple 
petite chose, une seule et brène syl­
labe. Ce n’est pas la speculation 
sur les valeurs immobilières qui 
nous a fichus dans le pétrin, c'est la 
spéculation sur les valeurs mobiliè­
res.

H y a vingt-ring ans. nous n’a­
vions pas. non plus, c'est vrai, le se­
cours direct ou l’assistance en ar­
gent. Le dole commençait tout jus­
te en Angleterre et 1rs idées, si sub­
tiles et si rapides partout, mettent 
plus de temps que le voilier à tra­
verser les mers.

* * #
Quelle pensée pouvait bien avoir 

derrière la tête — qu'il avait carrée 
et épaisse — le futur sir Robert 
Borden, quand il nous plongea dans 
te conflit avant même que. Georges 
V eut déclaré la guerre à son tur­
bulent cousin. Guillaume III?

Sait-on jamais? Ceux qu’on devait 
surnommer les Boches chantaient 
"la guerre fraîche et joyeuse ”. On 
s’en scandalisait. Mais, ou fond, 
tout le monde croyait à une victoi­
re rapide d'un côté et de l'autre et 
soupirait après guelque chose, après 
un changement de place pour nos 
petits bobos.

Le pain manquait. Le travail 
aussi. Peut-être le taciturne homme 
d'Elat néo-écossais vit-il dans la 
participation une heureuse diver­
sion. Si telle était son idée il ne se 
trompa pas. La diversion se pro­
duisit. L’enrôlement prit d’abord 
ta forme du dole ou du secours di­
rect avant ce nom. Les cockneys de 
l'Ouest endossèrent l’uniforme pour 
toucher un dollar dix par jour et 
faire un voyage lo lhe old country, 
convaincus qu'ils étaient d’arriver 
après la bataille. Le calme succéda 
d l'agitation. Les prix ei les salai­
res continuèrent de baisser ius- 
au’en 1915. Puis la manne des sa­
laires des usines de munitions

nous faire voir non plus le spectre 
mais la réalité de ta banqueroute. 
On commença de dresser des bi­
lans. La guerre ne nous avait rien 
laissé que morts, estropiés, ran­
coeurs, déliés sans fond.

Et voilà que nous ouvrirons en­
fin les yeux! Nous ne voulions 
plus de la guerre. — "Où le père 
avait passé ne passerait pas l’en­
fant" — Qu’étions-nous allés faire 
dans cette tragique galère? Person­
ne ne pouvait donner une réponse 
“adéquate", (comme aurait dit M. 
Borden). Mais, nous n’avions pas

Hier, ou avant-hier, M. Pattullo, | duire. 
premier ministre de la Colombie \ pj-.• «t . 
canadienne, déclarait aux Améri- j Édition d OUifG-rncr 
coins, ‘‘que le conflit se produise \ , _ . n . , .en Europe et, ne vous y trompez' .J-e Temps de Pans, qui bent 1( 
pas, nous y sommes jusqu’au der- ; ro*e d organe officieux du g >u e 
nier homme". Il ajoutait: "Il y a j nement français, publiera bientôt, 
deux ans, je n’aurais pas fait celte | 
déclaration. Mais aujourd’hui je 
suis sûr de ce que je dis.”

Pendant un quart de siècle nous

Roosevelt a donné Tordre de regagner le Pacifique à la qu'une entente doit être considérée comme un tout, 
flotte des Etats-Unis qui avait passé plusieurs mois j afin de montrer que les hommes qui conduisent les
dons les eaux de I Atlantique). i négociations à Tokyo sont loint d'être aussi exfrémis-

PAR VDIF df NFGnriATlfiNR ^tes ef ouss' déraisonnables que plusieurs de ceux avecLe premier mmistre a ajouté qu'ï espérait que | qui nous a">"s cu à «" Chi"e-

personne ne prendrait pour acquis qu'il est impossible ! (suite à la page 3)

Lettre d'Ottawa

avons sûrement marché, marche - , . _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ ,
beaucoup et vite, mais en cercle, P^1' ^ ^
dans un cercle vicieux. 1 Euro ’̂, ? ,-ainXr x

Ce qu’il nous manque, pour nous ^a,se. hésitent a sa 1er

une édition hebdomadaire spécia­
lement destinée au public d’outre-1 
mer. Pour ce qui est de l’Améri­
que, et ce doit être la même chose

qu II nous manque pour 
retrouver exactement au même 
point qu’en 191 i, le 4 août à l'aube, 
c’est seulement le tocsin.

Manquera-t-il longtemps?
* ¥ *

Fasse le ciel qu’il ne sonne ja­
mais. Car je viens d'apercevoir sur 
le journal qui repose devant moi 
ce litre: "Il faut accoutumer les 
bébés à jouer avec les masques à 
gaz." J’ai lu le texte. C’est le Home 
office qui annonce une distribu­
tion de ces jolis jouets, et qui re­
commande aux mamans de laisse.r 
les petits, s’en amuser, pour 
qu’ils se familiarisent avec leur 
fonctionnement. Du reste ces mas­
ques seront de couleurs attrayantes.

Je. me. lais. Il faut être, juste pour 
nos petits. Le serait-ce que de faire 
quoi que ce soit qui les pût priver 
des mêmes avantages que les pe­
tits cockneys? Eh quoi! ils n'au­
raient pas leurs jolis masques cou­
leur pastel et, surtout, l’occasion de

U a à coeur de gâter l’enfance et i: 
a vu, habilement, consciemment.

à envier à ceux du old country./is 
auront, eux aussi, leurs masques 
en groin de cochon, On est patriote 
ou on ne lest pas.

Songera-t-on, au moins, à lui en I 
savoir gré lors de son apothéose 
du 8?

P. A.

tomba, les prix se redressèrent. In (J durd combien? Deux ans. trois

de temps à perdre en enquêtes pas! s’en servir pour de bon?
M. King a beau être célibataire,

réparer nos sottises, dégager le 
pays des liaisons dangereuses, rap­
prendre la géographie, nous souve­
nir, enfin, que le Canada était con­
trée d’Amérique.

Les armements? personne n’en 
voulait plus entendre parler. Ar- 
mements contre qui? Ce que nous 
voulions c’était, la pax americanna, 
l’isolement du jeune sang d’avec ie 
vieux sang lare. Nous avions su 
donner un exemple au monde. De­
puis plus de cent ans nous vivions 
en paix avec nos voisins, auxquels 
nous étions "unjs”, aurait dit 
Franklin Roosevelt, par quatre mille 
milles de frontières. Nous l’avions 
oublié, cet exemple; il fallait nous 
hàlcr de. nous le rappeler.

Que les peuples européens, pris 
de folie, songeassent à s’égorger à 
nouveau, dressassent les dictateurs, 
changeassent leurs jratrics en 
camps retranchés, nous n'avions 
qu'à laisser faire ces fols, ces in­
corrigibles. Notre énergie, nous la 
devions consacrer tonte à réparer 
les blessures de la guerre, à effa­
cer les dernières cicatrices, à pré­
parer les oeuvres de paix, quand 
la crise aurait enfin pris fin.

* * #
..Cette belle, cette sage altitude

grands journaux de Paris et pour 
diverses raisons qui ont bien leur 
valeur. Le prix de ces abonnements 
est assez élevé; les journaux ne 
parviennent aux abonnés qu’avez 
plusieurs jours de retard et par pa­
quets, La partie information, pour 
une large part, ne vaut plus, l’abon­
né étranger ayant déjà pris con­
naissance des nouvelles par les 
journaux de son pays. Autre chose, 
il n’est pas donné à tout le monde 
d’avoir assez de loisirs pour dé

M. Dunning s’en va, écrasé 
sous le fardeau

! a eu une brillante carrière et les ennemis du 
gouvernement ne furent jamais ses ennemis 
personnels — Un immigrant anglais — Ancien 
premier ministre de la Saskatchewan — Son 
évolution vers le conservatisme — M. Ilsley semble 
le successeur désigné de M. Dunning — Le vide se 
fait autour de MM. King et Lapointe — Elliott, 
Rinfret, Dunning ne sont plus du cabinet — La fête 
du 8 août aura sa mélancolie

de 1930 à 1935, il s’est imposé à 
tous par scs qualités de debater et 
d’administrateur. En 1935 il a re­
fusé de poser sa candidature pour 
des raisons d’ordre personnel. Il 
s'est remis à Texerccic de sa pro­
fession’ et il a agi comme avocat 
du gouvernement dans plusieurs 
commissions fédérales. En 1931 et 

| 1932, quelques députés libéraux 
songeaient à lui comme sucesseur 

j possible de M. Mackenzie King, 
j Maintenant que M. Dunning prend 
• sa retraite, M. King insistera peul- 
! être auprès de M. Ralston pour 
) l’inciter à revenir à la politique et 
j à accepter un poste dans le cabi- 
i net.

mineux courrier ne presse 
tion hebdomadaire du Temps corn 
portera toutes les principales ru­
briques de l'édition quotidienne, rilivement. 11 va sans dire que cette

{par Léopold RICHER)
Ottawa, 1. La déclaration de

larles
midi, au sujet de ses projets d’a­
venir, semble régler son cas dêfi-

pouiller tous les huil jours un volu- Oils .......
mineux courrier de presse. L’édi- M. Charles Dunning, hier avant- grer un nouveau ministre des Fi-

valable. Il ne la retirera pas. Elle 
prendra effet lorsque le premier 
ministre jugera à propos de dési

moins l'information, va-l-il sans 
dire, dont il ne sera donné qu’un 
abrégé. La formule hebdomadaire, 
pour un quotidien qui veut se ré­
pandre à l'étranger, n’est pas nou­
velle; ie Devoir s’en sert depuis 
longtemps déjà. Sa valeur est donc, 
démontrée. D’autres journaux de 
France voudront sans doute Tutili- 
ser. Les Canadiens de langue fran­
çaise, assaillis qu’ils sont de tout 
côté par le flot de l’imprimé en

tenacement, en bon Ecossais qu il ; lagnue anglaise, ne s en plainaront 
est, à ce que nos petits n’aient rien certes pas.

E. B.

Bloc-notes

mévente cessa, l'emploi monta. 
C'était l’âge d'or.

•T ÿ

L’âge d’or lui-même a une fin, 
La sainte croisade contre la bar-

ans’.’ La sagesse, comme T héroïs­
me, n’est pas un état normal pour 
les peuples, c’est tout au plus un 
état transitoire. Nous voilà entrés

Le carnet
du grincheux

M. Inskip, ministre du cabinet britan­
nique, déclare la guerre improbable et 

I que "le gouvernement a de très bonnes 
raisons pour faire une pareille déclara- 

! tion." Un ultimatum de M. Mackenzie

déclaration était couchée en des 
termes fort prudents. Mais tout de 
même on Ta interprétée ici comme 
signifiant que le ministre avait dé­
cidé sans retour de se retirer de la 
politique active pour prendre un 
long repos. Sa démission comme 
ministre des Finances reste donc
_________ m tique. Et tout de suite se pose la

- j question de son remplaçant. Le
de l’émancipation, retrouve ses jambes premier en licc est certainement 
de quinze ans. Vous verrez qu’il fichera j M. J.-L. Ilsley, ministre du Revenu 
■ ' 1 ’ ' national. M. Isley a agi comme mi­

nistre des Finances intérimaire à

Gentilhomme

M, Dunning avait très peu d'en­
nemis personnels. C'est pourquoi 
on regrettera son départ du gouver­
nement et de la Chambre des Com­
munes. Il va sans dire que, comme 
tout homme politique, il comptait 
des adversaires nombreux, mais 
peu étaient attachés à sa perte, si 
plusieurs exigeaient une nouvelle 
orientation de sa politique. S’ils le 
combattaient vivement, parfois 
même avec violence, c’est moins 
Thomrne contre lequel ils luttaient 
que le programme ou le budget du 
ministre des Finances. Car dans 
ses relations personnelless comme 
dans Texerrice de ses fonctions 

Pour toutes fins pratiques, on | officielles. M. Dunning avait toutes 
peut considérer M. Dur.ning corn-lies qualités du gentilhomme: cour- 
mc définitivement sorti de la poli- j loixie, amabilité, discrétion. II lui

arrivait de rnonlrer de la ferme-

nances. Quant à lui personnelle­
ment, M, Dunning se propose de 
se consacrer uniquement à refaire 
sa santé, loin de tout souci d’ordre 
politique ou administratif.

M. Ilsley

le Canada dans le conflit avant l'Angle­
terre.

* * *
Les statistiques établissent que plus 

de 40% des incendies de tout le Ca­
nada éclatent dans la province de Qué­
bec. Ce n’est pas flatteur pour notre 

( esprit de prudence, mais comme il fait 
'plus froid chez nous qu'ailleurs on y fait 
| plus de feux. Ensuite, il est notoire que 
j les boutiques dont les tenanciers ont 
j un nez crochu sont particulièrement in- 
I flammabies.

* ★ *

S'agit-il de centralisation?
L’Association de la police de la K'nB sani doute 

province d'Ontario tient actuelle- n K
ment congrès dans la ville d’Otta-1
wa. Le chef de la police de Toron- ; Sir Edward Beatty est très enclin con- 
to, M. D.-C. Draper, el le chef de laltrq le correspondant du Toronto Star à 
police fédérale, M. S.-T. Wood, ont Ottawa et II lui dit ses quatre vérités.

maintes reprises. Il a même rem­
placé M. Dur.ning pendant plusieurs 
mois en 1938. C’est un homme sé­
rieux, fiable, assidu à sa tâche, mé­
ticuleux au travail, désireux de 
bien faire. Il n’a pas. évidemment, 
le brillant ni l’éloquence caressan­
te et insinuante de M. Dunning. 
Mais dans ur.' débat, il sait défendre 
son point avec entêtement. Il aime 
les chiffres, ce qui n'est pas de trop 
au ministère des Finances. Il est 
encore jeune. A tout prendre, on 
estime qu’il fera un excellent gar-

profité de l’occasion pour exposer | Chaque fois qu’un homme d’affaires, si . à ,anter que|ques grains de
que les méthodes d enquête policie- puissant soit-d, se fait un ennemi d un ;

Le Canada trouve que 'Ma campagne 
antisémitique... semble tourner au po­
grom’, parce que Ton a mis ie feu à un] dion du Ircsor, 
pont, lequel n'a pas brûlé. Le confrère
multiplie la réalité par mille. Applique- M. Roiston
t-il la même norme aux assistances ré­
unies par M, Godbout?

* ¥ ¥
A l'ombre de Wall Street, dans la

re se sont considérablement modi- ! journaliste, il fait songer à la folle bulle i 
fiées depuis quelques années, que de savon qui va se poser sur la pointe 
la science et ses spécialistes ont d'une plume. ~
maintenant leur mot à dire dans la * ' * * *
prévention et dans la répression du
crime. Les criminels, ceux qui sont ; i_e journal de Coering connaît peu M. 
comme qui dirait des ressortissants King pour prétendre que le Canada se 
du crime organisé, ne recourent- ! pressera, plus ou moins vite, de se ran- 
ils pas eux-mêmes à des moyens ger aux côtés de l'Angleterre. Notre 
du même genre? Le crime a ses premier ministre, pour courir à reculons 

plus que jamais dans Ig tourbillon, spécialistes qui sont au fait des^et perdre tout l'espace gagné sur la voie

On parle aussi du retour possi­
ble de M. J.-L. Ralston dans la 
politique active. M. Ralston a de | 
longues années de service à son j 
crédit. Ministre de la Défense na-1 
tionale de 1926 à 1930, critique! 
financier officiel du parti libéral !

cour de St. Paul's Chapel, un amateur 
s'est amusé à planter quelques grains de 
blé d’Inde qui vont maintenant donner 

i deux ou trois douzaines d’épis. Les 
courtiers de la grande place new-yorkaise 
s'intéressent beaucoup à cette récolte.
N'est-ce pas un commencement de re­
tour à la terre? . • 'Lè

* * *
Il parait bien que Londres a décidé 

que notre premier ministre, M. Mac- .
kenzie King, ne pourra rien dire à son | somedi, chroniques, revue de la presse, etc., etc.
banquet torontois do mardi prochain.

’.e Grincheux

lé et de refuser ce qu’on lui deman- 
riail. Mais il mettait beaucoup de 
politesse dans ses refus. Dans ces 
cas, on en voulait beaucoup plus 
au gouvernement qu'à son porte- 
parole.

Lo carrière de M. Dunnïng

M. Dunning aura eu une vie de 
travail ardu et de grands succès. 
Jeune immigrant pauvre, il a su se 
tailler rapidement une place do­
minante dans la vie politique de 
TOuesI, après avoir pris une part 
décisive dans l'organisation de: 
cartels de blé. Premier ministre de 
la Saskatchewan, il a passé à la poli­
tique fédérale au moment où son 
parti traversait une période diffi­
cile au débul de 1926. Réélu j 
l’élection générale de la même 
année, il devenait ministre des 
Chemins de fer. puis, après la mort 
de M. Rohb, ministre des Finances 
en 1929. Défait, à l’élection de 1930, 
il ne se représentait pas er. 1935, 
mais M. Mackenzie King l'invitait

(Suite à la page. 2)
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Le "Devoir" de demain portera toutes les rubriques ordinaires du
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Le nouveau service aéropostal
hebdomadaire Angleterre*Amérique

A Verdun Le quartier latin et Lettre d’Ottawa
Les travaux de chômage continuent!

deux mois cette année. Pendant ces 
deux mois il y aura deux envolées 
par semaine de Southampton. Les ! 
avions de ITmperial Airways par­
tiront le samedi et ceux de la Pan- 
american Airways le mercredi.

Le Caribou partira de South 
ampton à 2 heures de l'après-midi,
soit a 9 heures, heure de Montréal, ' jj j(ajt ;,llé en délégation avec 
Irois heures plus tard, il sera a ie maire Wilson, les échevins Bom- 
Foynes, Irlande. . , . 'hardier et Dorais, l'avocat de la

A 3 heures du matin, dimanche. vj]iei Francis Fauteux, et le dé­
puté de Verdun à Québec, M. La- |

Southampton, Angleterre, 4 (C.
P t — Un nouveau service aéro­
postal hebdomadaire va relier le 
Royaume-Uni, l'Irlande, Terre-Neu­
ve, le Canada et les Etats-LInis à 
compter de demain. Demain, en 
effet, le capitaine J. C. Kelly Ro­
gers prendra le volant du Caribou 
pour voler de Southampton vers 
l’Amérique. Le capitaine Rogers et 
son equipage de quatre hommes 
auront charge de 25,000 lettres, une
demi-tonne de courrier. Le voyage il atteindra Botwood, Terre-Neuve, 
aerien doit durer environ 34 heu-1 arrivera à Boucherville à 3 heures;
res. . i : ____ ! 1ùaPr_tS;,Il!di:„ Puls 3 New York U n’y a cependant pas eu d'en­

tente avec les autorités provincta-

la maternité sont 
conciliables

A l'Oratoire Saint-Joseph
LA JOURNEE DU 9 AOUT

fSuiie de la 1ère oaar)
M. J. R. French, gerant de Ver- i 

dun, a annoncé hier que les tra­
vaux de chômage de la ville conli- j
nueront, et que les 1400 secourus.,. . . ,,
de Verdun resteront au travail aux 1 exemple typique d une jeune etu
mêmes conditions, sans diminution j 
de salaire.

AL French revenait de Quebec I

Le mercredi 9 août prochain, tous ; 
les amis de l’Oratoire Saint-Joseph î 

quand même à accepter le porte-;*™.» conviés spécialement au sanc-! 
feuille de^ Finances apres le scru- Utaire. Ce jour-là. du vivant du Frè- 
tin de 1935. M Dunning peut par re Andre, des foules nombreuses 
conséquent se dire de justesse qu’il ^naient lui souhaiter bonne fête et 

dionte oûi 'trois tours’ ovoni de a rempli un grand rôle tant dans la lu» demander d'intercéder pour 
.! x n. ..u Dolitiaue de la Saskatchewan- que elles auprès de saint Joseph.

Il serait juste de ne pas perdre 
( de vue ce jour qui rappelle l’entrée 
dans la vie d’un religieux très hum­
ble. qui a pourtant exercé une in- 

Depuis 1935 toutefois il n’a pas j fluence plus grande que beaucoup

donner naissance à une fille, s'ob 
sente de la salle de son examen 
d'agrégation ès-lettres, en Sor­
bonne, pour aller donner ses soins 
à son fils aîné "Pomple-Mousse"

politique
dans la politique nationale.

Les griefs contre M. Dunning

eu la vie facile. Un groupe de libé- d’autres sur les destinées de notre

CHARBON

BELLOC
*riod tlé»!nî«ct«at d* 

<£ Ponr !« victimes
a* trouble* Ut ses tu* 

coudre ou Outillât 
t™ rente dan* toute* I**

^ fharmacles
x«*nt général au Canada.

AI.FRED OUIMET 
** Mt. ru* St-PauL 

Montréal.

Le nouveau service aérien durera 1 à 7 heures du soir.
Un couple heureux

Paris, 4 <P.C. Havas).

j raux ontariens, avec Al. Alitchell j peuple.
Hepburn en tête, avait vu avec un J II faut faire du 9 août une jour- 

1 a salle f^P'». ma* réprimé sa rentrée dans née de reconnaissance à Dieu pour

Lâ session du Le cinéma

les. La ville continue à ses risques ! d’examèn de Ta'Sorbonne a" failli îf,';ab^en,ipféiér?,,-,ï1’iiepbUïn df ,OUS 'T imme.rlses bienfaits reçus, et 
et il lui en coûtera $17,000 par se-! être transformée pour la premiere | Lm,*. fin-fn !• • • la pour !e Kranf! cour!,n' de Plp,e pn

Magazines immoraux

Congrès américain
La dernière session aura été fort

Au (estival du film 
à Cannes

i maine. M. Duplessis a dit qu’avam 
de s'engager à de nouvelles contri­
butions il veut attendre l’entrevue 
qu’il doit avoir ainsi que les mai­
res de la province, avec M. King, 
la semaine prochaine. Verdun 
compte qu’un accord sera conclu 
après cette entrevue et qu’elle sert, ii* j _ apte:» ijciic euucvuc «rt v^u

occupée par les problèmes de PO-, Lfl pr0(juctit0n cinématographique remboursée des dépenses addition-
litique étrangère

AVashington, 4 (A.P.) — La ses­
sion du congres américain qui s’a­
chève aura eié l'une des sessions ou 
l’on aura le plu» discuté des affaires 
étrangères. 11 y a eu d’abord la 
guerre sino-japonaise en Orient, 
puis la revision du traite de neu­
tralité américaine en cas de guerre 
étrangère. Ce dernier a donné lieu 
à de longues et vives discussions, et 
finalement a etc ajourne à la pro­
chaine session avec promesse au 
président Roosevelt que ce sera une 
des premières mesures qui seront 
étudiées en janvier prochain.

11 semble v avoir un même sen­
timent quant au Japon et un séna­
teur a présenté une motion pour 
imposer l'embargo sur les expedi­
tions de matières premières au Ja­
pon. Mais avant que le comité sé­
natorial ait pu prendre une déci­
sion, le gouvernement américain a 
averti le Japon qu’il mettrait fin au 
traité nippo-américain. Comme 
l’avis doit être de six mois le traite 
prendra fin le 26 janvier prochain.

Le Sénat a approuvé l’entente 
commerciale avec la Grande-Breta­
gne pour l’échange de 173,0ft0,U0() 
livres de beurre contre 600,000 (mi­
les de coton américain, pour fins 
de guerre. 11 a approuvé les enten­
tes sur la radiophonie, conclues au 
Caire et à Guatémala.

Le Congrès a approuvé un crédit 
de §1,500,000 pour la construction 
d’une route au Panama; §340,000 
pour une expedition au pôle aus­
tral, par l’amiral Byrd.

11 a continué le fonds de stabili­
sation, ce qui permet aux Etats- 
Unis de travailler avec l'Angleter- 
,re et la France pour stabiliser le 
change dans les trois pays.

11 a approuvé l’établissement de 
bases navales sur les îles Alidway, 
Johnstone el Palmyre, dans l’océan 
Pacifique, à Kokiak et Sitka, en 
Alaska; à Porto-Rico, dans la mer 
des Caraïbes. Il a rejeté le projet 
de base navale à Guam, pour éviter 
les causes de conflit avec le Japon.

Le sénateur Ludlow a présenté 
une résolution pour que le peuple 
américain se mononce par referen­
dum avant de participer à une 
guerre, mais !e Sénat ne s'en est 
que peu occupé.

française nelles qu’elle assume pour ne pas 
l'interrompre ses travaux de se- 

La pro- cours.

Les élections 
fédérales

Paris, 4 (P.C. Havas), 
duction cinématographique fran- 
çanse sera représentée au festival 
du film à Cannes par au moins six 
grands films dont la plupart sont 
inédits.

Parmi les réalisations des met­
teurs en scène français les plus con­
nus, qui seront, semble-t-il, ehoi- _____
sies pour représenter l’art cinéma-j
tographique français a la grande Le parti conservateur est prêt, dit 
manifestation qui se déroulera à m. Robb 
Cannes, du 1er au 20 septembre .
prochain, figurent notamment Lai . ^
règle du jeu, de Jean Renoir, film ; Le Dr J. M. Robb, organisateur 
dont l’originalité a défrayé la criti-1 national du parti national-conser- 
que dans les sens les plus divers il i valeur, a dit ici hier que le ftarti 
y a quelques semaines. Entente cor- \ est prêt pour les elections généra- 
tliale. grande fresque historique de j les fédérales n’importe quand le 
l’amitié franco-britannique réalisée premier ministre King voudra les 
cet hiver par Alarcel L’Herbier. Ce j ordonner. Les candidats sont ciioi- 
sont les deux seuls films déjà pré- i sis pour 64 des 82 comtés de l’Un-

foi, on pouponnlèrr. C«l on effet j ^SgSlt """i' provoque

tario, et dans la majorité des com­
tés de l'Ouest.

L’organisateur est de passage à 
Montréal pour deux jours. Il a re­
fusé de parler de la situation dans

trois jours seulement avant de don- ' ‘h ^ ioTT"6' i par le zè,e du rher Fr7e ,AndnK
ner le jour a un enfant que Mme | P^PV ?» Lnt î930’ Les I r°us ceux lui ont reçu des faveurs
Boutang. étudiante de 23 ans, a su- j ri?,LPu.!,, a. I de Imites sortes, spirituelles et tem-
bi avec succès les épreuves orales 
de l’agrégation ès lettres.

Sa petite fille sera vraiment un 
pur produit du Quartier Latin, car 
c’est à l’Ecole normale supérieure, 
rue d’Ulm, que la jeune maman, 
alors Alarie-Claire Canque, fit la 
connaissance de celui qui devait 
devenir son mari. "Il écrivait des 
vers et commentait Platon, raconte 
la nouvelle agrégée avec un joli 
sourire. Promis l’un à l’autre dès 
la rentrée en avril et mariés pen­
dant les vacances, nous avons eu un 
fils aîné “Pample-AIous.se” au cours 
de l’année suivante. Nous l’avons 
élevé dans ' notre chambre d’étu­
diant et souvent même nous l’em­
menions rue d’Ulm, où nos camara­
des se disputaient le plaisir de 
jouer avec lut.

“La difficulté, poursuit Mme Bou­
tang, n’a pas été de continuer tout 
en élevant mon enfant. J’ai été 
seulement embarrassée lorsque au 
cours de mon examen qui dure qua­
tre heures, il fallut demander la

JqM'Savignac a demandé aux 
autorité federates d’interdire deux 
magazines américains qui préconi­
sent le birth control” dans leurs 
derniers numéros. Il a demandé au 
chef de police Dufresne de saisir 

iloute celte littérature, et aux disln-
rilll/Xllfe- ri et f ^ i ~ ,1 _ !

les numéros à venir.

tués. On reprochait a AL Dunning j porelles. devraient se faire un de- 
son passage dans de grandes mai- j voir d’être présents et d’v emmener 
sons de finance et des sympathies ; jeurs amis.
supposées à 1 endroit de certaines ; Voici l’horaire de la journée: ,. -------, . ««,,»-
? L f niS„ i H dU ,e !cî- Sa P-011*1' i Le matin: à la primitive chapel- butcu':* des instances pour
SS *ÏÏu?d.V ’Sfnett^SS: i li'u ■" rhcr ü» MWcM* «h»
naît quelque fondement à ces accu- i y rauIa nasses d actions de graces
salions. M Dunning a été pris à !a ' «*! 8 h?,re?- , . ...
parti à la Chambre. On le blâmait : après-midi: a 3 heures office
surtout de laisser trop d’initiative so,ennel sous'a Présidence du Pere 
et d’autorité à son sous-ministre, le : recteur, qui_ donnera le sermon. .
Dr W.-C. Clark, lequel continuait | ‘-e ,soir: a b. 30, grande mani-
la politique qu’il avait lui-même 1 feMahon de foi et de reconnais- 
inaugurée sous le régime conserva- | sance en 1 honneur de saint Joseph.

Prières et sermon, par le Père rec­
teur à la crypte; puis procession ; la statistique annonce qùeTaTécVtè
aux flambeaux, avec la statue de du seigle, du blé et des pommes de 
saint Joseph; enfin, salut du T. S. I terre de l’Allemagne est bjen'au- 
Sacrement, en plein air, si la 4em- dessus de la moyenne celle année, 
pérature le permet, au retour de la L’entreposage du seigle et du blé vi

’leur.

La cause de sa maladie

Grosse récolte
en Allemagne

Berlm, 4. (A.P.) — Le bureau d»

On peut attribuer à la politique 
du gouvernement la cause premiè­
re de la maladie de AI. Dunning, procession. 
En 1938, au cours d’un caucus gé- 

I néral du parti, le ministre des Fi- 
| nances était critiqué par un dépu- 
! té libéral, en termes assez peu 
I amènes. Le Devoir avait rapporté,

(Communiqué)

Les neuf cyclistes 
à Joliette

tion sollicitée et marqua sur son 
cahier: “est sortie un quart d’heu­
re pour allaiter son enfant”.

Mme Boutang affirme que les 
soins maternels au contraire de dé-• • 1 /"X • i i’ .. i •’S-'XU'J IllcxtC!?ire'que”fouv^tfen quc’ la ! lu.fr.v.i, in.eUeCue., * fa-

sentes. Par ailleurs, parmi les iné­
dits, figurent La charrette fantô­
me, que Julien Du vivier réalise ac­
tuellement en reprenant la célèbre 
oeuvre du temps du Muet, du “Roi 
du cinéma suédois” Sjoestroern, La 
loi du Nord dont l’action se déroule
au nord du Canada, que termine j tournée de M. Manion augure bien 
Jacques Feyder, /.es neufs rélibalai-1 pour l’avenir. M. Robb a refuse 
res, de Sacha Guitry et Air par, le (aussi de parler des divergences des 
premier film tourné en France de- i vues exprimées par MAL Sam Go- 
puis de longues années par René | beü et Georges Héon au sujet de 
Clair. , | l’attitude que devrait prendre le

Le festival de Cannes sera pour ; parti conservateur relativement a 
tous les pays, même petits produc-j |a participation du Canada aux 
leurs de films, l’occasion de rnon- guerres de l’Angleterre, 
tier la valeur de leur production. Un a demandé à M. Robb si M. pàs'teurT Tier riot Tardiëu’ont'âchë- 
En effet, les pays de production de ; Je majre Houde serait candidat au Vé d’apprendre à penser avant de 
moindre importance ne risqueront ; f^rid et si dans l’affirmative d ! devenir des hommes 
pas d.être écrasés par les pays ; recevrait l’approbation du parti 
grands producteurs. Les produc- conservateur; et M. Robb a répon- 
tions nationales de plus de 300 du qu'j} n’a jamais rencontré M. 
films de long métrage pourront en- iloude i)e même M. Robb n’a rien 
voycr douze grands films et dix de j vouju dire lorsqu’on lui a demande

si M. Duplessis participerait d’une

bon enfant, m’accorda Tau tor 1.^ ! prorhe' dncoreune fois, on s’atta- Joliette, 4 (D.N.C.) Neuf cv-
permission de sortir pour nourrir i da£s. *e »e,JlPs e» ,en primeur, la 
“Pample-Mousse”. Le surveillant substance de ce qu on lui avait re

• I r______ _________ ___ ___ , _.. .___
quai! moins à lui personnellement ; clistes qui exécutent le tour de la 
qu’à sa politique dont tous les ! province sous la direction de AL 
membres du cabinet étaient soli- ; Marcel Therrien, pour populariser 
daires. Dans l’après-midi du même l’oeuvre des Auberges de la jeunes- 
jour, AL Dunning s’écroulait dans j se, se sont arrêtés à Joliette, mer­
le lobbg ministériel à la Chambre j eredi soir dernier. Ils furent reçus 

vorisen». “L’esprit est plus prompt, I des communes. II partait, quelques | nar M. le maire J.-B. Fontaine, de

passer de 2 millions et demi de tor.» 
nés à 4 millions cl demi, ce qui as- 

| surera à l’Allemagne “un approvi. 
i sionnement suffisant pour toutet 
les circonslanccs imaginables”. On 
estime a 50 millions de tonnes 1$ 

i récolte des pommes de terre.

Bulletin
météorologique

fédérale.

Au banquet’ King

Les Trois-Rivières, 4 (D.N.C.)— 
L’Association liberale des Trois-Ri­
vières sera représentée par une dé­
légation officielle de sept de scs 
membres, au banquet à Toronto, 
mardi prochain, en l’honneur de 
M. Mackenzie Ring.

La délégation sc composera de 
MM. H. A. Poissant, président, 
Henri-Paul Julien, Me Joseph Mai- 
childon, AIM. Albert Ruest, Lucien 
Bornais, Armand Hamel, et Hubert 
Gouin.

Les pétroles mexicains

Les nouvelles
propositions du 
président Cardenas

Il semble qu'elles seront inaccep­
tables pour les compagnies amé­
ricaines expropriées

Les cer- 
rès 
les

Au Lac-aux-Sables
Lac-aux-Sables, comté de Port- 

neuf, 4. (C.P.) — Les contribuables 
de la municipalité du Lac-aux-Sa- 
bles or.t élu M. Napoléon Hamelin 
à Ig mairie par 77 voix de majorité j Forges du Saint-Maurice. Riche né- 
sur AI. Michel Beaupré, son adver- ] gociant de Montréal, il était deve-
saire.

Avis de décès

court métrage. Le pays produisant 
plus de 100 films annuellement — 
c’est le cas de la F’rance notamment 
avec 122 films en 1938 — auront 
droit à quatre et six films de cha­
que catégorie. Enfin, ceux produi­
sent moins de 100 films auront ce­
pendant droit à deux films de cha­
que catégorie. Le jury compren­
dra un représentant de chacun des 
pays représentés. La moitié des 
films présentés devront être iné­
dits et tous avoir été tournés dans 
l’année précédant le festival.

On poursuit activement à Can­
nes les préparatifs du festival.
C’est ainsi one l’on transforme le 
grand hall du Casino en salle de j
projection pouvant contenir mille j ___
spectateurs. De nombreuses fêtes! i r \ r> i
seront données sur la Côte d’Azur à , P.’ ’ ‘ „ mnnirpnt très
l’occasion du déroulement du festi-; c cs dlP toma ltJl| , »,h .: ._
val international du film à Cannes. ! pJpssirals es: auJ0urd .

(chances qua la controverse sur les
i puits de pétroles mexicains d’êlre 
i réglée d’après les nouvelles propo- 
i sitions que vient de faire le gou- 
i vernemer.t mexicain aux compa- 
> gnies pétrolifères américaines qui 
! ont été expropriées au Mexique, 
j L’opinion générale que le gou­
vernement Cardenas n’a pas offert 

Le privilèqe des Forqes !aux compagnies américaines d’in- 
r a a fluence suffisante dans 1 adminis-

ratlrie i iration de leurs puits mexicains
François Poulin, sieur de Frar- 1 pour leur permettre de réaliser, 

cheville, fut l’un de ceux qui ira- d’ici un certain nombre d années, 
vailla le plus ardemment et à qui i des profits capables de compenser 
on peut attribuer la principale part ; pour la perte éventuelle de leurs 
du lancement de l’entreprise des propriétés mexicaines.

............ ................................. Le fait que le gouvernement
mexicain entende être le proprié­
taire en titre des puits expropriés 
ne semble guère soulever de discus­
sion. car les Américains pensent

leliigence chez un être si jeune.”
iCes parents heureux viennent 

d’être fêtés au cours d’une réunion 
intime dans la vieille maison grise 
de la rue d’Ulm où Taine, Bergson,

Trois anglicanes doivent 
fuir le Honan

Tien-Tsin, 4 (CP-Havas) - Tr .is 
façon quelconque à la campagne J missionnaires canadiennes anglica-

’ nés ont dû fuir Kaifeng, capitale 
du Honan, à cause d’une campagne 
antibritannique menée en cet en­
droit. Elles ont été remplacées, 
dans leur apostolat, par des mis­
sionnaires américaines de la mis­
sion de la Chine intérieure. Les 
trois fugitives sont arrivées sans 
encombre, aujourd’hui, à Tien- 

| Tsin. Ce sont Mile Alay Watts, de 
i SL Catharines, Ont., Mlle Robbins 
; et Mme George Simmons, veuve du 
I Rêv. Simmons, de Sterling, Ont.

Nos éphéméndes
4 août 1730

MARTINEAU. — A Outremont, le 
2 août 1939, est décédée à l’âge de 
82 ans, dame Edouard Martineau, 
née Eugénie Martineau, mère du 
Rév. Père Edouard Martineau, C.S.
V., du collège Bourget, et de i’abbé 
Wilfrid Martineau, vicaire à Lachi* 
ne. Funérailles samedi à Sainte- 
Madeleine d’Outremont, à 9 h. 30.
La dépouille est exposée chez son
gendre, J.-H. Langevin, gérant à La | servjce de techniciens européens 
Sauvegarde. 93. avenue Hartlancl.. ct se prépara à effectuer tous les 
Inhumation au cimetiere de la Cote j aménagements que réclamera la fa­
des Neiges. i jure industrie. Celle-ci commen-

nu le propriétaire de la seigneurie 
du Saint-Maurice; il se mit sans re­
tard en frais d’organiser l’industrie 
afin de lui faire produire des frui
sans delai 11 demanda m roi quel ^ . ...................................... .
ques privilèges dont le principal : bser Tes Tropriêlés pétrolifères | On s'est entendu, aujourd'hui, 
consistait à lui attribuer durant i étrangères qu’il lui est impossible’ ‘

’ que le président Cardenas s’esl en­
gagé si irrévocablement à nationa-

Le budget de la famille 
espagnole contrôlé

Afadrid, 4 (AP) — Le gouverne­
ment nationaliste a pris en main 
le contrôle des affaires financières 
des familles espagnoles. Un décret 
promulgué hier oblige les familles 
espagnoles à soumettre au gouver­
nement le budget familial, indi­
quant le revenu et les dépenses 
ainsi que le montant dépensé pour 
la nourriture.

Chaque famille devra se procu­
rer un pelit livret spécial, fourni 
par le gouvernement et dans lequel 
l’argent reçu et dépensé est noté 
“avec la plus grande honnêteté et 
l’exactitude la plus scrupuleuse.”

Le ministère du Travail a formé 
un organisme spécial pour vérifier 
l’état financier de chaque famille. 
Le service a été institué, a expliqué 
le ministère, à cause de la nécessi­
té de protéger la famille.”

uNe^et nii'il ne se sent pas de vrait avoir assPZ dp lar«eur de ment chaud; 
e à lutter comme aux anciens ! M', La ^rdia. maire i Lac Saint-Jean: vr
s contre des adversaires dont de "rk, s .1 veut triompher. l’ouest; beau et mode

on l’avait obligé à ménager scs for­
ces et à prendre part aux débats 
le moins souvent possible.

Son départ

Dans les circonstances, il ktge 
plus prudent de s’en aller, Il irest 
pas sans voir que l’opposition à la 
politique financière qu’il a suivie 
depuis 1935. ira grossissant. Com- 

j me sa santé est gravement com- 
prom 
force 
jour
l’audace augmente toujours, per­
sonne ne sera surpris qu’il veuille 
abandonner la partie et confier à 
plus jeune que lui la tâche de met­
tre en vigueur une politique qui ne 
semble plus rencontrer l’appui una­
nime de son parti. M. Dunning 
s’était converti à un programme 
financier d’un caractère très con­
servateur. Peu enclin aux aventu­
res, il répudiait toute doctrine de 
la monnaie et du crédit qui ne 
s’accordait pas avec les vues des i 
banquiers orthodoxes. Il avait mê- i 
me déclaré, peu après 1935, qu’il ! 
n'etait pas libre-échangiste, ce qui | 
n’avait pas fait plaisir aux députés j 
libéraux de l’Ouest. Bref, il deve- i 
nait de plus en plus apparent que | 
sa popularité personnelle commen- j 
çait à souffrir de l'impopularité de 
la politique du gouvernement.

hébergés au séminaire.
Ces voyageurs se dirigeaient hier 

matin vers Saint-Donat de Mont­
calm après une randonnée de 1,300 | dérém'ënt" rha'ud'r^dimanche^'pro-

‘bablement beau et chaud).
Vallée du bas Saint-Laurent: vent

Toronto, 4 (C.P.) — Voici le 
temps qu’il fera probablement, 
dans la province, demain:

Régions de Montréal et d’Ottawa: 
vent modéré de l’ouest, beau et mo-

milles.

Le moire La Guardia
New-York. 4, (A.P.) — D’après 

M. Adolph Berle. assistant-secrétai­
re d’7tat, le parti démocrate dé­

dit nord-ouest, un peu plus frais: 
(dimanche, probablement beau ei 
modérément chaud).

Nord-ouest du Québec : vent mo­
déré de l’ouest; beau et modéré-

ent modéré de 
odérément chaud.

MA I S O N JTJ NSEIGNEMENT

SAINT-

La grève à la "General 
Motors" achève

sur

vingt ans l’exclusif privilège de 
fouiller le sous-sol des terres si­
tuées entre le Cap de la Madeleine 
et Yamachiche. Hocquart favorisa 
ce projet que le roi approuva et 
qu’un arrêt du Conseil d’Etat vint 
sanctionner le 4 août 1730. Aussi-

maintenant de retourner en arriéré 
à ce sujet.

Les nouvelles propositions du 
gouvernement de Mexico ont été 
communiquées aux compagnies 
américaines intéressées par l’am­
bassadeur mexicain Castillo Najc-

NECROLOGIE

tôt Francheville fit étudier les ra 0n n.a révéjé lps détaiis de 
échantillons de minerai, s assura le rca’s propositions.

Les négociations er.tre les compa­
gnies américaines et le gouverne­
ment mexicain ont été entreprises 

! çait à prendre forme quand mai 1 ^ 3 d^ji> 17 mois, au lendemain do
heureusement Franchevilie mourut ? expropriation des propriétés pe-
en 1733. La compagnie qu’il avait

_____  i fondée vit ses activités se ralentir,
I mais l’élan était donné de sorte 

— A Montréal, i* 1er ^ 2« an;- | qUe quatre années plus tard les Lalonde, épouse d Alphonse produisircnt du fer.

le 1er, à JJ i ■

BELAIR 
Georgette 
Belalr
■ BOUDRIAS — A Montréal 
ans, Mme Lucien Boudrlas, nee Jeanne 
Létourneau. _ .

BRIEN — A Montréal, à 50 ans. Roch- 
Aibert Brien, époux de feu Blanche Des­
ormeaux

BROCHU — A Montréal, »e 2, Joseph 
Brochu, époux de Caroline Joannétte

DESROC ‘ .......................... ......
ans. Emue 
Desrochers

FAUTEUX - A Montréal, le 31. à 23 «ns, : p i, mps „
Henri pu de Rodrigue Fauteux et de Ma- ! comp. .M.M. seulement, si la messe 
ria Bourassa. lest lue; ou 2e or. du dim. seulement

.GARIEPY — A Montréal, le 3. Mme veu-

Offices de l'Eglise
LE DIMANCHE 6 AOUT 

Transfiguration de Notre-Sei- ! 
^-^Mo^trér^té 26 «neuf, double 2 cl. (blanc) Messe:
. fils de Mme Yvonne. Therrien- ! llluxerunt, avec (il. et Cr., Je OP. du

i Him., 3e des SS. Xyste (Il Pape) et I

trolifères américaines, britanni­
ques et hollandaises par le prési­
dent Cardenas, en mars 1938.

Si ces négociations, qui sont tou­
jours en cours, réussissent, elles 
formeront la base d’une entente 
générale non seulement entre le 
Mexique et les Etats-Unis, mais en­
tre le gouvernement mexicain et 
les compagnies britanniques et hol­
landaises.

va Pierre Garlépv née Léa Leduc.
LACROIX — A Montréal, le 2. A 70 an*, 

Mme ovna Lacroix née Emma Bernier.
LEOARE — A Montréal, le 3, A 56 ans. 

Léandre Legaré époux de Cordélla Du­
pont

LEPAGE — A Montréal, le 2. A 33 ans, 
Rodolphe Lepage, époux de Maximlllenne 
Collin.

MAHEU - A Montréal, le 2, A 39 an*, 
Alphonse Maheu. époux de Marie-AngeParé
. .MARTINEAU — A Outremont le 2. A 83 
ans, Mme Edouard Martineau, nce Eugé­
nie Martineau

PELLETIER - A Montréal, le 3. A 77 an», 
J -B -Albert Pelletier, époux d’Eudoxie 
Nldlne

PE’IN — A Montréal, le 1er. Ulù'.nui Ve- 
t>ln fil* rte feu Phldyme Pépin et de Me 
llna Moineau.

MU LOI N A St-Roch VAchlean. le 2, 
Joseph Muloln. époux d'Eugénie Desor- 
ml ers

BT-JEAN - A Verdun, le 2. A 24 ans. 
René St-Jean. fils de Joseph 8t-Jean et de 
Joséphine Trépanler

ST-ONGE - A Vallevfleld. !e 2. A 82 au, 
Léocartle Archambault, épouse de Mc.u>e 
St-Onge

si la messe est chantée; préface de 
la Nativité; dernier Ev. du dim. — 
Aux II Vêpres métn. de saint Caje- 
lan C. (I Vp. anl. propre), et du 
dim. seulement.

AU PRONE
An annonce. —
Jeudi, saint Laurent. M. B.. 160.
(Mardi, dans le dioc. de Mont­

réal. 42e anniversaire de la consé­
cration épiscopale de S. Ex. Mgr 
Paul Bruchési, archevêque de ce 
diocèse).

Pour le dioc. de Montréal, ce soir, 
à 8 h. 30 avancée, ouverture de la 
première retraite pastorale, au 
Grand séminaire de Montréal, 2065. 
rue Sherbrooke ouest. Montréal. 
Chaque prêtre apportera un surplis 
et une étole blanche-violette. Con

Sérieux accident sur la 
route Berthicr-Lanoraie

les termes de l'accord négocié

Detroit, 4 (AP) — On s’est en­
tendu, de bonne heure, ce matin, 
sur les termes de l’accord négocié 
depuis quelque temps pour mettre 
un terme a la grève des syndiqués 
de l’industrie de l’automobile, em­
ployés aux usines de la General 
Motors Corporation. Cette, grève, 
qui a paralysé presque complète­
ment la production des nouvelles 
voitures de 1940, dure déjà depuis 
un mois. C’est à Cleveland, aux 
usines Fisher particulièrement, que : 
la grève a causé les plus graves 
désordres et de nombreuses scènes 
de violence.

Si l’entente dont les termes ont : 
été acceptés ce matin par les deux 
parties en conflit est ratifiée par 
l’exécutif de l’Union des l’niled ! 
Automobile Workers (affiliée au | 
Ç.I.O.) qui a déclanché la grève, le j 
5 juillet dernier, et par les grévis­
tes eux-mêmes, le travail pourra I 
reprendre très prochainement. Les i 
termes de l’entente n’ont pas été 
révélées officiellement.

Nouveauté

Embarras pour M. King

Pour ces raisons, M. Dunning 
s’en va. Son départ complique sin­
gulièrement la situation. Déjà M. 
J.-C. Elliott, ancien ministre des 
Postes, a dû donner sa démission 
pour cause de santé. M. Fernand 
R in fret, secrétaire d’Etat, est décé­
dé subitement alors que l’on comp­
tait beaucoup sur son éloquence 
pour assurer la victoire du parti 
aux prochaines élections générales. 
Le gouvernement doit vivement 
ressentir ces pertes. On dirait que 
les anciens collègues de MM. King 
et Lapointe, les amis de la premiè­
re heure, ceux qui ont collaboré à 
leur oeuvre dès le début, s’en vont 
à tour de rôle. Que cette situation 
influence le premier ministre — 
quelques jours à peine avant sa 
grande fête du 8 août a Toronto et 
peu de temps avant l’appel au peu­
ple — la chose ne paraît pas faire 
rie doule. Il n’y a peut-être pas seu­
lement les affaires européennes qui 
contrecarrent les projets du pre­
mier ministre et l’immobilisent 
dans l’inaction.

Léopold RICHER

SFfèrs» <ies Ecoles Chrétiennes

•
Français — Anglais — Latin 

Mathématiques — Sciences — Commerce 
COLLEGE SCIENTIFIQUE ET COMMERCIAL

Entrée des pensionnaires le 5 sept, à 8 h. 30 p.m.
Les externes le 6 sept, à 9 h.

MArquette 8138 244 est, rue Sherbrooke
MONTREAL

2)l4MCaHS
Ih

Royal PmacE

m£cangI et embouteille au canada 
13 oz. J1.23 > 25 oz. $2.20 • 40 oz. $3.69

Jolietle. 4 (DNC) — Sur la rou­
le Berthjer-Lanoraie, hier soir, 
vers neuf heures, un accident d’au­
tos a failli coûter la vie à deux 
personnes dont l’une est mainte­
nant à l’hôpital St-Eusèbe de Jo­
liette, sous observation.

MM. Edgar Areand, 2156 rue Lau­
rier, et Jos, Fortier, 5542, rue St- 
Denis, tous deux de Montréal, se 
dirigeaient vers Berthier, quand an 
camion conduit par M. Geo. Gui- 
mont, 1663, rue Davidson, apparte­
nant à M. Borna Lalumière, 13R5, 
rue La Fontaine, les frappa à l’ar­
rière de leur véhicule.

Le choc les lança au fond d’ui» 
ravin d’une quinzaine de pieds. M. 
Jos. Fortier, reçut de graves bles-suller l’Drdo diocésain, pages 326.

327 et 328. j sures à la tôle et dut être transpor-
Dim. prochain, dins le dio. de ! té à l’hôpital sans retard. M. Edgar

* nT,r y mYdé e” Thi b au i t ! °épo ux di* Fernand* I Vallevfleld. on fers la collecte pour l Areand, Ven est tiré sans blessures 
Ho’U*. Iles vocations sacerdotales* “’tavps,

L’Humanisme politique de saint i 
Thomas. Individu et Etat. Par Louis j 
Lachance, O.P. 2 volumes, 750 pa- I 
ges; $2.50 au comptoir, $2.75 par I 
la poste.

“Voici deux beaux volumes, sou ; Voyez ici : 
pies, aérés, frais et rafraîchissants; j 
point de morgue, scolastique, mais 
de la méditalion sereine, où une 
pointp de ferveur, ou d’humour, ou 
de malice, fait passer l’analyse mé- 
taphvsique”.

M. D. CHENU, O,P., 
recteur du Saulchoir.

Service de Librairie du Devoir,
430 nie. Nolre-Datne est. Montreal.

30 ans de pénitencier
Sherbrooke. 4 (C.P.) — Le juge 

Couture a condamné Ernest Guil- 
lecmtte, de Sherbrooke, à 30 ans de 
pénitencier, sur 18 preuves de vols 
et effractions.

Quelle date?

1939 AOUT 3.939
Dltn Lnn Mar. Mer. Jeu. Ven Sam
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SUR L’EAU
60 heures sur le Heuvs 

Au SAGUENAY

BAIE COMEAU - LA MALBAIE 
A bord du "NORTH STAR"

De Montréal, 8 h. du soir

VENDREDI, 11 AOUT

Cabines extérieures

bas

A 2 lits,

Tous repas compris — Prix par personne

21.50 A 2 lits,
. $45.00

23.50 bain et toilette.....
Suite de luxe

à 3 lits ................. ... 50.00
32.50 1 à 2 lits ................. ... 65.00

CROISIERE DE 6 JOURS AU SAGUENAY
De Montréal, tous les lundis matins, à bord du “Richelieu". 
Escales à Chicoutimi, Tadoussac, la Malbaie, Québec. $67.50 
visite ville et Ste-Anne — Cabine et tous repas..........

• De Montréal tous les soirs au Saguenay (Bagotvîlle). Cabine et
tous repas, aller et retour............................. ............................  $38.
— Cabine avec toilette $41. — Avec baignoire $50.

• A la Malbgie et retour — samedi au lundi............................... $17.
• A Tadoussac et retour — vendredi au lundi........................... $28.

TORONTO ET NIAGARA PAR LES MILLE-ILES
De Montréal tous les dimanches — Cabine et o repas, 
Hébergement Niagara et Toronto: visites (5 jours)
• Tous les mardis et jeudis, comme ci-dessus, 2 jours à Niagara —

total 6 jours ........................................ ................................. $4150

LE GOLFE ZT TERRENEUVE — LE LABRADOR
"North Star" — Gaspé, Char­

lottetown, Pictou, Terreneu- 
ve, Labrador, Saguenay, etc

"North Gaspé" — Parts de la 
Gaspésie — 5 Vi jours $50*

—Gaspésie et Iles de la Made­
leine — 6'/2 jours $60*

"Gaspesia" — Côte Nord, An­
ticosti, Terreneuve,

13 jours $90*

"Belle-Isle" — Sydney, Saint- 
Pierre Miquelon Saint-Jean 
(T'Neuve)—12 jours $115t

Reduction à partir de sept.

— l! jours .........  $135
"New Northland" — Comme

ci-dessus, 13 jours.. $135*
"Fleurus" — Autour de ITIe 

d'Anticosti, 6 jours $56. 
— Côte Nord, Anticosti, Gas­

pé, Pictou, I. P.-Edouard, 
12 jours.......................  $90x

+20 V, — U5%xl0%

CROISIERES 
NEW-YORK 

BERMUDES-NASSAU 
ANTILLES 

GRANDS LACS 
Prix cl detail» 
sur demande

S'INSCRIRE SANS RETARD

LE DEVOIR VOYAGES
430, Notre-Dame est

Tel. BEIair 3361 Montréal
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CALENDRIER
Demain SAMEDI, S AOL T 1939, 

Notre-Dame dee Neige».
Lever du «oleii. 4 b. 4g 
Coucher du soleil. 7 h. 23.
Lever de la lune, 9 h. 37.
Coucher de la lune, 10 h IH,

Dernier quart, le g. à 4 h tSm du matin. 
Nouvelle lune, le H. a 10 h. 53m. du soir. 
Premier quart le 21, à 4 h. 21m du soir. 
Pleine lune, le 29, à 5 h. 9 m. du soir.

DEVOIR
VENDREDI, 4 AOUT 1939

BEAL ET MODEREMENT CHALD 

MAXIMLM ET MINIMUM

Aujourd'hui maximum Sn 
Meme date Pan dernier 93. 
Minimum aujourd’hu 168 
Mime date l'an dernier 50

BAROMETRE: Midi: 29.50.

Le DEVOIR est membre de la "Canadian Press", de l'"A.B.C." et de la "C.D.N.A/ Chlïîre* fourni» par
Mme L -P. *de Méf ié 7931 rue Salat-Den!», 

Montréal

Un pont sur la Vistule pour relier 
Dantzig et la Prusse orientale L’adhésion du Japon à “l’alliance d’acier”
DANTZIG, 4. (A.P.) — On annonce à Dontzig que les dispositions ^ %

sont prises pour jeter en peu de temps un pont sur la Vistule Le tablier Les ambassadeurs japonais à Rome et à Berlin confèrent à la Villa d'Este, près du
du pont reposera sur des pontons. Il aura 25 pieds de large et près j 
de 1,000 pieds de longueur. Ce sera le seul pont reliant la ville libre 
de Dantzig a la Prusse orientale, soit Kaesemark à Rotebude.

L'annonce du nouveau pont suit de près lo menace faite mardi par 
les chefs nazis de Dantzig d'ignorer les frontières. On sait, en effet, 
que la Pologne et Dantzig ont réveillé la guérilla tarifaire sur le hareng 
et la margarine. La Pologne a imposé des restrictions sur ses expéditions 
de vivres a Dantzig. Dantzig menace de commercer avec l'Allemagne.

La presse polonaise voit dans le projet de pont un nouveau pas dans 
la germanisation de Dantzig.

lac de Côme---- Une mission japonaise attendue a Naples, le 26 août

Grande-Bretagne

Les discours de lord Halifax et 
de sir Thomas Inskip

Les
Pourquoi les Etats-Unis ont décidé de dénoncer leur traité avec le Japon

, ' a ' • I * ALL' A. A.- lUim-icni 011 |UUI U HUI Mir 1VS |)ÜI<1>Le pont no pos encore ete mis en place, mais ses ditterentes parties flu jac de afm ()e t.egler ,es

Rome. 4 (A,P.) — Les ambassa­
deurs japonais à Rome et a Berlin 
—• M. Toshio Shiratori et le lieule- 
nant-général Hiroshi Oshima — 
confèrent aujourd’hui sur les bords

»ont prêtes et peuvent s'ossembler rapidement.

Le 25e anniversaire de la
déclaration de la guerre

préliminaires d’importantes négo­
ciations politiques, militaires et 
économiques que le Japon doit pro­
chainement engager avec l’Italie et 
l’Allemagne. VAgencc Slefatü, l’a­
gence officielle italienne, affirme 

! que les diplomates japonais discu- 
I lent de l’adhéison du Japon à l’al­
liance militaire italo-allemande.

M. Toshiro Shiralori, et l’ambassa- * l’axe. 11 est évident que la polifi- 
deur japonais à Berlin, le lieute- j què «le la Grande-Bretagne et celle 
nant-général Hiroshi Oshima, sont des Llats-Ums ne sont pas clran- 
réunis à la Villa d’Este près du lac j gères l’une à l’autre: elles indi- 
de Gôme; ils sont accompagnés de ; quent que l’on veut exercer une 
leurs attachés militaires et de leurs { pression conjointe sur le Japon, 
conseillers d’ambassade. ! même si les deux gouvernement»

j ne sont pas actuellement en con- 
Dédarafion des Japonais I saltation.

L'attitude des Etats-Unis

prochaines semaines pourraient être critiques, 
déclare le ministre des Affaires étrangères; 

la guerre est improbable, affirme 
le ministre des Dominions

Les affaires d'Extrême-Orient—La question de Dantxig

La déclaration que les journaux 
italiens publient en l’attribuant aux 
deux diplomates japonais se lit 
comme suit:

“Le n’est pas par simple hasard
LONDRES, 4. (C.P.) — Vingt-cinq ans après la declaration de la Une mission japonaise oui estât- que nou» avons choisi la Villa d’Es-

querre de 1914, la guerre qui devait mettre fin a la guerre, le monde est! tendue à Naples le 20 août doit cx- 
tneote sur le pied de guerre L'Europe est comme un camp arme On plorer les possibilités d une eoll.i-
peut dire que la guerre en Europe est inévitable, à moins que l'Allemagne ; ’oia(‘on ( ,|u ‘ni. . . - | les puissances de Taxe. Getle mis-

Lo paix ou la guerre parait re- j jsf)n- dont les chefs sont le généraln'adopte une politique de modération
poser sur une seule tête, celle du chancelier Hitler, qui était complète-1 .(uii iii Terauchi et l’amiral Miueo 
ment inconnu en son poys d'Autriche il y a 25 ans. i Osumi, doit assister au* congrès

te pour tenir notre réunior; qui fait 
suite à celles que nous avons déjà 
tenues à Rome et a Berlin. On se 
rappellera que c’est ici que les mi­
nistres italiens et allemands se sont 
réunis pour conclure les ententes 
qui ont valu tant de prospérité et

Mobilisation en Italie et en Allemagne
le 1S août?

nazi de Nuremberg au début ««e de puissance aux deux nations 
septembre et à la célébration de amies du Japon, tous signataires du 
l’anniversaire de la "marche fas-jpacte anticommuniste. C’est de bon
ciste sur Rome” en octobre.

Les diplomates etrangers s’at- 
| tendent a ce que T Allemagne et le 
I Japon ne négligent rien afin de 
j décider le Japon à conclure une

i augure pour nous qui devons main-

Nous avons reçu l’information 
confidentielle, a-t-ü ajoute, que 
Washington craint que la guerre 
n'éclate en Europe au mois de sep­
tembre et que les Etats-Unis ont dé­
ridé sous l’inspiration du moment 
de dénoncer leur traité avec le Ja­
pon afin de se préparer à fournir 
une assistance militaire à la Gran­
de-Bretagne et à la France tout en 
refusant du matériel de guerre au 
Japon, ce qui n’aurait pas été léga­
lement possible aussi longtemps que 
le traité serait resté en vigueur.

Dix minutes après que l’on eût

PARIS, 4. tC.P.-Havosl — Des |ournaux de gauche disenf aujour- , alliance militaire avec elles. Les 
d'hui que le chancelier Hitler et le duce Mussolini ont tous deux donne cliefs '*e 1 (?rrT1^T, japo»aise sont ga-
ordre à leurs lieufenonts militaires de se tenir prêts à la mobilisation le r!"1 ' a 1 1,1 tin( l! !ilt . , • , mais il n’en serait pas de meme

Ils oioutent que le gouvernement fronçais sera, en ; rje certains chefs politiques de To-15 coût prochain
conséquence, appelé a déclencher une nouvelle mobilisation pendant lajkyo qui estiment que l’Allemagne 
deuxième quinzaine d'août. Ces mêmes journoux disent aussi que les ; ct l’Habe ne pourraient guère ve-i nir en aide au Japon en Extrême-chefs allemands ont averti leurs états majors que Dontzig serait en état
ne passer a l'Allemagne le 15 août. LV4pc;"e l<e"am’ prétend que ies
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ ‘_ _ _ _ _ _  i deux ambassadeurs ont déclaré que

Ile du Prince'Edouard
Beau succès des Acadiens aux examens d'immatricu­

lation au collège Prince-de-Galles et à l'école 
normale — Le prix Thane Campbell

le but de leur réunion était de dis- 
I cuter de l’adhésion du gouverne- 
j mcnl de Tokyo à P’alliance d’a- 
j eier”, ainsi que les journaux alle- 
1 mands et italiens désignent l’al- 
! liance militaire ilalo-allemande 

conclue en mai dernier.
Certains diplomates étrangers

tenant examiner plus .à fond la 
question d’une collaboration éven­
tuelle plus étroite de Tokyo avec 
les deux puissances de Taxe".

Raisons de l'alliance

Charlottetown, J.P.E., (par cour­
rier-) — Les élèves acadiens sont a 
l’honneur a la suite des examens 
d’immatriculation au collège Prin­
ce-de-Galles et à l’école normale, 
examens dont les résultats viennent 
d’être connus.

Comme le Devoir l’a annoncé 
brièvement samedi, c’est une Aca­
dienne. Mlle Félicia DesRochcs, 
élève du couvent <4e Tignish. qui 
s’est classée première de toute i’He 
du Prince-Edouard, Il y a deux ans, 
une autre Acadienne, Mlle Alice Pi­
neau, élève du couvent de lUistico, 
était arrivée aussi première.

Cette année, sur huit bourses 
provinciales, trois vont a des Aca­
diennes. Mlle DesRochcs gagne une 
des deux bourses du comté de Prin­
ce. Mlle Hélène Cheverie, élève du 
couvent de Souris, est arrivée eu 
tête du comté Kings et obtient une

première dans le comté de Queen’s.
Sur douze bourses de quarante 

dollars accordées pour deux an­
nées consécutives, il y en a quatre 
qui ont été gagnées par des Aca­
diennes. Mlle Adélina Bonin, élève 
du couvent de Rustico, gagne aussi 
une bourse Bell.

Tokyo, 4 (AP) — Un haut per­
sonnage japonais a déclaré aujour­
d’hui que le Japon se voit dans 
l’obligation de conclure une allian­
ce militaire avec l’Allemagne et 1T- 
talie par suite de la dénonciation 
par les Etats-Unis de son traité de 
commerce avec le Japon et de 
l’hostilité anglaise sur la question 
monétaire en Chine du Nord, fl a 
déclare qu’un pacte militaire pou­
vait être conclu d’un moment a 

1 l’autre, mais il a prétendu ne rien 
j savoir de la réunion des ambassa- 
j «leurs japonais à la Villa d’Este, en 
i Italie.

sont cependant portés à croire ; Les événements, dit ce haut 
qu’il ne s’agit que d’une feinte di- : fonctionnaire japonais, forcent le 
plomatique. i Japon à en venir à une alliance

L’ambassadeur japonais à Rome, militaire avec les puissances de

reçu la nouvelle de la dénonciation 
du traité entre les Etats-Unis et le 
Japon, dit le haut fonctionnaire ja­
ponais. l’attitude de la Grande-Bre­
tagne a la conférence qui s’efforce 
de régler l’imbroglio de Tien-Tsin 
changeait du tout au tout: les négo­
ciations avaient marché rondement 
jusque-là.

Importante reunion à Tokio

Les cinq principaux ministres du 
cabinet de Tokyo — le premier mi­
nistre Kiichiro Hiranuma el les mi­
nisires de la Guerre, de la Marine, 
des Finances et des Affaires étran­
gères — doivent se réunir aujour­
d’hui pour discuter du projet d’al- 
Hance militaire avec l’Allemagne et 
ITUlie qui est mis de l’avant par 
les chefs de l’armée et les groupe­
ments nationalistes.

Près de 10,000 personnes, pour la 
plupart des enfants, ont manifesté 
aujourd'hui devant l’ambassade bri- 
tannique en dépit d'une pluie tor­
rentielle.

»i
La mission 

Maria Chapdelaine'
à PcribonkaMlle Florence Gaudet, de la Baie

Egmont, a obtenu 97 p.c en fran- lL personnoges tron(;ots quj c„ fe- 
çais ct a gagne le prix de 2a dot-- s si
ars offert par le premier ministre j 

de la province, l’honorable Thane j 
Campbell, a l’élève qui arriverai

ront partie

Le président de la Société de a
première en'fre^aiT pour Uuü!^<* ^ Warm C/mprfefa/rm de 
l'ile. Voila une façon pratique de Montreal, M. Ir n,'*c' J a|^
reconnaître le caractère bilingue Surveyer, vient de recevoir une pi -

A la mémoire 
d’Emma Lajeunesse
Inauguration d'une plaque à 

Chambly, en septembre, en 
souvenir d'Alboni — Son fils 
y assistera

Les Chinois préparent 
une offensive

Londres. 4 (CP) — C’est aujour­
d’hui le ‘25e anniversaire de l’en­
trée de la Grande-Bretagne dans la 
guerre mondiale et le peuple an 
glais ne réussit guère à concilier 
les discours de deux ministres sur 
1rs dangers de guerre à l’heure 
actuelle. Le ministre des affaires 
étrangères, lord Halifax, a déclare 
que les prochaines semaines pour­
raient être critiques tandis que le 
ministre des Dominions, sir Tho­
mas Inskip, a déclaré que la guerre 
était impossible et que le gouver­
nement avait de bonnes raisons 
pour l’affirmer.

Le vicomte Halifax a fait sa dé­
claration au « ours d’un débat sur 
la politique étrangère à la Cham­
bre des lords où il a abordé et les 
affaires d’Extrême-Orient et la 
question de Danlzig. Il a averti le 
Japon que l’agitation antianglaise 
dans la Chine du Nord ne peu! 
qu’aggraver les relations entre les 
deux pays avec toutes les consé­
quences que cela peut entraîner. I! 
a affirmé que l’accord de Tokyo ne 
signifie pas une modification de 
la politique anglaise en Chine com­
me on l’a prétendu, que ceux qui 
l’affirment ignorent à la fois le Icx- 
le même de la formule et l’inlrr- 
prélation que les deux gouverne­
ments lui ont donnée.

* ¥ *
Le débat à la Chambre des lords 

a fourni à l’opposition une nouvelle 
occasion de protester contre les va­
cances parlementaires au cours 
d’une période critique en Europe. 
Lord Davies, un libéral, a déclaré 
que les membres de tous les partis 
ont l’impression que le gouverne­
ment se propose de prendre «tes dé­
cisions de la plus grande impor­
tance avant la rentrée des Cham­
bres le 3 octobre, lt a ajouté que 
les intentions du gouvernement 
pour ce qui est des négociations 
avec la Russie au sujet d’une enten­
te tripartite semblent assez suspec­
tes et que les négociations traînent 
par suite des tactiques dilatoires du 
gouvernement anglais.

* ¥• *

Le premier ministre Chamber­
lain a obtenu hier un vole de con­
fiance sur la question des vacan­
ces parlementaires, mais une qua­
rantaine de députés conservateurs 
se sont abstenus de voter et les 
whips du parti ministériel ont 
commencé une enquête sur ces 
abstentions.

Certains d'^putés qui appuient 
d’ordinaire le gouvernement au­
raient clé dans l'impossibilité de 
venir donner leurs vote, mais les 
quelque 25 députés qui suivent 
d’ordinaire M. Winston Churchill 
sont également du nombre des 

j abslenlionnistf s. M. Chamberlain 
' était intervenu à deux reprises 

«lans le débat pour obtenir le plus 
fort vote de confiance possible et 
l'on parle dans les cercles politi­
ques de représailles possibles eon- 
Ire les abstentionnistes. Celte ré­
volte apparente d’une quarantaine 
de députés conservateurs est d'au­
tant plus embarrassante pour le 
gouverncment Chamberlain qu'il 
songe à tenir une élection générale 
cet automne si les mois d’août et 

.septembre n’amènent pas de crise 
I internationale.

* * ¥
! Sir Thomas Inskip a prononcé 
son discours optimiste à Oban, au 

j cours d’une fête en l'honneur du 
: major Duncan MacCallutn, qui sé­
rail candidat conservateur à la pro­
chaine élection. Il a déclaré que la 
guerre est improbable parce que la 
Grande-Bretagne est de plus en 
liliis forle. qu elle ajoute chaque se­
maine aux armements qu’elle peut 
opposer aux dictateurs si la chose 
devient nécessaire et qu’il s'est éta­
bli autour de ta Grande-Bretagne un 
front de la paix.

* ¥ *
On a appris que le premier mi­

nistre Chamberlain a décidé d’aller 
se reposer en faisant de la pèche 
en Ecosse aussitôt après la proro­
gation du parlement et qu’il reste­
rait éloigne «ic Whitehall pendant 
trois semaines à moins que les évé­
nements internationaux ne le rap­
pellent dans la capitale.

Les Japonais jettent des bombes sur 
les consulats fronçais et allemand 
a Chungking Au Cap-de-la-Made!eine

reconnaître 
de notre pays, et qui vaut bien de 
discours.

11 y avait 725 candidats à ces
examens; 410 ont réussi. Sur ce 
nombre on relève les noms de plus

bourse provinciale; de même que} de 34 Acadiens et Acadiennes. 
Mlle Eileen Doucette, élève du cou- C’est te plus beau succès que ceux- 
vent de Rustico. qui est arrivée1 ci aient encore remporté.

Déclaration de 
Chamberlain
(Suite de la première page)

La Grande Bretagne a lait savoir
1res clairement qu’elle n’clail pas 
disposée à icgler avec le seul Ja­
pon les questions «le monnaie et 
l'argent dépose dans les conces­
sions anglaise et française parce 
qu’elles intéressent également «t au­
tres nuisances l’our ce qui est de la 
question des ouatre terroristes chi­
nois qui ont p.ovpquc le blocus de 
Tien Tsin paicc que les autorités 
inglaises refusaient de les livrer 
aux Japonais, ’e Japon a soumis des 
preuves de irui culpabilité, preu­
ves qui sont actuellement à l'élu­
de

tuation en Extrême-Orient. Nous 
poursuivrons tes négociations en 
nous efforçant; de sauvegarder 
dans toute la mesure du possible les 
principes qui ont jusqu’ici inspiré 
notre politique sur ce continent. 
Nous sauvegarderons dans tourc la 
mesure du possible les intérêts et 
les biens des nationaux anglais là- 
bas. Nous nous efforcerons de faire 
preuve de paLtnce ct d’exercer une 
modération raisonnable en recon­
naissant «pie toutes ces choses ou­
trageantes peuvent s'expliquer par 
des soupçons sincères des Japo­
nais qui se trouvent en Chine sur 
notre conduite a leur égard. Nous 
ne devons pas oublier qu'il esi pos­
sible ûll(' nous ayons à envisager

inicre liste des personnages fran­
çais qui feront partie de la mission 
Maria-Chapdelaine à Péribonka.

On sait que cette mission arrivera 
en même temps que la délégation 
des juristes au congrès de l’Asso­
ciation Henri-Capitant, à bord de 
['Empress of Australia, le 19 août 
prochain, à Québec.

La mission Maria-Chapdelaine se 
composera, entre autres personna­
lités, de M. Jacques de Lacretelle, 
délégué de l’Académie française, 
président d’honneur; de Mme Jac­
ques de Lacretelle; du duc de l.cvis

j Changhaï, 4 (P. A.). — On rap- 
| porte aujourd’hui que des troupes 
| nombreuses de réguliers chinois en­
trent dans ja zone Changhaï-N'an- 

proba-j ,kinS en preparation d’une grande

Lo taxe scolaire augmentée 
de 20 sous

En voulant reprendre
le train à Rimouski

Au début de steplenibre, r___  , .
blcment le 4 de ce mois, la Commis > bataille sur le territoire que les .la- 
ston des sites et monuments histori-! Pona*s ont’enlevé aux Chinois dans
«pies du Canada dévoilera n Cham­
bly une platpie à la mémoire d’Em­
ma Lajeunesse. connue sous le nom 
d’Albani. Le délégué de la province 
«le Québec dans cette commission, 
M. le juge Edouard-Fabre Surveyer, 
annonce en même temps que la cé­
rémonie se déroulera en p-èsenec 
du fils de la grande cantatrice ca­
nadienne, qui a soulevé jadis l’ad­
miration de la cour de Londres.

M. Ernest Gye. fils d'Albani, ni

les premiers mois de la guerre
Dans les milieux chinois on dit 

que les troupes se préparent à atta­
quer les chemins de fer, les bases 
cl les arsenaux japonais. Ces rap­
ports coïncident avec les déclara­
tions des Chinois que les Japonais 
ont été arrêtés dans leur campagne 
de la province de Shansi.

Des dépêches de Tien-Tsin disent 
que les soldats japonais dans le 
nord ont clé arrêtes par les inonda­
tions de la province de Hopeh.

Ÿ * *
Chungking, 4 (P. A.). — Les con­

sulats français et allemand ont clé

Mirepoix, président du comité fraii- ! uislre d’Etat de Sa Majesté, est pre- 
çais des Amis de Maria Chapdelai- j sentement en Amérique, à New- 
nc, vice-président du comité Fran- ! York. Il se propose de traverser tout 
ÀrnénoiJC ct président de la section ; le Canada et de passer quelque,
France-Canada du comité; le mar- temps à Victoria. Il s’arrêtera à ot- j endommages de bonne heure ce ma­
quis de Montcalm, vice-président j tawa. A son retour dans Test du f|rj lorsque des avions japonais ont 
du comité France-Amérique, prési- 'pays, au début de septembre, la cé-Q3^ 1111 raid sur la ville. Des bombes 
dent adjoint de la section France-;rëmonie «le dévoilement d’une pla dr demolition ont explosé dans les 
Canada; du comte -lean de Mont-j(,ue en mémoire de sa mère se dé- i territoires des deux consulats. Dix 
calm, membre du comité France- | routera à Chnmblv. I Chinois ont été tués dans la congés
Amérique; de M. Jérôme Poindron, I ------- ------------- xion étrangère. La maison de F.-
tnsmbre du comité F'rance-Ameri-1 _ 4 ... j Tillman Durdin, correspondant du

Message du maire de
Montréal à ia Reine

Le traité commercial avec le Japon

M. Chamberlain a déclaré que la 
Grande-Bretagne n’a modifie en 
rien l’attituae qu’elle a prise sur la 
question de 1 intervention rniütüiie 
japonaise en Chine, mais qu’elle n’a 
par contre. a.>stimé aucun engage­
ment qui ToLlige à dénoncer son 
accord commercial avec le Japon 
(Les Etats-Unis ont dénoncé leur 
accord commercial avec le Japon 
le 26 juillet). Bu déiiom iajjioii «lu 
traité, ne produirait d’ailleurs au­
cun effet immédiat, «lit il, et le trai­
té anglo-japonais a été suivi de 
traités entre le Japon et plusieurs 
des Dominions, et il serait malséant 
de dénoncer le traité avant «i en 
être venu à ui.c entente parfaite 
avec les Dominions, Si la declara­
tion que je viens de faire peut don­
ner l’impression que je sui» décide 
a ne pas dénoncer le traité, ajoute 
le premier ministre, j avertis tous 
ies Intéresses que cette interpréta­
tion serait erronée.

que. directeur de l’Office des oeu­
vres de bienfaisance, organisme 
rentrai des oeuvres catholiques de

des problème.) plus graves et plus | Paris. -------
près de nous au cours des pro- j |.;n outre, M- Ripert, de l'Institut. ' A l’occasion du 39ome annivet 
chains mois et que nous devons i président du comité des Juristes, saire de la reine Elisabeth, le mat­
ron server nos forces afin de pou i doy en de la Faculté de droit, a ae-i Houdc a envoy é le message su.-
voir fa in» face a toute éventualité. ;ceplé de représenter l’Academie des ‘ vant: _

____ _________ (sciences morales et politiques aux A i occasion de l’anniversaire de
cérémonies de Maria Chapdclaine { Votre Gracieuse Majesté, la popu- 
lorsque ses obligations de président ' lation entière de la ville de Mont- 
de juristes le lui permettront. real se joint à moi pour déposer à

Dans une lettre à M. Survever M. j vos pieds Ijhominage profond de

Times de New-York, a été détruite 
par les bombes. D’autres maisons 
dans le même secteur ont été dé­
truites par le feu allumé par des 
bombes.

Chez les Filles de Jésus

Grange incendiée 
par la foudre

Sherbrooke, 4 (CP) — L’orage 
d'hier soir a fait beaucoup de

Gabriel-Louis Jarav, secrétaire gé-j son admiration, 
nérai du comité France-Amérique | Le rayonnement de votre souri 
fait observer que l’état du franc par 1 re est resté gravé dans le. coeur de

Les Trois-Rivières, 4 (DNC) -- 
D’imposantes cérémonies religieu­
ses se sont déroulées hier, à la cha­
pelle des RR. SS. Filles de Jésus, à 
leur maison provinciale, boulevard 
St-Louis.

Mgr Hormisdas Trudel, V.G, 
1 curé de la cathédrale, assiste de M.

Les Trois-Rivières. 4 (DNC) — 
Lors de sa dernière réunion, ia 
Commission scolaire du Cap-de-!a- 
Madeleine a décidé d’augmenter de 
20 sous la taxe scolaire dans les 
limites «le la ville afin de balancer 
son budget pour la prochaine an­
née fiscale. Les commissaires ont 
porté la taxe scolaire «le $1.10 à 
$1.30 et adopté immédiatement 
après leur budget, qui comporte 
des revenus anticipés de $91,870.50 
et des dépenses prévues s’élevant 
exactement au même montant.

La grande partie des revenus 
proviendra de la taxe foncière 
$70,718,43 ($1.30 du cent piastres» 
sur une évaluation lotale de $6,- 
132,187. Les autres sources «le re­
venus sont les taxes fixes décrétées 
par les deux bills adoptés à la 
dernière session de la Législature 
de Québec, $3,000 dans le «as de 
)'International Foils et $1,257.30 
dans le cas de la Laurcntian Silks.

Le reste «les revenus consiste 
dans les subventions du gouverne­
ment provincial $6,900. Et les in­
térêts sur les arrerages $1.000.

Quant aux dépenses, près de la 
moitié va au service de la dette, 
$39,211.50 ($18.411.50 pour les in­
térêts et $20,800 pour le rachat des 
obligations). Les dépenses d’ad 
ministration s'élèvent à $48,907. 
($28,580 pour salaires et enseigne­
ment; $5,265, pour le chauffage cl 
$5,000 pour l'entretien )

Rimouski, t (C.P.) M. Wilfrid 
McMahonc, 25 ans, de Newcastle, 
N.-B., s'est blesse hier en tombant 
alors qu’il voulait monter sur un 
Irain en marche. Son état est grave. 
MrMahone voyageait sur l’Oréan li­
mité, cl «leseendit sur le nuai de la 
gare 5 l'arrêt du train. Et lorsque 
le Irain-rcpartit, il voulut v remon­
ter mais tomba entre le quai et le. 
train. Il a eu une jambe si mutilée, 
qu’on a dû l’ampufer; il souffre 
aussi d'autres blessures.

Explosion à Londres
Londres, 4 (C.P.« — Nombre de 

personnes ont été blessées, la plu­
part par des éclats de verre, lors­
qu’une explosion a défoncé ia ten­
ture d'un immeuble dans le voisi­
nage de la cathédrale de Saint- 
Paul dont plusieurs verrières ont 
été endommagées. On a d'abord at­
tribué l’explosion à l’Armée répu­
blicaine irlandaise, mais la police 
dit ipic Bon avait observé une fuite 
de gaz et que l’explosion s’est pro­
duite pendant que Ton cherchait à 
la localiser.

"Res ipsa loquitur"

agricole, a ete détruite par 
allumé par la foudre. La grange 
appartenait à M. Ovila Bolduc, 
dont la ferme est située sur la rou­
te Shcrbrooke-Stanstead près de 
Massawippi. Avant que les flammes 
aient rendu tout travail impossi­
ble. M. Roldur a réussi, avec quel­
ques aides, à sortir de la grange 
trois chevaux et quelques appa­
reils.

Comment les Japonais 
se débarrassent 

des missionnaires

Camillien HO U DF., 
Maire de Montreal.

Crise politique
en Australie

Peiping, 1 (A P.) Des voya­
geurs américains arrivés de lavu- 
anfu à Peiping oui décrit, aujour­
d’hui, les méthodes auxquelles les

L'assurance sur les risques 
de guerre

Sydney, Australie, 4, (C.P ) — 
Le parti uni d’Australie, le plus fort 
groupe du gouvernement de coali-

...... ............ . tion qui a gouverné la Nouvelle-
Japonais ont recours pour se debar- J f,a|]es du Sud depuis 1932, s’est réu- 

! casser des missionnaires britanni* m aujourd’hui pour examiner la 
I que s, dans la province de Shansi. ^ crise politique de l’Etat, puis a

Patience et moderation raisonnables

Ils ont donné comme exemple le 
fait suivant dont ils ont été té­
moins: Pendant un service reli-

,!f puis sous assurer, dit en ter- 
minanl M. Chamberlain, que je pm- 
tage pleinement les sentiments des 
plus violents d’entre vous sur la 
question d’Extrême-Orient. Je sens 
bouillir mon sang dans mes veines 
en lisant ou en écoutant le rapport 
de certaines d*s choses qui se pas­
sent là-bas. Quelles que violentes 
nue soient nos émotions, nous ne 
devons cependant pas oublier les 
engagements que nous avons déjà 
assumes, ni la situation de nos 
compatriotes qui se trouvent sur 
les lieux. Je rne suis efforcé de don­
ner à cette Chambre quelque idée 
des facteurs dont nous devons le 
au* compte en eav

Londres, 4 — La mesure relative, ..... , . ...
a l’assurance d’Etat sur les risoui » «ieux’ drs ''olrlals ,aPonHis 0Pl ‘C!.: a i axsuiante a E.107 sui ies u. que» j ^ eghsc anglicane ou était
en temps de guerre, est ûtvtmo j?*s unr paroisse chinoise.
loi aujourd hui. Le roi • a, ’• T0j! ]PS fidèj0s ont été arrêtes l’un
Cette assurance va remplacer, le |rlVA, aLu,r .n i» in

aussi prononcé leurs voeux perpe 
turls,

Le sermon dj circonstance a été 
prononcé par M l’abbé Lionel 
Roissrault, curé de St-Etienne de 
New-Carlislc.

On remarquait au choeur. M. 
l’abbé E Jacob, curé d’Almaville; 
M. l’abhc Avila Gagnon, M. l’abbe 
Edmond Duhé. le R. P. de St-Geor 
ges, prédicateur de la retraite pré 
paratoire; le R P. Pellerin, des Pe­
res du Saint-Sacrement,

Ce matin, dix-sept religieuses 
Filles «le Jésus ont prononcé leurs 
premiers voeux.

Femme expulsée
de l'Angleterre

Washington, 4. (A.P.) Lors­
qu’on lui a demandé de commen­
ter le vote de la Chambre qui a 
rejeté son projet «le logement bon 
marché de $800,000,000, le prési­
dent Roosevelt s’est contente de ré­
pondre par le proverbe latin ‘Res 
ipsa loquitur” la chose parle 
par elle-même.

Londres, 4 (CP) —- Le ministère 
de l’Intérieur a fait expulser de 
l’Angleterre, une femme, la premiè­
re à tomber sous le coup de la nou­
velle loi du ministère. Elle s'appelle 
Arditia Sullivan, domestique, âgée 
de 24 ans. A date, le ministère a 
expulsé 41 personnes en vertu de 
la loi. La fille Sullivan s’esl embar­
quée la nuit dernière pour l'Irlan­
de.

La police a également arrêté et 
fait comparaitré trois prétendu, 
terroristes, à la suite d’une menue • 
d’inrendie des immeubles munici­
paux d’Essex.

Ajournemenf du parlement 
anglais

Londres. 4, (C.P.) — Le parle­
ment anglais s'est ajourné aujour­
d'hui pour une période de deux 
mois - c'est-à-dire jusqu’au 3 oc­
tobre. La séance de la Chambre des 
Communes a pris fiiv à 4 heures cet 
après-midi celle de la Chambr* 
des Lords un peu plus lôî.

Congrès des hôpitaux 
à Toronto

ajourné scs séances à lundi
Hier le premier ministre, M. Ber-] 

tram Stevens a démissionne à la Lc commerce ^ Canada 
suite de sa défaite a TAsscmblée 
législative sur une question de po­
litique financière,

Il existe une division dans les

le premier semestre de 1939

Stotistique* vikaler-

système d’assurance mis sur pied jjj"5 ÀJrffïro?* 'jourrd’emprùon* r!,n«s du parti uni. De là la défaite
nement, les femmes el les enfants,

(parmi ces paroissiens, ont été reià
en 1914 par le Board of Trade.

Vegetation sur ia planète rhés et les Japonais ont informé les 
^ .4 missionnaires britanniques chargés

MOTS de celle paroisse que s’ils ne quil-
-—   (aient pas les lieux immédiatement,

Londres, 4. (C.P.) — Les nhser- “nn »ort peu agréable” attendait

d’hier. M. Stevens continue d’agir 
comme premier ministre à la de­
mande du gouverneur.

Aux Pays-Bas
La Have. Pays-Bas, 4 (AP) — La 

reine Wilhelmine a demandé au 
lourd'hui au chef du parti chré­
tien traditionnaliste. M de Gcer,

*-*'*’■•'-* * - - n 11 OV» I l. ^VI • » » I l Cl Ir J \. <1 I I V. Il l| ts I I

valions faites par té!esc_ope sur la ;|Cs prisonniers hommes. Les 16 
planète Mar», le jour où elle s'est missionnaires anglicans établis
approchée de la terre, font croire ; datts cette paroisse ont alors fermé ........... ............. . ....
avec de très grandes chances de leur mission et leur hôpital et onl de former un cabinet pour rempla-, 

nus devons te probabilité qu'il y existe de la vé-, quitte la région, pour ne nas expo-lier relui de M Coliyn, qui a de-i de $146.182, 
-isascant la si-^gelation- ^ser la vie de leurs ouailles. | missionne le 27 juillet, .1878,987,412,

Le commerce global du Canada 
le premier semestre de 1939 vaut 
$788,341,574, à rapprocher de 
$752,371,882 la période correspon­
dante de 1938. Les exportations se 
placent à 8461,987,491 comparati­
vement à $391,076,834; les importa­
tions, à $321,079,319 contre 8336,- 
692,235; les reexportations, à 85,- 
274,764 en regard de $24,602,813.

Les droits perçus sur les impôt* 
tâtions s’élèvent à $42,692,015 con­
tre $46.051,966. La balance favo­
rable du rmnmerrc canadien est 
de $146.182,936 comparativement à

En juin dans les 66 cités et villes 
canadiennes de 10,000 âmes et plus 
on compte 7,305 naissances, 3,976 
décès el 4,782 mariages comparait 
vcment a 6,984 naissances, 3,99'i 
décès et 4,913 mariages en juin 
Tan dernier; il y a une augmenta­
tion de 4 Va p. c. dans les naissan­
ces, à peu près pas de changement 
dans les décès et une diminution 
de 2 Mi p. c. dans les mariages.

Lc semestre de janvier à juin 
celle année, il y a 43,125 naissa t- 
ces, 27,691 décès et 17,501 maria­
ges contre 41.348 naissances. 26,- 
766 décès et 17,743 mariages le se­
mestre correspondant de Tan «Ici 
nier. Ottr comparaison révèle de» 
augmentations de 4 p. c, dans les

Toronto, t (C..P.) I.'Associa­
tion internationale «1rs hôpitaux 
tiendra son congrès du 19 au 29 
septembre, à Toresto. On attend 
des délégués de I*- pays. Il y aura 
41 comités à l'oeuvre.

Exportations d'instruments et 
machines agricoles

naissances et de 31 dans les
décès mais une diminution de 1 
p. c. dans les mariages.

Les exportations canadiennes 
d’instruments ct machines agrno­
ies montrent un déclin en juin, ta 
valeur étant de $825,157 contre $L- 
022,015 en mai ct $1.148,611 en juin 
193(3. Les Etats-Unis ont été les 
principaux acheteurs avec un tot.il 
de $270,4 14, suivis de TArgentine, 
$167,687; Afrique britannique du 
Sud, $163,223: Australie, 8110,032; 
et Royaume-Uni, $42,637, Les ex­
portation» totales d’instrument* 
aratoires les premiers m- mois de 
1939 s'établissent a $3,410,141, con­
tre $5.279,262 le premier semestrf 

[de 1938,

. /x** •. » . - ** : rï
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RADIO-GAZETTE
Vendredi, 4 oout

Ondes courtes 
Radio-Fronce

lutlcn P&rlt-Mon'liAl — *ur li 14
ft Jür ÏS mftrf» SI»

9.39 p m Eai;s»i8a de variété». L'été et j 
l» chanson informations en franca.» i 
jours coioniaus: cours dea chnnee*; ntu- ! 
slot.'f enresistref

Il 00 p.m Informations en ani'ais nu- J 
«•.que *nre*istrée: U vie k Paris en an- 
ïlai»; Informations en allemand

Radio-Italie
Srarton 2RO Rome — «tir il métrés 13

8.30 p.rr. . Nouvelles en anglais: soiree 
ies invités; la 
en Italien.

de minuit, nouvei.ee

7 M p m , Les ciasstquea populaires.
8 00 p m L Orchestre NBC — Direction 

Izler Solomon
9 00 p m, Hoiivwood Playhouse.
9 40 p m , Irene Rich.
10 00 pm. Concert au Grant Parle — Or­

chestre de Lerov Shields.
10.30 p.m . Cheeno

Radio-Canada
Music-Hall

Des oeuvres de Schumann, de Mendels­
sohn, de Goosens, de Manuel de Falla, 
etc.
Henriette Schumann, pianiste, et le 

Quatuor à cordes du Music Hall exécute­
ront Scènes d'enfants, opus 15, de Schu­
mann. la dimanche «. de midi k une heu­
re concert qui sera relayé par Radio-Ca-

i 8 00 C as; la via Sketch 
i 8 30 L orch aymphontqua du posta WOR 
1 9 00 L heur# de la valse, avae Frank 

Muno ténor, le choeur Man h s usa. 1 
orch aous la dir d'Abe Lyman 

' 9.30 Take a note, avec Ernie Fio Riio et ! 
son orch

10 00 Le» chefs-d'oeuvre du plane, avec , 
Paul-Almée Bailly.

' 10 30 L'orch de Gilbert DarUae 
! 10 45 Clement Williams, baryton 
I 11 00 Rsdio-lournal et chronique sportive 
I 11.15 L'orch de Jimmv Dorsey 
I U-30 L orchestre de Richard Him ber 
‘ CBM — 286 metres — *60 iuloeycles
I 4 00 Les chefs-d'œuvre de 1s musique.

4 30 Vie and Sade Sketch

I-OO variétés internationales.
7 J0 Volutes de réva
7.45 Un quart d heur# d inf. étrangère.
> 00 Ta* Timers
830 Professeur Qui*.
9 00 Radio-théâtre.
9 30 Las diables rouges 

10 00 Don nez-mol une ehanoa.
10 15 Court of reflection»
10.45 La lournal parlé de CRAC.
11,00 Allô, allô, les sports 
11.10 Planologue.
11.15 Orchestres

CFCX — 49 to mètres — «005 kilocycles 
CFCF — 500 metres — 600 kilocycles

11.15 L'école du sport
11 3d Programme pour les «niants

4.45 Gardeners All. Causerie de M Owcnl- : 12 30 Musique hawaïenne
Han Bigg 2 45 Programme vocal et instrumentai.

5 00 La chronique parlée sur les program-1 4.00 Matlnae-Club. NBC
mes de la eouee et intemede musi-

1 cal
j 5.15 Airs tyroliens Par Curlay.
! 5.30 Len Salvo, organiste.
| 5 45 Cotes de la Bourse de Montreal 
; 8.00 Muted Music.

6 15 Intermède musical
6.30 Radio-lournal et chronique sportive 

En anglais
« 45 Under the Big Top. Causerie de M 

.Jack Rogers
7 00 L'orch de Wlifrld Charette
7 30 Orch et solistes sous la dir de Per- j 

cy Pasternak
nacU. Le Quatuor jouera également le j g 00 The Old Contemptible. BBC.

Radio-Etats-Unis

Quatuor opus 27 en sol mineur de Grleg 
et des arrangements de Cherry Ripe et de 
Sally in our Allay, de Bridge 

John Herrick, baryton chantera la Sé- 
renade de Don Juan de Manara. de Qoo- 
>.en« Il pleut des octales de fleurs de Bâ 
ton: et Ségusdilla. de Manuel de Fails 

Mlle Schumann pianl»te. Jacques Gas- 
sehn. violoniste, et Gaston Dubois, vio­
loncelliste exécuteront, pour ermtner le 
Trio en ré mineur, opus 49. de Mendels- | 
sohn

MM. Bellond et Trudel
MM. Jean Bel’and. violoncelllsto et Ed­

mond Trudel. planiste, donneront un re- 5 oo L'heure du thé

WEAF — DI.J metres - sud kiliicyclcs 
6.Q9 p m.. Institut de démocratie d

l'tTnltereité du Nord-Ouest ■ _ , . j l u
f,i5 pm. Historiettes pou- es entant» 1 Loncert de musique de chambre par 
8.00 p m . Concert Cities Service 
9 00 p m L'Heure de la valse.
WJi - 394 5 mètres - J80 Kilocycles
7.30 P.m , Ti;o vocal
7 4$ p.m L'ABC de NBC
8 00 p.m , Jamboree de NEC.
9.3Ô m , Concert a Robin-Hooo Dell — ;

Diréction Ernest MacMillan ,
10.15 p.m . Novelettes —Orchestre *Nor- j 

man Cloutier.
10.30 p.m . Hollywood ladder of fame.

Radio-Canada
Lb Festival de Boyruth

à Radio-Ccmcdo
Les postes du réseau français d* Radio

9.00 L'heure d« la valse, avec Frank Mua
ténor, le choeur Manhattan; orch 

9.JO Take a note.
10.00 A communiquer du studio
10 15 The Old Gardener Causerie de M. 

Austin spencer
10 30 T orch de Gilbert Darlsse
10 45 Clement Williams baryton.
11.00 Radio-journal en anglais
11 15 Barabara Custance planiste 
11.30 L'orchestre de Mart Kenney

CKAC — 411 mètres — 738 kilocycles

4 00 Manhattan Minuet CBS. 
4 30 Les événements sociaux. 
4 45 CKAC ce soir

citai de musique ne chambre, le dimanche 
8 a 2 h de l'après-midi, pour l'auditoire 
da Radio-Canada Ils joueront Adagio, de 
Haydn, et Sonate op. 69 en la U Alle­
gro ma non tatito; 2) Scherzo, allegro 
ru.oluv 31 Adagio cantablle. Allegro viva­
ce, de Beethoven,

Des oeuvres de Lolo, de Ravel 
et de Debussy

Mucha Mischskoff. premier violon de 
l'Orchestre de :■ NBC, jouera la Sympho­
nie espsgnale de Lalo au concert du dl-

oositij a i rc*eau iinrivoi» u» rhstaumja^conc^rt ^qu'
Csûsd* flifluseront le vendredi 4 de 1 n , PhUhatre du lac
?0 à î h. de après-midi, ce que jouera a ! «ra relave par ia .ociete Kaaip t.anaQ».
ce moment >'Orchestre vmphoniqua au .9i^i*ckrrS^i< Romain de
Festical de musique de Bayreuth L'oeu J Albert 8to«*»a. .e Lérna • D n e, 
vre SU programme pour la duree de cette , ^ de ^Déoubiy Daohnis et
émUeion est le Vaijseau-Fantôme, rte Wag- , Ch.oé, no (lê Kavei.
BfT Le troisième centenaire de la

Les retrains en vogue
Lucienne Délvêl, J05* Delaqucrrièt* et 

Andre Ourieux. cher d'orchestre ont. pré­
paré pour lej. Refrains en vogue, imisaiPii 
du vendredi. 4 août, a 9 h, du soir, un 
programme des plua variés

Récital de piano par Mlle Bailly
Mlle Paule-Aimée Bailly, planiste. » «or. 

récital à Radio-Canada le vendredi, 4 
a 10 h . du soir, jouera Prélude et Fugue 
no 2. en, fa mineur, de Bach; Nocturne, 
opus 48. no 1. de Chopin: Nocturne, opus

tondotion de l'Hôtel-Dieu
Allocution» de LL. EE. les cardinaux Ver­

dier et Villeneuve
Paris-Mondial vient de faire parvenir a 

Radio-Canada un enregistrement phono­
graphique d'une émission consacrée au 3e 
centenaire de la iondatlon de I Hctel-Dieu 
de Québec.

Cet enregistrement qui comporte deux 
allocutions, 1 une de S. E, le cardinal Ver­
dier, archevêque de Pana, 1 autre, de ci 
E. le cardinal Villeneuve, archevêque de 

, . _ . - „ , , Quebec, Binai qu'une pièce de théâtre tna-
33 no l, de Faure, et Polonaise, no j. ae ; pirA, rt9 yoeuvie de Marie de l'Incarnation 
Liszt ; s(,ri (mimée .e -•imanche, 6, de 4 b, A 5 h

‘v /loiif j 13 de l’apréé-mid:JOmeat, j août | Le jeu 8 interprété sous ia direction
1 de Georges Colin, l'un des maîtres du 
j théâtre radiophonique en France.

La musique des H. M.
Canadian Grenadiers Guards

La musique des Canadian Grenadier 
Guards, le dimanche, 8. à 6 b. du aoir. a 
Radio-Canada, exécutera avec le concours 
de M Armand Gagnler, clarinettiste, que '.0.00 Le pianiste du foyer, 
l'on entendra en solo, le programme sui- ; 10.30 Studio 
vant- Marcha triomphale iCleopotrai.
ManctnelH; Ouverture (La Princesse Jau­
ne), Saint-Saëns, Désolation, Boccalari 
Armand Oagm—, clarinettiste Sonnerie 
et marche régimentaire; ai Leicester Re­
giment, air; Romaika; b) Royal insn Re­
giment, air Garry Owen, Adoration Bo- 
rowskl; marches ai Coronel, Zeh’le; b)
Dawn of Freedom, Louer,

Ondes courtes 
Radio-France

Station Paris-.MondUi — sur 25 mètres 24 
et sur 33 mètres 60

8.30 p.m.. Concert de musique «nregis. 
trée, informations en français; cours co­
loniaux; musique enregistrée

11.00 p m.. Informations en anglais; pro­
pos familier» oour les Américains, par M 
Archinerd; le message de Paris en aile- 
mand; informations en allemand.

Radio-Italie
Station ÎRO Rome - sur 31 mètres 13

8 30 p.m . Musique de chambre, causerie 
illustrée sur Cesti; nouvelles en italien.

Radio-Etats-Unis
WEAF - 434.3 mètres - 66» kilocycles
S.hô pm., Camp musical national.
è an p m . Kindergarten.
6 30 p.m L'art de vivre.
9 00 p.m Vox Pop
6.30 p.m-, Lés pieces d'Arch Ohoièr.
WJ Z - 394.5 mètres - Î6» Kilocycles

6.65 om„ Revue espagnole.
8 30 p.m Brent House — Programme : 

dramatique.
9.00 p.m.. National Bam Dance.

Radio-Canada
La symphonie de Chautauque

Rédic-Canada fera le relais du concert -------_________________
lïinpnoniqu# qui sera donné à l'amphl- ! ?eu?,e2-Vo\is °nl. ErrP*î^ 
théâtre du lac Chatauqiu, le .ïamed.:. 5 du dimanche, b, à 9 h du solr. par Radio^ 
«eût. à 1! r. lu matin. Albert Smesee! d;- (Canada, le prbe-amme suivant. Berceuse 
,'i»e!.s 1 negre. Clutsam le choeur; Souvenir,

Au proftamme l’ouverture de t opera Lu j Drdla l’orchestre. Here a to Romance Con 
»• in cease Jaune, de Saint-Saéns: Southern (Conrad. Charles Jourdan baryton, Dan»^ 
dyll. ds Mardi Gras de rerûa , , îpatelot*, arr d Agostini, loicL.sitc,
ïrofé la Boite à musique, de Liadow; la i This is no Dream. Tommy Dorsey, ie

5 30 Mélodie* rythmée»
5.45 Valses
6 OO Nouvelle* Press-Radio CBS
6 05 Melodies k 1’orgue
6.15 Le Don Juan de la chanson
6.30 Sport-Eclair.
e 4.5 Les nouvelles de chez noua.
7 00 Amos'n Andv.
7 IJ Light Up & Listen Club.
7 30 Nazaire et Barnabe
7 45 Trio Markowskl.
8 00 • est la vie
8 30 Le tamp* c'est de - argent,
9 30 Rhythme et méioaie.

10.00 Revue hebdomadaire de» sports,
10 15 Gens intéressant»
1Q 30 Orvh. Wood
10 45 Le lournal parlé de CKAC.
1100 Allô, allô, le* sporml
11 10 Pianoioau*. 
li.15 Orchestres.

CFCF — 500 mètres — «00 kilocycles 
CFCX — 49.96 mètres — 6005 kilocycles

4.55 Musique
6.00 Earl Wild pianiste NBG.
8.15 Notivelies-êclalrs.
7 00 Orgue.
7 15 Imperia! Tobacco Co.
7 43 Les femmes dans !e* nouvelle».
8 00 Jamboree de NBC,
9 00 Studio
9.15 Derby des patin» a roulettes
9 30 Concert â Robin-Hood Dell, NBC.

11.00 Derniçre.» nouvelles Molson
t’HLP - 286 mètres - 1120 kilocycles

4 00 Radio-baseball Black Horse, Royaux
à Jersey City,

5.30 Radlo-epéciai
6 00 L'heure précise et méli-mélo.
6 15 Le reporter de l’air 
6 39 L'heure précise.
6 3iRadio-an»ualre
7 30 Le commentateur sportif.
7.45 Les aventure» de deux célibataire» 
8.C0 Radto-comèdie.
8.45 Roller derby.
9.00 Ten Musical Maids CBC.
9.30 Récital d’artiste»

6 00 Revue e pagnble, NBC.
6 15 Nouvelles-éclairs
8 30 The B-ent House, programme drama­

tique
9 15 Buddy Payne, organiste
9 45 Derby de patins à roulette».

U 00 Dernières nouvelles Molson 
CHLP — 283 mètres — 1120 kilocycle* 

8.15 Sommaire — Température — Nou­
velles — Chanson» française*.

8 30 L'heure précise
8 30 Réveille-matin musical
9 00 Vos refrain» préféré»
9.30 Robinson Cleaver, organiste 
9.45 Chuck Foster et orch,

10.15 Chas Kunu. pianiste.
1030 King Cole Trio.
10 45 Pall Mall Revellers 
1115 Orch. Musette Victor 
11.30 L’A»s C-F. des aveugles^
11.45 Votre programme de» entants 
12 00 L'heure féminine 
12.43 Bonin et Frères
1.00 L'heure féminine 
2 00 L'heure
2.01 Modem Salon Group
2 30 Orch. de Dick Jurgens
3 00 Radio-baseball Black Horae' Revaux

à Jersey C'ty.
5.30 Radlo-spécla!
6.00 L heure précise et méU-méio.
6.30 L'heure précise.

.631 Radio-annuaire 
v7.30 Promenade musicale
8.00 Le» Cavtiiers de La 3*:>
8 30 En guettant les ondes.
8 45 Relier derby
9 00 Petite musicale
9.30 Nocturne

10.00 w'heure — Fin de 1 émission

DIMANCHE. « AOUT 
CBF — 329.7 mètre* — 910 kilocycle*

12 00 Radio City Music Hail of the Air.
100 Norman Cloutier et son orch.
1 30 Sunday Gvmpnonette. NBC
2 00 Musique de chambre Jean Belland.

violoncelliste. Edmond Trudel. pia­
niste.

2 30 Treasure Trail* on Fongs. NBC.
3 00 Le concert Chautauqua.
4 00 Rangêia derenade.
4 30 Tapestry Musicale. NBC
5 OO La Réveil rural chansons populaires

Bar Jacque.' Labrecque.
>rch Barnett

5.45 Lea Fureuu d un puriste. Causerie de 
M. Paul Morin

8 00 La musique des Grenadier OuarJ*. 
sous la dlr, du capitaine J, J. Ga- 
tmler.

6 30 Orch. Lavai
7.00 Discours de M- Maurice Demers, 

sous les auspices da l'Action Libéra­
le Nationale.

7 30 Chant et orgue.
7.45 Jo»é Deiaquerrlére, ténor.
8.00 Orchestre symphonique de Sa NBC, 

sous la dlr. d'îkler Solomon 
9 00 Heure — Manhattan mei ■ y-gu-rouni

L'horaire des spectaclti

ST-DENIS — Marthe Richatd â l 
h 4 h 10. 6 h 40 9 h 50. De u» 
d» la reserve a 2 h . 5 h. 25, s n as.

CINEMA DE PARIS "La Femme 
du Boulanger1’ à 11 h. 30. 2. 4 35,
7 15 10 "Le Soldat Inconnu vous 
Parle ‘ à 12 h 40 3 15. 6. 8 35 
LOEW S — "Goodbye Mr Chipa" à 
10 h 54, 1 h. 32, 4 h 10 a h. 48. 
9 h 26

PALACE — "Andy Hardy Gets 
Spring Fever ’ a 10 h , 12 h 25, 2 
h 50. 5 h. 15. 7 h. 40. 10 h 05.

CAPITOL — Grand Jury Secrets” 
à 10 h . 12 h 40, 3 h 25. 6 h. 10,
8 h 55; "Stolen Life" a H h. 87. 
1 h 52. 4 h 37. 7 h 22, 10 h 07.

PRINCESS "Million Dollard
Legs" a 10 h 10. 12 h 50, 3 h 31.
6 h U. 8 h 52 The Magnlftclent 
Fraud" à 11 h. 25, 2 b. 06, 4 h. 46.
7 h. 27, 10 h 07

"Château"
LA MARSEILLAISE — Drame historique 

Vedettes: Lias Delamarre, Pierre Renoir, 
1 Louis Jouvet

AMERICAN BAR — Comedie. Vedette: 
, Raymond Cordy Pour tous

'Empress"

Ciné-tuîfle

Quelques indications sur les 
films à l'affiche aujourd'hui

TAIL SPIN — Comédie. Vedettes: Cons­
tance Bennett, Alice Faye, Nancy Kelly. 
Pour tous.

“Maisonneuve"

LA VENUS DE L'OR — FUm d aventu­
re* Vedettes Dams! Leeojrtou, Mireille 

■ Balm Four tou*
L'ANGE QUE J’AI VENDU — Comedie 

-Auteur: Dtsmorget Réallualeur: Michel 
: Bernheim Interprète*. Lefaur. Cordy. 
Ælerme. Pâulttte Dubcut, Jean Ttseier. Lu- 

, clen Galas. Pour tou»

"Outremont''

Mime programme que l'SmpreaR

Le congrès des gardes 
indépendantes

A Joiiette, samedi, dimanche 
et lundi

Le 18e congrès annuel de la Fé­
dération Catholique des Gardes in­
dépendantes du Canada se tient 
cette année à Joiiette, les 5, (i et

(Titres et texte enregistrés — Tous droits 
réservés. Ottawa 19371

Premières
"Cinemo de Paris"

LA FEMME DU BOULANGER — Cnmê-
, die dramatique Auteur: Jean Giono Réa 
1 hsateur. Marcel Pagnol. Interprète» Rai 
mu. Ginett» Leclerc. Charpin. Maximillen- 
ne. Maupi. Dullae. Charles Moulin Pour 
public averti

SCENARIO — La o au langer Aimable,, 
nouvellement arrivé au village, a une fem- IJes Garue» et (les delegations 
me plus leune qu# lui comme 11 fait du, sonj attendues, pour, le Canada de 
bon pain, la bells boulangers e»t admire» nnAlip,- Mnntrpn! Naini », ;,,1 n„
par-dessus le marché mais la boulangers : viiUiti , Montreal, Nainl-Hv acintne, 
Aurélie, disparaît un matin Et le villa- YaueY'nela, Jonquiere, kenogami 
ge assiste à la douleur cocasse mai» pro-1 
Fonds du boulanger qui « enivre et ne Pé­
trit plu*. Alors, tou* s’unissent, et i«
Curé ramènera la boulangère â son foyer 

, Le mari pardo ne et le village retrouva son 
j bon pain et la joie.

"Samf-Ocni*"

die dramatique Auteur: Jean Giono Réa- j / août, sous les auspices de la Car- 
‘ rte indépendante Saint-Pierre de

Joiiette, dont le colonel Donat St- 
lieorges est le commandant et pré­
sident.

et autres; pour les Etats-lnis. de 
Plattsburgh, Worcester, Nashua et 
New-Bedford.

Les grandes lignes du program­
me officiel de ce congres sont les 
suivantes;

Samedi, S août, arrivée des Gar­
des et des délégations et enregistre- 
ment au* quartiers généraux;

Dimanche, 6 août, avant-midi, à 
” .u-. rajictnblement pour la parade 
d église, à 10 h., messe inaugurale 
du congres, après la messe, saluts 
aux autorités religieuses et civile*, 
dîner, temps libre. Après-midi, è 
- il, rasseiuhlemeirt aux quartier! 
generaux, 3 h , exécution du pro­
gramme de la revue, et numéro 
spécial en mémoire de feu le bri- 
a,u i?,1! ■/•■Arthur Hamel, chevalier 
de 1 Ordre Kquestre du Saint-Sé­
pulcre et fondateur de la Fédéra­
tion, apres la revue, retour au* 
quartiers généraux, temps libre. A 
(> h., souper. A » h., séance d’étude.

LéUiuii, le 7 août* a H h., rrtefcse de 
Requiem pour le repos de l’âme du 
brigadier Hamel et pour les mem­
bres défunts de la Fédération. 
Apres la messe, temps libre.

__ C’est la deuxième fois que U 
Convention annuelle de la Fétiéra- 

j lion catholique des Gardes indé. 
pendantes du Canada, lnc„ se tient 
a Joiiette, la premiere avait eu lieu 
en 1929.

Jan Syrovy, fonctionnaire
Prague, 4 (P.C.-Havas) —Le gé­

néral Jan Syrovy, le héros tchèque 
qui éiait premier ministre quelque 
temps avant l’annexion des Sudè­
tes par l’Allemagne, a été nommé 
fonctionnaire à l'emploi du minis­
tère de i’Lducation.

MARTHE RICHARD — Drame d espion­
nage Interprète.;; Von Strohslm, Edwitige 
FeuiUère, Dalle. Jean Galloud. Pour tous.

SCENARIO — Martha Richard, dont les j 
narents ont été fusillé* par le* Allemands. : 
en 1914. s’engage pour les venger, au ( 
service de | espionnage français. ESie est • 
chargée Pa: le 2e Bureau de découvrir une j 
base de aous-marln* allemands sur la i 
côte espagnole — KUe parvint â gagner i 
la confiance du chef de l'espionnage ails-1 
mand â Saint-Sébastien: von Ludo, et lui 
laisse croire qu'elle a réussi une mission ; 
con'léa par lui, si bien qu’H la croit â 
son service. Il se méfie cependant, car ! 
Marthe est taiousée par l'espionne Mata- j 
Haxl, qui essaye de la perdre dans l'esprit i 
de von Ludo. Mata-Hari sera arrêtée par 
l’état-major français qui a découvert son

______________ __ | double leu. et fusillée. Marthe Richard,
avec Pierre LeKreeun. ténor, le trio ; en revanche, réussira a protéger un con-

Cartes Professionnelles et Cartes ^’Affaires
ARPENTEURS & INGENIEURS COMPTABLES

Men About Town et 1 orchestre de 
Don Donnle.

9 30 Album ne musique familière avec 
Frank Munn. ténor, Jean Dickenson, 
soprano, Elizabeth Lennox, eontialto. 
le choeur Buckingham, le* pianiste» 
Ardsn et Arden Bertrand Hirjch 
violoniste, et Torchestre Gustave 
Haenschen.

La Symphonie de la N.B C.
Ce»t lüler Solomon qui dirigera lê con­

cert. symphonique de la NBC le dimanche, 
fl de fl h â 9 b du soir, concert dont Ra- 
rtio-Csnada fe.-a le rtlai*. Solomon eat 
chef d'orchestre de la Symphonie de 1T1- 
linol». 11 s'est é'.ertuè a faire connaître 
les oeuvres de compositeurs contempo­
rains. Il s’est acquis a ce point de vue les 
sympathies u? la critique musicale aux 
Etau-Unis. Il est né â St-Paul, Minneso­
ta, et est. âgé de vingt-neuf ans. C’est 
l'un des rares chefs d'orchestre de nais­
sance et de formation américaine qui ait ■ 
obtenu autant de succès en Amérique.

Rendez-vous chez Agosfini
ai.
iryt 
repi

Giuseppe Agostini, chef d'orchestre, 
Charles Jourdan baryton, et le choeur de

Iranaon d>. 
ie GuiOh

moustique et. Sheep and Goat.

Fémino
Mme Odette Oligny donnera une cau- 

ene à Radio-C?nada, le samedi 5, à 7 h, 
lu soir, sam les susp ces de Fémina. Son 
ravai] a pour titre- Opinion»

M Lionel Ouinais, baryton, prendra 
>art à cette audition 

Mme Pierre Casgram. d.rectrice de cette 
iribune fer* I» "hranlque de l'actualité 
féminine

Dimanche, 6 aaur

Ondes courtes

chœur; Caprice Matt Malneck. î’ozches- 
tre; Chaînon russe, Leon OuUUky, Char­
les Jourdan, '-aryton: Angela Mia. arr, 
d’Erno Rapec, l'orchestre 

trea

11.00 L'heure — Fin de l’êmts*ion. 
SAMEDI. 5 AOUT

CBF — 329.7 mètres — 910 kilocycle*
8.00 Chansonnettes française*.
8 is Dick Leibert et son orch. NBO. 
fl 30 Radio-iournal.
8 45 Tony, Juanita et Buddy, chanteurs

NBC.
9 00 Intermède musical.
9 05 Texas Jim Robertson, chanteur NBC. 
9 15 L’orch, de Norman Cloutier. NBC.
9 45 Quatuor instrumental.

10 00 Concert vocal NBC.
1015 Le quart d’heure de . .
10.30 Barry McKinley, baryton. NBC.
10.45 Chansonnettes
11.00 Les concerts Chatauqua.
11.30 le quatuor Armchair.
11 4,5 Chansonnettes françaises
12 00 L'orchestre de Luigi Romanellt.
12.30 Radio-lournal.
12.45 Trio Instrumental sous la dlr. d'AS 

Gilbert.
1.00 Jean Ellington, chanteuse.
1 15 Le trio Joyce
1.30 Little Variety Show
2 00 Le Réveil rural. Conférencier, Roland

Lespérance.
2 15 Chansonnette.» françaises.
3.30 Golden Melodies NBC
3 00 Matinee in rhythm. NBC.
3 30 L'orch de Roy Eldredge
4 30 Paul Lavai et son orchestre.
5 00 Relais du National Musle Camp.
5 30 Orch. Fitzgerald, NBC
5 45 Cotes de la Bourse de Montréal 
8 00 Le* plu* beaux disques
6 30 Ici i‘on chante, avec Marthe Lapoin­

te et Paul Létourneau. Orch. sous 
la dir, de Gilbert Darlsse

10 OO Concert symphonique, NBC.
I U oo Radio-journal 
| 11.15 Roberto Wood baryton.
| 11.30 Orch. de danse.

CBM — 280 mètres — 960 kilocycles 
11.00 Service religieux (protestant).
12 30 Air* d'opéra»
1.00 L'orch. c'e Norman Cloutier. NBC.

vol de troupe* américaines. Von Ludo, en 
apprenant la nouvelle et la véritable Iden­
tité da Marthe, se tuera sous se* yeux.

H L&ftfttCOUÏ__
M C A 1 L LO U 
G «J PAPlMtAU.

.IC?
-IC.
.1 c.Aspirerai/». -atOMtrai,

iMGÉniEUft*/ cofi/Eii/

LE/ iHCÊHiüE/ AvOOCil/ ÜMlTil
ty-MONTKtAL 
OlflClL THE.MU

ID-OUL/T But VT JACQUty-MOMTRtAl 
;PLATtAU 3451-3452 ~ tl

P.-À. Gagnon
Comptable Agréé

Chartered Accountant
Immeuble dei Tramway*

159 OUEST. RUi CRAIG 
Tel. HArbour 5990

“Capitol"
SECRETS Drame.

7 00 Fémina. sou* la dlr. d« Mme Fterre , 9 30 Aubade for strln«*. 
Çasgram........................... | 9 55 CKAC aujourd'hui.

DEUX DF. LA RESERVE — Vaudeville 
militaire. Réalisateur: René Cu.tol. Inter- j 
prêtes: Tlchodel .Roiuseau, Porha Enri­
quez. Maurice Logrenée. Gildés. Pour tou*.

SCENARIO — Un cultivateur. Reral, qui ] 
vient d’inventer un nouvel engrais, est ! 
pria par des espions pour le céléssre inven» ; 
leur Remi, qui, lui, vient d’inventer un 1 
dispositif intéressant la défense nationale. 
•Reml et son ami Bridoux, qui font une pé- î 
node militaire à Beaumont, sont poursui­
vis par le* espions désireux de s’approprier s 
les document* de nngénteur. Mais Rémi, ! 

,__ .. ______ .qui croit que les malfaiteurs en veulent:
1.30 Sunday symphonette Orch. sous la j a ga propre invention, ne sa laisse pas fai- ;

dlr. d'Edward A Rire. re et 11 réussit à faire arrêter le» deux
2.00 Musique de chambre Jean Beliand, complices, un homme et une femme 

violoncelliste, et Edmond Trudel 
pianiste.

2 30 Devotional Service
3.00 Les concerts Chautaqua,
4.00 Rangers Serenade
4.30 The World ta yours.
5 00 The Church of the Air
5.30 Horace MarEvaa, pianiste.
5.45 Albert Trueman, chanteur, 

rold Hamer organiste
6 OO La musique des Grenadier Guards,

sous la dix. de J. J. Gagnler.
6.30 The world today.
6.45 Quelques airs enregistrés par Marion 

Anderson
7.00 Les chanteurs de Radio-Canada,
7.30 Service religieux pro-ostant. de Mont ; L'histoire d’un Professeur de "Publie
. „ jeat School ”, Vedettes: Robert Donat. Greer!
9.00 Rendez-vous avec Agostini. Charles r}arsQn p,-)..- tnu-Jourdan, baryton, le choeur ConU- , uarson’ toua

nental. et un orch-. sous la dir, de !
Giuseppe Agostini.

; 9.30 Récitai d’orgue
i 10.00 Orch sou* la dir. d Albert Pratz I 
I 10.30 By the bea Choeur, solistes et ureh 

sous la dir. de Percey Harvey.
U.Q0 ftadio-joumai en anglais 

! 11.15 J. Roberto Wood, baryton 
! 11.30 Dollars and doughnuts. Sketch, 
i CKAC — 41! mètres — 730 kilocycles 
j 9,00 Heure, temperature.

9 00 From the organ loft.
9.25 Nouvelles.

ASSURANCES

HORACE LABRECQUE
COURTIER EN ASSURANCE

Nous invitons les Communautés Reli­
gieuse* â m orévaiolr da nos servicea 

oarticulter»

441 St-Françoil-Xavier - Montréal
Tél MArquette 2383-2384

Léon-A. Hurtubise
. C.P.A.

Comptabl» publie licencié
•

60, St-laequé* 0. - Montréal 
Téléphones HArbour 1531

AVOCATS

et Ha-

GR.VND JURY 
Pour tous.

STOLEN LIFE — La lutte que se font 
deux femmes pour l'amour du même 
homme Vedettes Elisabeth Bergner, Wil­
frid Lawson. Mabel Terry, Richard Aln- 
ley. Four tous.

"Loew's"

LaRUE& TRUDEL ‘
j Loraplabié* \erèé*—Charterer Accountant

! ' -AutjUf C i Maurice Chirtrt, C.A.
! A 't-mile Beauvat», C.A Jean-Paul Gauthier, C. A 
i Maurice Boulanger, C.A Iloque» LaRiie. C.A 
! Lionel Romain C A f.ueten-P. Ffélair. C a 
! j*®IJard Hunt. C A Paul-E Brunet. Ci.

R--A. Rondeau, C A Béni Barrière. CJL 
Montréa’ — Québec

GOODBYE Mr. CHIPS — Film tourné
i d'après le roman â succès de James Hilton.

"Palace"

ANDY HARDY GETS SPRING FEVER
Copiedie. Un nouvel épisode dans la 

vie de la famille Hardy. Vedettea: Micky 
Rooney, Helen Gilbert. Pour tous.

Maurice Dupré, C.R.
AVOCAT ET PROCUREUR

Dupré, de Billy. Prévost et Home

80, rue St-Pierre
Téléphone : 2-4778* - Québec

CLAVIGRAPHES

7 30 Revue hebdomadaire de* sport» 
R. Beaudry

7 45 L'orch tie Glean Miiier.
8 00 L'orch Jimmy Dorsey.
8,30 Concert. Relais des île* Hawaï.

A Montréa!, c* concert aéra transmis par ; 
ie poste CBM

Album de musique
A ce concert. Album de musique, dont 

1* poste CBF de Radio-Canada fera le re- I
lai*, le dimanche. 6 d* 9 h 30 à 10 h. du 9 00 Leon Zuckert et son orch. 
soir. Jean Dlcaenson soprano, Frank 9.70 Musique militaire 
Munn Eliiabeln Lennox, contralto, les i 1000 Cordes ^ «ymphonlquea. sou* la 
ptanUies Arden et Arder.. Bertrana d* Wal.enstein . J ,
Hirsch, violonl*u. I» choeur Buckingham ; 10 30 Music by Moonlight. Judy Marshall
et l'orchestre rte Gustave Haemchen : et Howard Price, chanteurs
chanteront des airs populaire* américains ! U 00 Radio-iournal et chronique sportive.
, j n» .u 1115 Orch Hines
Le reportage du voyage de Cabot u soorch. Hemt

Au moyen d enregUtrement *ur disque J ®'* — -86 mètres — 980 kilocycles
C'est le samedi 5. que l'avion postal de éOOOene et Glenn NBC.

par

dlr.

LONDRES — t',20 p m. — The Thirty- 
Nine $tep* - Episode 3 - OSF. GSD. GSB 

PRAGÜK — 6.5' pm. — Programme mu­
sical — OLR-4A 15.23 még . 19 7 m 

BUDAPEST — 7 p ni. — Ouverture hon­
groise — HAT-4 9 12 még , 32.8 m.

ROME — 7.30 p.m — L’opéra Nornia, 1er 
acte — Causerie Le théâtre en Italie 
3RO 11,81 még 
35 5 m

PITTSBURG - 8 15 p.m. — serenade - j
n 242nm Prne-an, for ! BouchervUls et le même soir, Radto-Ca- 10 00 The Wise Man. NBC 

A^n^^PCjVsfmé?' 31 i» reportage Ainsi erue- | lo 15 No school today, NBC.
«W*r*TN P *70 nm1'8' Cnneert i loral *tstr6 10.30 Bright Idea Club. NBC
ntra >1 -» **2 a?’» „ eit c ; Radio-Canada enregistrera également un ; n.00 Les concerts Chatauqua. NBC.

-y ^ m hnr_ . reportage des préparatifs du départ du 11 30 Quatuor instrumental, NBC.
rvauenB n 1 Cabot 1* jeudi, 10 aotlt. Le disque sera ’ n 45 Nature Sketches. NBC

10.00 Gospel Service,
10.30 A l'opérette 
11 OO Ensemble â cordes.
11.30 Major Bowe»
12.30 Le violon qui chants
12AS L'Heure du rafraîchissement. 
1.00 Variétés Inatrumentalea
1 30 Walberg Brown String*.
2 00 Gaieté oarbueuae.
2.30 Going South

"Princess"
MILLION DOLLAR LEGS — Comédie, I 

Vedettes. Betty Gabie Jackie Coogan. 
Pour tous.

THF. MAGNIFICENT FRAUD — Drame 
Vedette. Aklm Tamiroff. Pour toua.

Anatole Vanter. CR Ou? Vanler. C.R

Vanier b Vanier
avocats

57 ouest, rue Saint-Jacques 
Tél. HArbour 2811

CLAVICRAPHÈS
Mochines à additionner

— TOUTES MARQUES - 
Neufs et reconstruits. Aux personnes 
hors de Lt ville, nous enverrons, su* 
demande notre liste de orlx gratis

Typewriter & Appliance Co.
750, RUE ST-PIERRE IA. 9217
(Entre les rues Craig, «I 8t-Jacques>

ENCADREURS

BREVETS D'INVENTIONS

Reprises

L’ALIBI
"Arcade"

Drame Vedette: Erie Ven
Stroheim Pour tous.

DEUXIEME BUREAU — Drame d espion-

____ *sur DEMANDE

3.00 Symphonie du réseau Çslumbls CBS r‘ain. TVenFtt^Hnuft-Mcoméd!e0Urv^detM:

AUBAINES TRES SPECIALES
EN IUILLST ET AOUT

Venez voir notre magnifique collection 
d'ESTAMPES, EAUX-FORTES. 

AQUARELLES, ETC.
Vo ». trouverez des aubaines qui ne 
sauraieni manquer de vous intéresser.
MORENCY FRERES Uée

158. rue 8ie-Catherine est 
-teLJi* M™— ------------- Montréal

rimpertai Airways le Cabot, prendra la 
route de* airs è Southampton pour *e 
rendre en Amérique. La British Broadcas­
ting Corporation enregistrera sur la cire 

rov oo» I i» cérémonie qui ee déroulera quelques
2j,4 m i*tr 9 o> meg minutes avant '<• départ de l'avion et le 

disque sera remis au commandant du 
bord Le Cabot amérira 1* dimanche. 8. à

8 15 The Hi-Boy» Concert vocal st 1ns- j 
trument&l. NBC.

8 30 Radio-iournal.
R45 Mu-tcal tête-a-téte,
9 00 Intermède musical
9 05 Texas Jim Robertson, baryton NBC 
9.15 L'orchestre de Norman Cloutier. NBC 
9.45 Quatuor Instrumental. NBC.

NFW-YORK - 9 30 p.m 
edits the new* - W2XK 11.83 meg. 25 3 
m

LONDREô — 940 p m — The Sea 
BBC Midland Singers — GSI. GSU GSB

PARUS — 9.40 run, - Gramophone 
TPB-7 et TPA-4

NEW-YORK - 10 p m Musle Hui 
W3XL. 6 10 még 49,1 m

Radio-France
gUtldn Ptm-.Mondial — sur 2.5 mètre» 74 

et sur 25 mètres «0
9 30 p m . Concert de musique enregis­

trée, informations en français: cours co­
loniaux- mutlq ■ enregiatrée 

1100 p.m. informations en angtab. ma­
nqua enregistrée la vie a Paris, en an- 
{iais: information» en «Ilemand.

utilisé le vendredi. Il,
BBC

Causerie de M. Chaloult 
au poste CHGB

Le dimanche soir 6 août, à fi h 30. heure : 
solaire, M René Chaloult. député provin­
cial de Kamouraska donnera une causerie 
au ooste CHGB (3t»-Ann« de la Pocatiè- : 
rei. Cette causerie «'Intitule Faut-li ce j 
noncer k la politique ou tenter une cou­
vai’.» alliance'’

l'Heure provinciale

Radio-Italie
Station ÏRO Rome - «ur Ji.13 mètre* 
8.30 pm,. Nouvelles en anglais: 1er acte 

de 1 opéra Norma, de Beillnl; lausene Le 
théâtre èn Italie' nouvelle» en italien

Radio-Etats-Unis
WEAF - 454.3 métrés - 660 kilocycles 

6 00 p m , L'Heure catholique américai­
ne.

6 30 p m . Oiough club
8 00 p m . Programme Chase and San­

born
9 00 p.m , Manhattan merry-go-rouud
9 30 o.m , Album américain de musique 

lamiPère.
10 00 p.m . Symphonie au coucher du »o- 

1811.
WJ! — 394 » mètre» — 180 kliortclei
6 00 p.m., Fanfare de* Canadian Grena­

dier Guards — Dit. J. J Gagnler,

ROBERT
omsh

8 h, p m , CKAÇ — La direction de 
l'Heur» provinciale présentera dimanche 

, prochain, le 6 août, une radiophonie *pe- 
i clal* sur la vie et l'oeuvre de Jean-Bap- 
! tlate LulU. célébré compositeur du grana 
| .siècle de Louis XIV. L oauvre radiopho­

nique au rogaamme e*t signée de Jean 
, Béraud, critique dramatique. Cette emls- 
‘ slon lera revivre une époque brillante et 
j raffinée du régne du Roi-Soleil, et ne 
manquera pa» d'ètr# un véritable enchan­
tement pour IM auditeurs. Les pièce* du 
maître, père de l’opéra français Inacilte»

aux studios de la I 12 no midi L'orchestre de Luigi Romanalll.
12 30 Radio-journal en anglais.
12.45 L’orch, rt'Ai Gilbert 

1.00 Jean Ellington, chanteuse.
115 Le Trio Joyce.
1 30 Word* and music
2 00 L'orch de Ray Klnney
2 30 The Olri who didn't want to go to 

Kuala Lumpur. BBC.
3 00 Up with the Curtain, relais d» Lon­

dres
4 30 Orch. Pau> Lava).
5 00 Celtic Ceilidh.
5.30 Summertime Swing.
5 45 Cote* d« la Bourse de Montréal 
« 00 Orth. Davis, MBS.

4.00 9Ô..' von think you know mus*».
4.30 Bundav. m St Louis.
3.00 Journal Columbia.
5.43 CKAC ce soir.
8 00 The gay nineties r«vue.
8.30 Le» ambassadeurs.
« 43 Le* nouvelles de cher, nous
7.00 Marchande détaillant*.
7.15 Joson et Josette
7.30 Trio Markowskl
7.45 L'information artistique,
8 00 L'Heure provinciale
9 00 Les aventures d Ellery Queen.

10.00 Let'» go to the Fair.
10.30 Eton Boys. CBS
10.45 U lournal paiié de CKAC.
11.10 Orchestra*.

CFCF — 500 mètres — *00 kilocycles 
CFCX — 49 96 mètres — 6005 kilocycles

12.00 Radio-City Music-Hail, NBC.
100 Melodies
1.30 Variété» continentale* NBC.
2.00 Camp musical national 
3.13 Le carnet 'un bibliophile.
4.00 Sunday Vesper*.
5.00 Nouvelles commentées.
5.4.5 Musique
fl 30 Nouvelles
7 OO Le* classique» populaire»
8.00 Variétés de Chase aijd danbnrn.
9.00 Manhattan merry-go-round.
9.30 Album américain de musique fami­

lière
10 00 Concert a Grant Park, NBO.

BOUT DE CHOU 
Bach. Pour tou*.

"Beaubien"
LA TENTATION — Drame. Vedette Ma- !

ri* Bell.
BACH MILLIONNAIRE — Comedie. Ve­

dette. Bach Pour tous,

"Cartier"
VIDOCQ — Film biographique de l aven- 

rier français du même nom. Pour pufclic ; 
averti.

ALEXIS, MAITRE CHAUFFEUR Co­
médie Vedette André Luguet. Pour pu­
blic averti.
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459, St-Sulpice - Tél. LA. 1344

OPTOMETRISTES-OPTICIENS
#30 1 _

. . ‘f
pour le décor musical, sont le» suivante.pour
Bois

6 30 Ici l'on chante, avec Marthe Lapointe 1 NBC ,, ,
et Paul Létourneau; orch, sou» la dlr 11 00 Ornières nouvelles d* sport Molson 
de Gilbert Darlase ! CHLP - Ï66 mètres - 1120 kilocycles

7 45 ir'nrrhUde GfennWMuier j 2 45 L'heure précise et sommaire.
H M h»°^vatct*e Vila Vert# en enelel* 2.50 Variété» Instrumentales.
8.30 r.iîfn« ni Haw»Viertf *n ,n*U1J ! I f. Pr^,c.ties,0mm“M- 
9 00 Orch de T,eon Zuckert avec So- , fl 50 Comtd c mudrSîè 

flya Romanko et,. Tito Fando», chan- ^ mïï. MeTcou-
teur». ^

9 30 Arch Oboler's PI a va 
10 00 Le* Corde» mélodiques, *ou» la dlr, 

de Wallenateln.
10 30 Music by moonlight Orch. sous la 

dlr de Judy Marshall: Howard Prt- 
... 1 r*- chanteur

le orchestra Air tendre (Interprété . u no Radio-iournal en anglais 
violon), Marlelle Provost; Air did#», mi 15 concert Imtrumentar *ot

épais, orchestre Au clair de la lune 
(joué eu clavecin), Françoise d'Amoun 
Air de Phldi». Marguerite Péladeau: Sara- 
bande
au
Louis Bourdon Menuet, orchestre 

Les rideaux musicaux sont confié» 4 un 
orchestre sous la direction d'Hector Grat 
ton Le» Illustre* personnage» seront in­
terprété» de la façon suivante: LulU. An­
dré Trelch, Motiérè, Jacques Auger; Lou* 
vols. Pierre Durand; Mlle de MontpennUr, 
Estelle Mauffetta Mme LulU. Reiane De-. 
Rameaux; Ptsrre Perrin, Albert Kobtnal; 
Qutnault, Jaan-Paul Klngiley: Louis XiV. 
M Lavigne. Ce programme résilié pat A. 
fred Mlgnault. est ml» en ondes par Jean­
ne Mauboura-Roharvel et offert sou» le* 
auspices d« M Joseph Bilodeau, ministre 
provincial du commerce et d« l'indus­
trie
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fcience pratiqua

Les rayons X contre 
les photographes 

indiscrets

NOTRE PATRON DE U SEMAINE

S30i/z

Pfe­

rrent pfr an.

Autrefois, Ses appareils photo­
graphiques étaient gigantesques et 
atteignaient parfois la taille cTuen 
petite avlise. Aujourd’hui, on 1rs 
fait de plus en plus petits. Il ex s- 
te une foule d'appareils pour ama­
teurs que l'on peut transpirter 
dans sa poche ou parfois même 
dissimuler dans le creux de sa 
main.

Mais il en existe de bien plus pe­
tits encore. Certaines per un ne > 
qui veulent prendre des photogra 
phies sans être vues dans des en­
droits où il est interdit d’en '‘ren­
dre, utilisent des appareils nains 
que l’on peut dissimuler dans une j 
cravate ou bien encore dans le re­
vers d’un veston. <A ce moment, 
l'appareil est très plat et son ob­
jectif, qui a la taille d’un petit bou­
ton, est passé dans la boutonnière 
de la veste). Des construrleur» 
plus ingénieux encore sont parve­
nus a placer de minuscules appa­
reils p!,fd08raPfùc!U<‘S dans des 
montures de lunetles

Et tous ces appareils, très per­
fectionnés, permettent d’obtenir 
des photographies d’une netteté ad­
mirable, que l’on peut facilement 
agrandir.

C’est de cette façon que des per­
sonnes admises à visiter certaines 
usine» sont parvenues a photogra­
phier les installations. C’est ainsi 
également que des journalistes ont 
pu prendre des vues dans certains 
établissements dont l’entrée est ha­
bituellement interdite au public, 
comme le caves de la Banque de 
France,

.Mais, maintenant, on a trouvé un 
moyen radical d’éviter tous ecs in­
discrets,

I n monsieur se présente pour 
visiter par exemple une usine. Inu- ;/,£S ANIMAUX VENIMEUX 
tile de le fouiller pour voir s’il a 
un appareil photographique dissi­
mulé sur lui! On ie fait simple­
ment passer dans un vestiaire tra­
versé par un faisceau de rayons X.

Les rayons X, vous le savez, tra­
versent non seulement les vête­
ments, mais aussi tous les iorps 
(bois, métal, etc.) et comme ce 
sont des rayons analogues aux ray- !

Les bonnes recettes
BOLD! N MERY El LE EL X

Vous croyez que le boudin ne 
s’offre qu’en famille. Erreur, il 
peut constituer une excellente en­
tree, très originale.

Grillez l’aune voulue de boudin 
noir en le piquant avec une four­
chette. D’autre liait, vous aurez 
cuit des aubergines et des pom­
mes de terre. Vous découperez 
celles-ci de façon à faire une sa­
lade à laquelle vous ajouterez des 
tomates et des oignons émincés. 
N’accentuez pas trop la vinaigrette 
que vous jetterez par-dessus, mais 
ajoutez-y des fines herbes et sur­
tout de l’estragon. Servez en cou­
ronne autour du boudin bien égout­
te. N’omettez pas de chauffer très

(tombait souvent dans les yeux, et 
vous ne sauriez imaginer la doulou- 

j reuse sensation qui résultait de ce 
I contact. J’avais eu l’occasion de lire 
dans un ouvrage scientifique que le j fort les assiettes, 
meilleur remède contre cet acd-1 PORC, CAMPAGNARD

.... ...... - , Décidément, direz-vous,
bie que cette salive ne provint pas 
de la bouche d’un fumeur, Ne fu­
mant pas moi-même, je pus dispo­
ser pour mon compte du remède in­
diqué; mais desa mis fumeurs qui 
pratiquaient avec moi cette pèche 
ne pouvaient disposer du remede et

meilleur reineue cumic 
dent était l’emploi de la salive hu­
maine, mais qu’il était indispensa- novts

sommes en pleine rusticité! Mais 
les plats rustiques ont leur origi­
nalité et leur saveur.

Laissez séjourner deux heures 
dans l’eau salée un filet de porc. 
Egouttez le morceau, essuyez-le, 
couvrez-le généreusement avec du

53 0// P RIRONS UE N N RT

I étaient obligés de le demander à un beurre et met tel au toui.
I enfant qui nous suivait. J’ai, peu- , Quand la viande est saisie, en- 
! dan» des années, constaté le fait. tourez-la de pommes de terre crue»,

pelees et coupees en gros mor-
! Crapauds, salamandres et triions

Les grenouilles n’excitent pas la 
répulsion, elles sont cocasses, elles 
amusent. Les crapauds, par contre, 
suscitent le dégoût. Leur aspect re­
poussant, leurs habitudes nocturnes 
et silencieuses, le suintement qui 
s'opère à la surface de leur peau, la 
propriété dont ils jouissent, comme 
bien des animaux, de lâcher ou 
même de lancer leur venin sur leurs 
ennemis, ont fait de tout temps re­
garder les crapauds comme des ani

£omains, peu observateurs de la

Garniture de boudoir ou de salle i manger — No $301, comprenant un 
dessus de buffet ou chemin de table de 16 x 52 pes, aussi une garniture de buffet 
ou dessus d« console avec un centre de 14 x 20 pes et 2 de 10 x 14 pcs. Cha­
cun, dessus et chemin à traçer, 25c; perforé, 75c; au fer chaud, 35c. Etampé 
sur meilleur coton blanc fini toile ou toile huître chacun, 80c; sur belle toile 
huître ou écrua, $1.15; sur superbe toile blanche ou toile huître, $1.50 chaque 
morceau. Coton à broder, blanc, huitre, écru ou de couleur pour broder le chemin, 
ou l’assortiment de 3 morceaux 75c c/iacun. S nature, crédules comme le sont tou-

Abonnez-vous il notre revue mensuelle de broderie et musique, 12c seule-j jours les ignorants, firent du cru-
pafld un animal venimeux à l’excès 

J et l’utilisèrent dans leurs philtres 
/ j les plus fameux, dans les plus af- 

COUPON DE COMMANDE ^ j freux sortilèges; le moyan âge ren­
chérit sur les sottises des prédéces­
seurs, et le crapaud fwt alors de 
tz*tis les maléfices. Avec l’étude, les 
préjugés s’évanouirent. Nous 
n'svons rien à craindre du cra­
paud, nous devrions le. protéger 
parce qu’il mange un grand nombre 
d’eseargois, de limaces et d’insec­
tes nuisibles.

Le venin du crapaud est plus 
toxique que celui des grenouilles, 
MMis il n’est dangereux que pour 
les petits animaux. 11 est très amer, 
il imprègne tout l’organisme et 

( communique aux tissus sa saveur 
j changer, ainsi que la nature d« la I âcre qui leur enlève toute valeur

N.B. —• Nous prions nos clients de ne jamais envoyer de monnaie 
par la poste et da news taire la remise par bons de poste eu timbres- 
poste en même temps que I* commend*
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Cl-lnctus................ ........................ pour petrons no* ..................
Nom ..............................................................................................................

Adresse ...................... .......................... ...................... .................. ..

Grenouille, crapauds 
salamandres

! Les grenouilles
("est chez les batraciens et 

reptiles qu’on trouve les animaux j

sécrétion
Chez les grenouilles, le mucus 

qui recouvrç ia peau lisse et humi­
de est très irritant, surtout p»ur les 
muqueuses ou les régions à peau 
fine comme les paupières. Le ve- 

; nin y provoque une démangeaison 
les pénible, mais il est peu toxique.

oistai V4\» -a * *■* J ----- o    *  i l -1ons lumineux, ils impressionnent | les plus venimeux; niais la maniéré
les plaques photographiques, com 
me le ferait la lumière ordinaire.

Doue, si nos rayons X rencon­
trent sur leur passage un appareil 
photographique clandestin, ils ie 
traversent comme Us traverse­
raient n’importe quelle autre boite 
et impressionnent la pellicule qot 
se trouve dans l'appareil, qui est 
alo; , voilée, absolument inutilisa­
ble.

dont le venin est utilisé est bien 
différente dans les deux classes: les 
serpents agissent comme les scolo- 
nemlres et les batraciens comme 
les iules; les serpenls ont un appa 
reil localisé dans la bouche et ils 
remploient d’une manière active 
contre leurs proies ou leurs enne­
mis; les batraciens sont venimeux 
sans le savoir, car leur venin, qu’ils 
ne peuvent inoculer, est produit par

i. ce inonmnt le visiteur -• qui | des glandes disséminées dans toute 
ne s’est évidemment aperçu de la peau, mais plus particulièrement 
lien—peut prendre toutes les pho-isur la face dorsale du corps, 
tographies qu’il voudra! Lorsqu’il, Tous les batraciens ont des glan- 
essaiera de développer sa pellicule1 des cutanées venimeuses, mais la 
relle-ci sera entièrement blanche, répartition de ces glandes peut

Avez-vous Jamais pêché la grc- 
nollillc‘., L’esl un sport très amu­
sant. Mais on ne doit pas l’exercer 
sans quelque précaution.

Je m’amusais autrefois, en com­
pagnie d’amis chasseurs et pê­
cheurs, à faire la chasse aux gre­
nouilles pendant les heures chaudes 
de la journée. Un petit appareil fa­
cile à manier me permettait de 
choisir et d’enlever, sur les bords 
d’un cours d’eau, les plus belles gre­
nouilles qui, suspendues à l’hame­
çon, gigotaient de toutes leurs for­
ces, projetant autour d’elles le liqui­
de venimeux sécrété par leur épi 
derme, liquide d’autant plus abon­
dant et actif que les sujets étaient 
plus gros et plus âgés. Ce liquide

Faits et glanes
Merveilleuse et incroyables

Sous le Directoire, Merveilleuses et Incroyables ri 
Vaüsèrent d’excentricité dans leur façon de se vêtir. 
Mais non contents de reculer les bornes de la cocas-j 
sérié vestimentaire, iis avaient en plus adopte un, 
parler grasseyé, tout à fait stupéfiant; et pour paraître 1 
un élégant et un raffiné de la jeune génération, il fal­
lait avec le plus grand soin défigurer la parole en imi­
tant un gazouillement il oiseau. Les femmes waiment 
a la mode étaient'tenues d’agrémenter cette espèce de 
gamme susurrante de soupirs, d intermittences dans la 
voix, de demi-sourires et de roulements d'yeux lan 
guissants.

De plus, hommes et femmes avaient, en deux ou 
trois fours, retranché, par mode, les r de tous les 
mots. C’est ce qu’on appela le “garatisme”, car, a ce 
moment, Carat, fameux acteur, était surnomme le 
“divin Carat, le dieu du chant’’. Donc, Carat s’étant 
mis, un soir, chez Mme Tallien, à roucouler ses ro­
mances sans faire sonner quelques consonnes, tout de 
suite les Merveilleuses et les Incroyables, heureux do 
collectionner un nouveau ridicule, décrétèrent la ra­
diation des r. Bientôt, on proscrivit le ch dans le corps 
des mois et, enfin, le suprême bon Ion fut de rempla­
cer / par r.

Le “garatisme” coulinuant ses massacres, éconduit 
le d. ma-ainc, ensuite le ch est forcé de céder la place 
à un ,i, pour ne pas effaroucher les "sarnies d une 
belle’’ et le g devient trop grossier pour figurer dan- 
“visare anrélique”. De suppressions en substitutions, 
quelques milliers de gens arrivèrent à parler en I-ran-

comestible. Les saillies vermqueu- 
ses de la peau abritent les glandes 
don) le venin laiteux a des propriè- 
téï caustiques et irritantes pour la 
conjonctive et les muqueuses et pro­
voque de violents éternuements. In­
troduit par la voie digestive, il cau­
se des pansées et des vomissements. 
Aussi, le crapaud, dédaigné en gé­
néral des carnassiers et des repti­
les, n'a guère que deux ennemis: 
une sangsue qui, rebelle à son ve­
nin, i’éventre sans merci, et l'hom­
me qui l’écrase sans se laisser 
émouvoir par la beauté de ses yeux 
cerclés d’or et par la mélancolie de 
son chant nocturne.

A côté du crapaud, mentionnons 
la salamandre terrestre ou salaman­
dre maculée, Eéfugiée pendant tout 
l’hiver dans les anfractuosités des 
soli rocailleux, les interstices des 
vieux murs, elle ne sort qu’au prin­
temps, par les nuits tièdes et ora­
geuses. Elle possède un venin capa­
ble de faire mourir dans des con­
vulsions une quantité d’animaux. 
Mais ce venin, elle le garde dans sse 
glandes cutanées; il n’est qu’un 

ce le piuns élonnanl “patois de rossignol’’ qui ait moyen passif de défense contre les 
jamais "moqué les consonnes françaises”. serpents, hérissons, rapaces, qui

Jugez-en par cet exemple. chassent également la nuit et qui
Hé. bonzou, mon ser; comme tu es eng-aissé de- pourraient être, tentés de goùler à 

puis que ze t’ai vu; ma pa-ole d’honneu-, c’est incon- l’animal. Les triions rendent les 
vable... ; mêmes services que les salaman-

Lsxayez; c’e.s1 un petit jeu de société qui pourra ; dres et les crapauds et ne sont pas 
vous divertir un instant. plus à craindre.

pelées et coupées en gr 
ceaux (sauf s’il s’agit de pommes 
de terre nouvelles).

Quand elle est cuite, coupez par- 
dessous, dans le sens île la Ion-1 
gueur une tranchée large comme 
un doigt. Bourrez cette tranchée 
soit avec une farce, soit, avec le 
contenu d’une boite de foie gras. 
Remettes au four un moment, nuis 
servez. La viande sera exquise sur­
tout si vous la servez entourée de 
fins haricots.

CHQVX-FLEl RS METTE
Cuisez des pommes de terre 

d’une part et des choux-fleurs de 
l’autre. Coupez les pommes de ter­
re eu rondelles et mèlez-y de petits 
oignons haches menu. Nappez 
d’une mince couche de mayonnai­
se dans laquelle vous ferez domi­
ner les fines herbes et la moutar­
de. En dessous de ces pommes de 
terre, vous aurez mis le chou-fleur 
en morceaux et du jambon haché 
menu.

EPINARDS AUX BANANES
Mais oui. des épinards aux ba­

nanes! 11 n’y a pas de quoi rire, Ù 
y a de quoi se régaler. Cuisez les 
épinards, passez-les et mélangez- 
les à une sauce blanche jusqu’à ee 
que vous ayez ime purée onctueu- ! 
se. D’autre part, vous aurez bMlj| „ 
frire des bananes au beurre, cou- ‘'"'‘Lu 
pées en deux dans le sens de la lon­
gueur. Vous les servez sur la purée 
d’épinards, en faisant un joli des­
sin.

Le peintre, la marquise et le roi

tics. On devra rééduquer ces sujets, j 
leur administrer certains calmants-1

Les agités, inattentify, instables, j
aux réflexes exagérés, sont aussi 
des onychophages- On le» (lèvera 1 
au grand air, dans une ambiance 
disciplinée, en faisant une grande 
place aux exercices physiques; on 
leur donnera des médicament*» ai 
senicaux et des sédatifs.

Voici des timides, nerveux, erno 
tifs, impressionnables, dormant j 
mal. ils se rongent les ongles. Ai 
dez-les à vaincre leur timidité; ob- | 
tenez qu'ils se concentrent moins ! 
sur eux-mêmes. (C’est souvent pom , 
éviter un échec, ou les moqueries ; 
qui s'ensuivent qu'ils se replient 1 
ainsi mentalement fournissez 
leur d’innocentes satisfactions d'a- î 
mour-propre). Les antispasmodi- i 
ques seconderont utilement vos et 
forts.

Mais, grâce au ciel, U grande 
masse des onychophagies relève de 
moyens plu» bénins: il s’agit d’uni 
phénomène d'énervement léger, ! 
d'imitation machinale et passée eu 
habitude. Sans négliger la surveil­
lance attentive, et les observations ' 
fréquentes, on recourra aux vieux ! 
remèdes locaux badigeonnage uu j 
bout des doigts à la teinture d'alocs ! 
ou de Colombo, dont l’amertume j 
rebute, à Passa fœtida, franche- i 
ment écoeurante- Vous réussirez le 
plus souvent.

De toute façon, 1a persévérance 
est nécessaire. Bien que l’onycho- ! 
phagie ne soit pas une affection 1 
grave, il convient d'y être attentif 
Au reste, on ne peut ta guérir que j 
“dans la mesure où l’on guérit le 1 
caractère qui l’explique”. Nous ter­
minons sur ce mot, emprunté à une 
étude du Dr Gilbert Rrdin. de Pa 
ris, dont nous nous sommes large­
ment inspiré, _____

Retraits mariale
Chez les Filles de la Sagesse, 

couvent de Dorval, commencera 
une retraite fermée pour dames e‘ 

i demoiselles le 11 au soir, pour se 
! terminer le 14.

Prière de s’inscrire a MB* Faille, 
W K. 3090.

Mots (Tentants
Gérard (4 ans), imagine une his­

toire. pas vraie, pour sa grand'- 
mère.

,—Tu mens, lui dit sévèrement 
celle-ci. et je n’aime pas les enfants 
qui mentent

Alors, j’irai mentir chez ma­
man.

* * *
Du même à la même;
—Je vais te dire “L'Agneau et le

EATON
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Choses
et autres
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je ne te dirai que

Se ronger les ongles...
C’est une habitude qui se nomme 

l’onychophagie, Elle n’est pas seu- 
lemenl propre aux entants, mais 
les adultes souvent ne laissent pas 
de porter nerveusement à leur bou­
che le bout des doigts devenus bien 
vilains.

Maints parents n’v attachent que 
peu d’importance. D’autres la con­
sidèrent comme le signe d’une gra­
ve perversion. Ici comme partout, 
il faut distinguer.

Parfois, en effet, l’onychophagie 
se rencontre chez des enfants vi­
cieux, qu’on est réduit à isoler, . .
chez des élèves foncièrement indis- les parties a recoller et senez-les

Tu ne le sais pas suffisam­
ment.

—-—Eh bien! 
l’agneau.

Le ménage pratique
Pour nettoyer un fauteuil de 

cuir, il faut un mélange de blanc 
d’oeuf battu avec une cuillerée de 
lait sans crème et d’huile de Un 
pure.

* ¥ *
Le» papiers peints non lavablas 

se nettoient aisément au moyeu 
d’une boule de mie de pain que 
l’on promène sur toute leur sur­
face.

Petits conseils
Pour recoller l’albâtre, faites fon­

dre dans une casserole hors d’usage, 
de la poudre d’alun; lorsque celle-ci 
est liquéfiée, enduisez-en vivement

DERNIERES TROUVAILLES 
DE L'ECLAIRAGE 
MODERNE ...

L’électricité, à le fois servent# 
docile et fée magicienne, per­
met les écla.rages les plus lo­
tîmes. les plus amusants, l*s 
plus décorai.fs. Quelques pri­
ses de courant ef votre inté­
rieur sera transformé, animé, 
coloré . . à condition que vous 
ayez des lampes, beaucoup de 
lampes. C’est un luxe? . . Si 
vous vouiez . . . Mais un lux# 
qui est à la portée de tous les 
foyers. . . particulièrement en 
ce temps de l’année. . . !#
temps d# la Vente Semestriel!# 
Eaton.

Les dernières trouvailles d# 
l’éclairage moderne, vous I## 
verrez ic«, et à pr*x fort «van» 
tageux.

Avez-vous remarqué ce» pe- 
t<tes lampes confectionnées d# 
"clair de lune Lumanfh"? Non 
contentes d’être jolies à r*v<r, 
elles ont une qualité qui les 
tendra chères à ia femme d’au- 
iourd hyr ; ces petites lamp#» 
se lavent aussi facilement 
qu’une glace, avec un chiffon 
hum.de. Et comme elles sont 
coquettes. habillées do ros# 
Pàl# ou de blanc à petites pas­
tilles vertes, ou de rouge fon­
cé à reflets veloutés.

Un peu plus loin. . . attention 
.. . un# des offres très, spacia­
les de la Vente Semes.tri#ll#! 
De belles lampes sur piod, a 
trois éclairages, avac diftusaur, 
se vendant durant la vent#. 
Pied et abat-jour, pour moins 
de cinq dollars.

Combien d’autres offres allé­
chante» brillent encore à notre 
rayon des lampes, vous con­
viant à visiter le cinquième 
«tage, chez Eaton, bientôt!

<*T. EATON CSL™
9S

d'enlever les bavures qui se gratte­
ront facilement avec un couteau.

* * *
Pour nettoyer vos tapisseries an­

ciennes, ou les frotte sur toute jeqr 
surface avec, de la craie à écrire ou 
du blanc de billard; on les secoqe 
ensuite copieusement; si cela n'est 
pas suffisant, faites un lavage a. 
i’eaii de pluie savonneuse suivi d’un 
rinçage à l’eau claire, d’un séchageei!t,£ «U\> nrvtr* i * * 11 * i4i ciut?in 111 * * i ~ ; i'*** ^  ................ , \ f , , -------- ’

eipliné*, présentant divers autres 1 fortement. Attendez un instant avant a piat en évitant le soleil

Retraite fermée 
pour fiancées

Quand Mme de Pompadour, tonie-puissante, fit de­
mander à La Tour s’il pouvait faire son portrait et 
venir, naturellement, l’exécuter chez elle, il répondit:

— Je ne peins pas en ville!
11 céda, néanmoins; il se rendit à l’appel de la favo­

rite, mais après avoir mis comme condition que per­
sonne ne viendrait le déranger dans son travail.

Aussitôt arrivé dans les appartements de la mar­
quise, La Tour se mit à l’aise. 11 détacha les boucles
de ses escarpins, scs jarretières, son col; il ôta sa per- ..... ,
ruque. Il l'accrocha à une girandole: Il tira une petite j J'*J lme < p re,fnir s* Place au plus 
calotte de taffetas de sa poche et s’en coiffa.

A ce moment, un visiteur entra, qui se croyait le 
droit d’entrer à toute heure; c’était le roi de France.

— Vous m’avez promis, Madame, s’écria La Tour, 
que votre porte serait fermée!

Le roi sc montra bon garçon, et dti à La Tour:
— Continuez!
— Je reviendrai quand Madame sera seule, répon­

dit La Tour.
Et, emportant ses effets, II alla se rhabiller dans 

une autre pièce.
11 fallut lui céder, et tout compte fait, on se deman­

de qui a eu le plus d'esprit dans cette circonstance, 
de l’artiste ou du roi, lequel eut le bon goût de ne pas | Iriees; 
se fâcher. filles.

Tl y aura prochainement, du 10 
au l.i août une retraite qui sera 
prèchee au Couvent de Marie Hé- 
puratricp, I02Ô Mont-Royal ouest, 
Outremont, pour les fiancées. On 
est 

i tôt.
Retraite pour jeunes filies, du 

17 au 20 août.
Belraite pour anciennes retrai­

tantes, du 24 au 27 août.
* * *

Au Couvent de Marie Répara­
trice, 805 St-Charles, Trois-Riviè­
res, les retraites auront lieu aux 
dates suivantes: du 10 au 15, pour 
jeunes filles, du 18 au 21, pour jeu 
lies filles; du ‘i.'l au 20 pour instilu 

du 28 au 31, pour jeunes j

5 Essentiels de Nutrition.
du SHREDDED WHEAT

aideront à vous bienporter
LE SHREDDED WHEAT est du bli entier 100% et contient les 
vitamine», hydrate* de carbone, protéines, sel* minéraux, pour favonaen 
la croimnce et l’énergie, et développer l« corpi... avec du son comiw# 
régulateur. Mangez du Shredded Wheat régulièrement avec du hot 
ou de la crème et de» fruit* fui* ou en conserve. C'e*t commode et 
économique, aussi! Commandez-en une boite ou deux, aujourd'hui.

The Canadian SKraddad WHaat Company, Lcd. 
Niagara »aUc > • Canada
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dont choqua boife

■ S',

*kAT

SHREDDED WHEAT
FAIT AU CANADA DE BLE CANADIEN

Feuilleton du "Devoir'

L’ÉPREUVE DE LA NEIGE
par CLAUDE FAYET

50. (Suite)
Or, Georgina d’Arvet ne possé­

dait pas la sagesse même. Au temps 
de sa jeunesse elle déclarait volon­
tiers, avec une humilité appareil 
te et une complaisance jeerète, que 
son âme passionnée était plus im­
propre qu’aucune autre à cette ver­
tu. Avec les années la complaisar.- 
re avait disparu, et elle avait pleu­
ré des larmes brûlantes sur son ar- 
déur et son intransigeance ingué­
rissables.

A cause d'elles, elle n'avait ja­
mais su s’adapter a In vie. Elle n’a 
va il jamais accepté tes demi-bon­
heurs, les demi-mesures, les ac­

commodements de l’existence. Elie 
avait souffert d'être laide et rude, 
si pareille à son grand-père, ce co- 
Idnel d’Arvet que son orgueil, sa 
bravoure, ses folies rendirent célè­
bre sou* l’Empire, parmi tant d’au­
tres orgueilleux braves et fous.

Elle avait souffert de son maria­
ge avec un de ses cousins, beau­
coup plus âgé qu'elle, mariage dé­
cidé sur un coup de tête et par vu* 
nité de race. Souffert de la médtO" 
enté de cet homme, souffert de se» 
infidélités; souffert, oh! terrible 
ment souffert de la mort de ses 
deux fils, enfants mal venus et dé­
biles; souffert des incompréhen­

sions, des petiies lâchetés, des com­
promissions, des reniements si cou­
rants dans le inonde. De quoi, en 
vérité, son amilié avec le docteur 
de Granson exceptée, de quoi Gcor 
gina d’Arvet n’avait-elle pas souf­
fert?

Et, elle n’avait jamais voulu ad­
mettre le mariage de Françoise 
avec un peintre sans fortune et 
sans famille; aussi, elle et Fran­
çoise s’étaient-elles mutuellement 

I blessées. Et c’était depuis cette épo­
que-là que Georgina d’Arvet s’etait 
terrée rue Monsieur, pour devenir 
peu à peu cette vieille femme mi­
santhrope et maniaque, par l’effet 
d’une sensibilité excessive et d’un 
esprit trop ardent.

Dieu* merci! maintenant ses 
yeux se dessillaient, toutes les sour­
ces de son coeur venaient de se 
rouvrir d'un seul coup. Il s’agissait 
de rattraper les années perdue», et 
puisqu'elle avatt la fille de Fran­
çoise elle ne la laisserait pas s'é­
chapper. Elle ferait le nécessaire, 
tout le necessaire. Les remords 
qu’elle n'avait pas manque d'é- 
nrniivcr. combien amers! n au

raient pas été inutiles.
Désormais, s’il le fallait, elle 

n’hésiterait pas à s’humilier, à se 
sacrifier même. Mais, qu’en retour 
Dora lui donnât sa petite place, que 
Dora lui donnât l'affection à la­
quelle elle ne croyait plus jamais 
prétendre! Enfin, elle allait voir 
Dora. Elle avait assez attendu celte 
heure. Elle avait préparé toutes 
ses phrases, avec l’art qu’on lui re­
connaissait jadis, quand la passion 
ne l’aveuglait pas. Elle lui dirait...

—La voiture de Madame est 
avancée, annonça Savinien, qu'elle 
n’avait pus entendu entrer.

D'un jet elle fut debout. Avec des 
doigts maladroits elle boutonna 
l'immense pelisse, somptueuse avec 
sa doublure de zibeline, qui avait 
été à la mode cinquante ans aupa­
ravant. Son coeur battait a grands 
coup* rapide*.

-~-I.es violette*, dit-elle, où sont 
le* violettes, .Savinl*n, Il ne faut 
pas le* oublier.

Déjà le parfait factotum avait 
saisi deux \a»te» cartons.

—Les voici, madame.
i TCIIa fi'ckVNrvI irtliSlt

cher trop vite, à conserver son 
sang-froid, à ne pas avoir l'air 
pressé. Malgré cela, ses jambes lui 
paraissaient extraordinairement 
lourdes tandis qu'elle se dirigeait 
vers la chambre de Dora. Et quand 
cette chambre s’ouvrit à elle, quand 
elle vit, appuyée sur les oreiller i, 
une silhouette menue, un visage 
mince et transparent où seuls vi­
vaient d’immenses yeux d’eau 
bleue, Georgina d’Arvet oublia tout. 
Elle s’arrêta brusquement sur le 
seuil- Le réticule tomba de ses 
mains tremblantes. Elle voulut 
prononcer un nom, ses levres eu 
articulèrent un autre;

Françoise!
A travers un brouillard elle vit 

deux bras se (entire ver» elle. 
E'mitant d’apres, se* bras à elle >e 
refermaient sur Dora, et il sembla 
a chacune qu'elle n'as ait plus rien 
a souhaiter. Elles venaient de sa 
reconnaître. L'adoption, cette fois, 
était complète.

Ni l une ni l'autre ne vit que le» 
violette» étaient tombées à terre. 
Ce fut le docteur de («ranson, en­
trant une heure après, qui a’avis.i

'que Jamy, l’oeil fripon, le poil hé­
rissé, le» dent» agile», Jamy était 
en train de les manger.

CHAPITRE XXX
Dora regardait, non sans quelque 

étonnement, André Steiner se le­
ver. D’ordinaire, il restait beaucoup 
plus longtemps et elle en était heu­
reuse. Mais elle n’osa pas insisku 
pour qu’il demeurât.

Jean-Luc, lui, ne manifestait pas 
la moindre velléité île départ. Au 
contraire, il semblait occuper son 
siège avec la fermeté d’un roc.

Depuis plusieurs jours déjà, la 
jeune fille recevait ses amis. Il sem­
blait que l’entrevue avec Mme d’Ar­
vet, si longtemps retardée, eût fait 
faire à ia convalescente de* pro­
grès extraordinaires. Ses forces re­
venaient rapidement, elle s’épa­
nouissait. Son vjsagç respirai» la 
joie. Rarement à présent il revéta'l 
cette expression lasse et désolée 
qui avait tant inquiété les méde­
cins pendant les longs jours où 
l’on avait désespéré de sa vit 
L'affection qu'elle sentait autour 
d'elle avait opéré le miracle défi­

nitif. Quant à Georgina, elle rayon­
nait positivement.

C’avait clé une minute terrible» 
ment chargée demotion que cell* 
où les deux Steiner avaient été ad» 
mis près de Dora. Chacun faisait 
ses efforts pour affecter un calm# 
qu'il était bien loin de ressentir. 
Tout s’était bien passé cependant. 
Mai» la jeune fille avait déclaré, la 
voix mal assurée:

— Ne me parlez pas du refug#, 
jamais, jamais!...

Alors on avait cherché des su­
jets de conversation anodins. Au 
début, ils ne venaient pas trè» faci­
lement. Ge refuge, auquel U na fal­
lait pas faire allusion, exerçait une 
hantise tyrannique. Peu à peu l'at­
mosphère s’était détendue, et on 
avait retrouvé le ton de l’aisance 
habituelle. A la troisième visite, 
celte aisance elle-même était rev*. 
nue. Puis on s'accoutuma à pren» 
dre le thé ensemble; et ce. fut Ig 
plaisir de tous les après-midi.

(A suivre)

0* .lourn»; «*i imarim* *V »• *àe Ol# 
Matra.Dama *#t, é MonlrSal. par l'Iaswl» 
mm» popuiaira <» i««iK>i\»*H4t* nwtaat, 
«aitrtct-prsmrltuirt — Pali «U».
«iraMauT-aéraaa.
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Visions d’un cinquantenaire L’agitation amiétrangère en Chine duSud
en la Baie Saint-Paul
L'Institut canodien-françois des Petites 

Franciscaines de Marie

crue pat te uouuc'iiiriii ic , tn rnoeur puissam, sunue, iuii
(■sinlércssc. durant ces dernières ; bien exercé, composé de profes- 
nnées, écrite même i>ar I hero's- ses, de novices et de jeunes postu- 
ne aux joui' difficiles des péni- |antes, exécuta, comme préludei ...... ........ *»»i>ti_. ... ;   î *-» f « f

i Deuxième article)
Notre siècle, malgré ses défauts, 

n'est pas un siècle ingrat: il aime à 
se rappeler les choses du passé, à 
honorer ceux et celles qui ont mar­
qué leur carrière par quelques 
grands bienfaits, à célébrer les évé­
nements qui ont laisse une trace 
dans notre histoire. De la ces norn- 
breuses fêtes jubilaires qui arri­
vent si souvent, et dont la célébra­
tion parait être entrée dans nos 
moeurs.

Le Cinquantenaire de la fonda- 
lion de l’Institut des Petites Soeurs 
Franciscaines de Marie constituera 
une page de notre vie religieuse 
au Canada, page modeste, mais 
écrite par le dévouement le plus 
d 
a
me
Lies commencements.

Le soir du 27 juillet dernier, a 
l'Hospice Sainte-Anne de la Baie 
Saint-Paul, eut lieu une séance 
commémorative, où 1 historique de 
la communauté fut raconté, en 
émouvantes paroles. Drame en i 
actes intitulé "L'Heure du Souve­
nir”. .

Premier acSe. 1) abord a t om­
bre de la croix’’.

C'est en 18(10. alors que se suc­
cèdent les épreuves tendant a 
étouffer dans son berceau 1 humble 
petite famille religieuse. Mais en 
réalité ce fut pour elle ce qu est 
pour le grain de blé jeté en terre, 
le sol humide, le sillon profond, le 
travail de la charrue, la pourriture 
enfin de la pauvre graine minus­
cule qui doit être réduite à néant 
pour pouvoir revivre ensuite dans 
une tige verdoyante et forte; mais 
bientôt cette tige perce l’épaisse 
couche de terre qui la recouvre, et 
elle claie, avec fierté, ses petites 
feuilles, aux bienfaisants et chauds 
rayons d'un soleil de printemps. 
Ce devrait être la première petite 
branche séraphique canadienne, et 
comme elle était» frêle et délicate, 
le Divin jardinier lui donnait dans 
la Croix un tuteur assure.

Quand en novembre 1891. quatre 
des^ Petites Soeurs viennent se ti- 
xcr a la Baie Saint-Paul, le vénéré 
Fondateur, messire Ambroise La- 
fard pouvait écrire a Son excellen­
ce Mgr Begin: "Lspéron que cette 
nouvelle communauté religieuse 
que nous confions a la garde, et^ a 
ta direction 
sus, sous la protection de saint Jo­
seph. et de sainte Anne, palrOnne 
de l’Hospice, prospérera, comme 
la première fondation de l'établis­
sement.et que le petit grain de se- 
nevé deviendra un jour un anne 
puissant, qui poussera des ra­
meaux vigoureux.’’

Deuxieme acte: “La Moisson 
doi

HONGKONG, 4. (C P.-Reuters) — M Wang Ching Wei, ancien pre­
mier ministre chinois qui s'est range du côté des Japonais en décembre 
dernier, se serait mis hier soir en route vers Canton afin de foire de cette 
v’Ile le centre de l'agitation antiétrangère en Chine du Sud. M. Wang 
Ching Wei se proposerait également d'établir des gouvernements plus 

« eu moins autonomes dans dinq districts de la Chine du Sud occupés par
les Japonais. Canton serait la capitale de cette sorte de federation

groupées dans la chapelle chantent , ,
les psaumes d’une douce harmo- ; “u
nie. tout imprégnés de sens mys-j---------------------- ------------------------------------------------------------------------——-----
tique. Les allusions aux jours dé- 
preuve et de persécution sont mar­
quées au coin d’une filiale résigna­
tion. Grâce à Dieu, le succès a cou­
ronné les efforts. Le récit des oeu­
vres actuelles accomplies dans .‘10 
maisons de l’Institut, est consolant 
dans sa simplicité. Fin toute humi­
lité, ces progrès sont osulignés.

"La Pauvreté”, "la Charité”, "La 
Reconnaissance” apparaissent une 
dernière fois, et sont saluées par 
les acclamations de (a foule. Tout 
ce symbolisme émouvant représen­
tait les plus vivantes réalités.

Un choeur puissant, solide, fort

L'annexion du corridor de Caprivi 
par l’Afrique'Sud

ceBerlin, 4. (C.P.-Havas). - La j meut affaiblies pa
presse nazie a exprimé une vive ju.S|ioe.
indignation en apprenant que %. *
l’Union sud-africaine s’étail annexé 
le corridor de Caprivi, une bande | Pretoria, \friqu 
de terre située entre le Bechuana- Reuters), Le u 
land et l’Angola portugais, qui don- , cain des affaires i 
nait à l’ancienne colonie allemande A. Lagan, a qualifi 
du sud-ouesl africain accès au | protestations de la prt 
Zambèze. Si la nouvelle anglaise i de contre rannexion di 
est fondée, dit le Lokal \nzciacr, ' Caprivi. Le statu 
c’est une violation flagrante des été modifié sim

■Sud,
nistr
dîgèi
d’al.

, , . „ prelude (lroj[s ^ peuple, des traités signes , plificr t’administr
“1 Hymne jubilaire . comme inter: par re gouvernement et des termes j nous n’avions a 
mèdes, le Psaume U-5: ‘Ceux qu: ^ pq ]e journal allemand ne puisque non
sèment dans les larmes. .. de | ajolJjajj qUe |es réclamations colo- territoire en vert: 
Lamy; la délicieuse I neie des P*5'| nja]es allemandes ne sont nulle-Idaf. 
tils oiseaux d hdmond Bostand :
(musique de O. Letourneau) ; I----------------------—---------------------------------------------------------
et comme finale la “Cantate à l'im­
maculée” de P. Vidal. . , . .

Et c’est l’appel des bénédictions 
sur les heures à venir... après cette 
"Heure du Souvenir”. Son Excel­
lence Mgr Lamarche monte sur la 
scène et dit ses remerciements aux 
Petites Franciscaines de Marie, aux 
autres communautés qui étaient ve­
nues présenter leurs hommages et

i. (C.P-
sud-afri- 

cs, M. H.- 
surdes les 
: allemat;- 
irridor de 

du territoire a 
ücnt pour sim- 
ion, dit-il, et 
nsultcr person- 
dministrons le 
de notre man-

Le port des
Trois- Riivières

Diminution croissante

Les Trois-Rivières, 4 {D.N.C.)

Ce soir à l'Oratoire
Ce soir, à 8 heures, il v aura 

heure d’adoration réparatrice à 
l’Oratoire Saint-Joseph. Cette heu­
re, commencée a l’initiative des 
pompiers et du Frère André il y 
h seize ans, continue de grouperfv *aur< hnmiTTtces ijl j 111v1t.1t,-x». -

Soeurs de la Congre-j Un total de 280,351 tonnes ont été chaque semaine ems ne saint
DOcUr» uc ir* y 11 r j____-___ i • . .i „ _ ^ .i T.-r»;*.- IrisPnh 1 v nm :i ;. ; , ■ i i,.n tleurs voeux: moeurs ue ih v,uh*m.-i -—“ T .

cation Notre-Dame. Soeurs du Bon i manipulées dans le Port des iois 
ni „ n,,oh»,,’ ! Rivieres au cours de juillet det:ls ^ .’ - ■ ! nier, ce qui porte à 834,21.) tonne

Monseigneur, qui a ete aumônier . .
dans plusieurs maisons d’éduca­
tion, â Montréal, et qui s’y connaît, 
ne ménage pas ses félicitations.
Son Excellence souligne tout, et la 
texture du drame, et sa haute si­
gnification; son impeccable inter­
prétation et la pureté de la diction, 
le choix des cantates et leur ac­
compagnement. Puis comme pre­
mier Pasteur du diocèse, c’est 1 ap­
pel des bénédictions célestes sui­
tes “heure:; à venir"

le total de marchandises passées 
par le port depuis le début de l’an­
née. C’est une diminution toujours 
croissante aêec la même période 
de 1938. Durant le mois de juillet 
l’an dernier, le total de marchan­
dises avait été de 442,657 tonnes et 
pour les sept premiers mois uc 
l’année il s’était élevé à 1,411,65» 
tonnes.

marchandises manipuléeDes ...«.v,..----------------- ; —
dans le port des Trois-Rmeres en

, --------- -- ----- ; juillet, 221,015 tonnes étaient des
Evidemment pour ceux qui n ont arrivages et 59,336 des expédi-

» C • r>c mit» « I »» n w ID Svu les Petites Soeurs que dans les 
hospices, les orphelinats et les asi­
les d’aliénés, ce fut une révélation

t*onS> ... CL»Depuis le debut de 1 annee oo_, 
734 tonnes sont entrées dans leles u anent**, i c tu». »»*‘v * - • — /,>* luuuc^ v..-. -

Mais les Petites Franciscaines se , port des Trois-Rmeres et 231,481 
dévouent aussi à l’éducation de | tonnes en sont sorties, 
l’enfance.'Elles dirigent, avec suc-j diminution est accentues

liions à la garde et a cès, plusieurs écoles, dont deux _ a ; (lans jous les domaines. Le nom-
lu S- '-rc Coeur de Je- Montréal. En septembre prochain bre des vaisseaux est tombe de 2.-
,u Sa IC • cllps ouvriront leur Ecole Norma e , 748 a 1,847 pour les sept premieis

à Chicoutimi. I/un des buts de mojs. Ee jaugeage est passe dan»
l’Institut est la formation intellec-1 !e raème temps de 2,142,408 tonnes

Joseph. 11 y aura prédicalion, chant 
et prière sous la direction du Père 
recteur.

A l'Institut Bruchési

A partir du 11 août prochain, les 
cliniques du dispensaire central de 
l’Institut Bruchési, 540. rue Démon 
tigny est. auront lieu comme suit.

Cliniques des poumons; adulte: 
Lundi, mercredi, vendredi, matin 
de 9 h. à 10 h. 30.

Mardi soir pour les ouvriers, de 
5 h. à 6 h. 30.

Enfants: mardi et samedi matin, 
de 0 h. à 10 li. 30.

Cliniques de la gorge: lundi et 
jeudi matin de 0 h. à 10 h. 30

Le bilinguisme 
au Canada

Conférence du débute J.-A. Blon-
chette aux Kiwaniens

Le député fédéral de Compton, 
M. .L A. Blanchette, conférencier du 
cluli Kiwanis-Montréal, hier, à 
I hôtel Windsor, a traité du bilin- 
auisme comme condition de 1 uni- 
ie nationale canadienne. Par bilin- 
4msme, évidemment, il me veut pas 
«lire que seuls les Canadiens de lan- 

! guc française doivent apprendre 
' l'anglais, il veut dire aussi que 

les Canadiens de langue angaise 
doivent apprendre le français. Il 
veut également dire que l’élude du 
français ou de l’anglais ne doit pas 
,e limiter a la conversation mais 

,’.aller jusqu’à la culture.
M. Edmisson, conseiller muni­

cipal, a présenté M. Blanchette à 
l'auditoire et rappelé que celui-ci 
a fait scs études dans la province 
«le Québec puis qu’il est allé les 

. couronner à W ashington. En effet, 
M. Blanchette parle l’anglais très 
correctement.

M. Blanchette s’est appuyé sur la 
I Constitution de 1867 pour démon- 
i trer qqe le français et l’anglais 
j sont langues officielles au Canada 
jet qu’on doit leur reconnaître droit 
j de cité à travers tout le pay s. H a 
! ajouté que les générations à venir 
n’auront pas d’excuse de ne possé- 

1 der qu’une des deux langues offi- 
! ciclles canadiennes. Celui qui ne 
possédera qu’une langue sera pla­
cé dans une situation d’infériorité. 
Enfin, il a montré que le bilinguis­
me, pratiqué par les Anglais aussi 
bien que par les Français, est une 
condition d’unité nationale.

Tl a félicité le collège Jean-de- 
Brébeuf de sa décision de donner 

; des cours de français d’elé aux jeu­
nes gens de langue anglaise.

Erratum

Pos de l'huile de "chameaux gras' 
mais de chaulmoogra

Dans une entrevue publiée dans 
notre édition du 2 août et que la 
Bev. Soeur St-Paul, des SS. Mis­
sionnaires rie l’Imiuaculée-Concep- . 
lion, ancienne directrice de la lé- j 
proserie de Shek-Lung, accordait a 
notre camarade Ayotie, une étrange 
fantaisie typographique a fait dire 
â la révérende Soeur que les injec­
tions d’huile de “chameaux gras" 
soulagent beaucoup les lépreux 
alors qu’elle avait dit, naturelle­
ment, de l’huile de chaulmoogra 
(il s’agit ici d’une plante hindoue 
dont on fait une huile très efficace 
contre les maladies de la peau, par­
ticulièrement contre la lèpre.)

Dénégation de sir Edward 
Beatty

Sir Edward Beatty, président du 
C. P. R., a fait hier la déclaration 
suivante au sujet d’une dépêche 
récente publiée par le journal The 
Star, de Toronto.

"Il nN a pas la moindre parcelle 
de vérité dans la dépêche du cor­
respondant du Toronto Star à Ot­
tawa, annonçant que je démission 
lierais comme président du Pacifi­
que Uanadieu pour devenir presi­
dent de la Banque de Montréal. Les 
grandes chaleurs que nous avons 
eus récemment ont dû affecter 
quelque peu ce journaliste, et ajou 
ter encore à son irresponsabilité 
pourtant^ déjà grande, car la nou- 
velle qu il répand est rien moins 
que fantastique. Ee Toronto Star 
pretend que je serais devenu per­
sona non grata auprès des deux 
Partis Politiques à cause de l’offre 
uu 1 aeifique Canadien d’aider le 
gouvernement a trouver une solu­
tion au problème ferroviaire el 
aussi ;l cause d’une certaine im- 
ptession qui existerait parmi les 
hommes publics du Canada à l’ef- 
let que le Pacifique Canadien et 
moi-meme se refuseraient à aider 
a réaliser les économies d’exploi- 
lalion jugées nécessaires. Ce canard 
ridicule a déjà été si bien tué de­
vant le Comité du Sénat qu’il n’est 
plus necessaire d’y revenir.

“La suggestion que M. Charles 
Dunning pourrait lui aussi être 
choisi pour occuper le poste de 
president de. la Banque de Mont­
real ou de principal de l’Université 
McGill est egalement sans aucun 
fondement.

La science montre comment
EXTIRPER LES CORS 

nuée leur RRcme-

M. Dunning port 
pour l'Europe

T.’ancien ministre des Finances, 
M. Charles-A. Dunning, s’est em­
barque ce matin à bord du paque­
bot Montclarc. du Pacifique Cana- 

j dien, pour l'Europe. Arrivé à 
Montréal hier soir, il s’est retiré à 

j l’hôtel Windsor et a refusé d’accor- 
1 der des interviens aux journalis­
tes. Mme Dunning l’accompagne.

1, Tampon de feutre 
(C); soulage vite la 
douleur en suppri­
mant U pression.

2. Médicament spécial 
( D ) qui agit sur le cor— 
le détache doucement 
et permet de l’enlever.

T"\ES observations scientifiques démontrent que !ei 
cors sont causés par la pression et le frottement. 

Les couper soi-même n’apporte qu'un soulagement 
temporaire, car la surface seulement se trouve ainsi 
atfectée. Ma:s maintenant, it est facile d'obtenir un 
prompt soulagement et de se débarrasser des cors avee 
leur racine! Il suffit d’appliquer l’emplâtre scientifi­
que Blue-Jay sur le cor. La douleur s’en va d’abord 
parce que la presçion est supprimée. Le médicament 
spécial agit ensuite sur le cor, le détache doucement 
et permet de l'enlever. Par la suite, en évitant la 
pression, vous éviter la réapparition des cors. îmitea 
les millions qui ent été soulagés — achetez aujour­
d'hui des Emplâtres Anticor Blue-Jay. Seulement 
25c le paquet de 6.
•Cn (an-pon de eellui,, mortes affectant la forme et la position 
dJu!n« racine. Laissé en place, il peut furoruer un oourwi 

développement.

BAUER & BLACK BLUE-JAY EMPLATRES
ANTICOR

il * xr v ' vr V. » . .  ----T
a l'esprit 'le Votre Pere beraph'- 
que, fidélité à votre passe. Rdéhte 
de souvenir, d’attachement et ^ 
econnaissance. Soyez convaincues

morale, vous l'avez par la vertu. 
Ouvrières d une oeuvre coramen-

tuelle de la jeunesse.
Qu’il me soil permis d’adresser 

un mot aux Petites Franciscaines 
de Marie, avant de terminer ces 
notes hâtives. Votre petite société 
est, et restera prospère, parce qu H 

ne . n’est, en ces jours de fcle, qu un
Le fondateur meurt sans avoir pu j seui raot sur toutes les evres, une 

’atteindre sa 59ème année. Les tra- seule pensée dans tous les esprits, 
vaux et les peines ont premature-, un SCul sentiment dans tous J-s 
ment usé les forces de cet apôtre. 1 coeui-S; Fidélité. Fidélité a vos 
Mais .sur sa tombe germera une Citions et à vos routumcs^iMie^ « 
abondante moisson, “la moisson 
l’or”. Alors que tout semblait per- 
lu, la Divine Providence répondit 

» la confiance qu’on niellait en 
vile. La chapelle el L couvent tu- 
•ent construits. Le noviciat se peu- 
Ma. Des missions s’ouvrirent. Un 
•evenu plus considérable permit de 
aire face aux dépenses. Enfin, 
oujotifs a la veille de manquer rie 
oui, cm ne manqua jamais de rien.
5uis, c’est le bienfait d’un aumo- 
1 ier résident. Son Excellence Mgr 
Boni de Falconio, Délégué Apos 
clique au Canada, et Franciscain 
ui-même. prend la communauté 
unis sa haute protection, et de­
mande à ses frères en religion de 
veiller sur clic, avec le bienveillant 
acquiescement de Mgr Labrecque. 1 
Deque cic Chicoutimi. Le regrette.
Père Berchmans, O.F.M. donne au: 
icune Institut scs Constitutions j 
ians leur forme actuelle, son j 
iceau, et son blason. Par i’inter- 
. enlion du même Père, I Institut |
•st affilié à l’Ordre Séraphique, le j 

octobre 1904, par diplôme du 
Têvérendissime Père Denis Schu- 
cr. Ministre Général des Frères 
«I incurs.

Troisième acte: “Les Vêpres ju- 
ii Inires”,

l.e souvenir entonne 1 F. inné de 
n reconnaissance. Les religieuse.',

à 1,486,196.
l.e nombre des passagers est aus 

si en baisse: 25 contre 42.

Sixième concert populaire 
au parc La Fontaine

La semaine dernière au moment précis 
oü la foule entonnait O Canada, mon pays_ 
mes amours, Un orage s abattit sur ia \.,.e 
et la foule se dispersa en vitesse, sans 
rien perdre cependant de sa belle humeur 
ni de sa gaietéUne partie des auditeurs trouva un re-

reconnaissam t. —------- r'," fuge convenable au kiosque centrai uu
mie ce qu’il faut pour vous senm arc tandu que le gras de la f°o‘e *e,. 1T‘jt 
KD « vous allaiter a la v,e : .a s,o.,a- lu, «-». «
c’est la certitude de travailler . mustctens au programme exécute
auelque chose d’éternel; et vous 
l’avez. Vous l'avez par 'a yaleui

rent quand même les morceaux annonces, 
et peu à peu. .a fou’.e revint charmes pai 
l’harmonie des chansons françaises et ca­
nadiennes. chantées avec tant de brio par 
les excellents musiciens du Nord.s excellent» —--- r,, , 1 ■ « -,•icv’> ». vy.- r. Ip i i>a chorale d Pierville, sous 1 habile dt-

cée par Dieu, vous dirat-je avet. le ; £gon de MUe atibene Brault, fera les 
n. ‘ i ücordaire, VOUS y apportez frals du prochain concert, aldee de que- 

. ,,,,, vièclf's, n’ébran- : ques artistes présentés par M. Arthur La-une pierre que les siecies n tma dlrectei,r de. Concerts popuiane-
Icront jamais, et SI laible crue soit ja gooiété Saint-Jean-Baptiste de Mont- 

__ nrkivkmiin. péai-votre part dans l’édifice commun 
elle y sera éternellement.

Chanoine Joseph DLrLià

L’ ^Opinion libérale

Par ces temps de chaleur tropica.e, on 
ne peut imaginer rien de plus agrenluf. 
qu’un concert en plein air. surtout un 

! concert de chansons françaises et cana- j dtennes exécutées au milieu des Pelousea. 
i des arbres et des fleurs du parc LaFon- 
j talne véritable oasis de fraîcheur et de

_____  ] beauté, au milieu de notre grande ville s.
n ’ “étudier « atrocement brûlante depuis que.que

Nouvelle association pour e i temps , h* i* soc èté d-et diffuser les principes du l.be- 5i£;t.“a^rest*'do^ne3^ il 
ralisme conadmn^ ^
\prés quelques réunions préli- MJremblay dira quelques mots au pu-

minaires, une soixantaine de . Toute ^^^‘““du p^c^^Ponïaîm
railX de Montreal viei.nent a/m de réapprendre nos vieilles chansons
te,, “
iTbl, esl «féludicr et «le «Ufloser
»... ,ln Ühèralisme cana- oui suivent, ce 6e concert est des p.us ai­les principes du libéralisme eana-

\ti cours d'une assemblée, tenue 
hier soir, au Club de Réforme, la

u-omme on j T « - atqui suivent, ce 6e cuncert est des Pm» at­
trayants, et. sans aucun doute, U piaira a 
tous les auditeurs.

PROGRAMME

Àfc MuUa

nOCTOI?$
SPECIAl
IMPORTED SCOTCH

ViUiAhAj

oistillC »t mécangé in tcosss 
26 o*. 12.60 • 40 01. 13.90

hier soir, au v.un> uc ...... • ;constitution «U* l’association a ete: j,. 0 Canada, mon pays, me* amours, La- 
acceptée. On procéda ensu.te a, belle - La chorale d rberviue et .a
"élection dll cot.seil. M. Emue Mas i 2 J Filles de la Rochelle'— M Arthui

j sicoltc, notaire, n etc élu president. 
Les autres officiers sont M. ucncsj 

j Trudel, secrétaire; MM. Armand
Cloutier. Frew Monk Rene The- 

j berge. André Demers, Roland Bot k, 
Paul Gauthier, notaire, Bernard Le 
Bel, Vincent Brosseau el Jean Ma­
rin, directeurs. , . ,

l)ès dimanche le 6 août, 1 Opinion 
libérale commencera une série de 

■causeries à la radio qui se conlmue- 
) ront tous les dimanches â 7 h. 4o, 
au poste CKAG.

La première causerie sera don­
née par le président, M. Iimile Mas- 
sicolle. notaire.

U
• • » Ce livre si plein, si hardi...”

(Lionel Groulx)

Le "Canada d’Aujourd'hui" du professeur F.-R Scoff

Ce»* pat cet mot» que M. l'tbbé Lionel Groulx clét, d»a» I* livieuoa 
de lum de l'“Acrion Nationale’’, une etude «Miqua du récent livre de 
M. le profetscur F. R. Seoir, le “Canada d'Aujourd hui” traduction fran­
çaise «ntcgrale de la deuxième édition de “Canada fodey”. parue il y • 
quelque» moi».

Apre» avoir parlé d’un “livre aus»i den»e”. noté le caiactere réalufe 
et obiectit de» analyse» que fait M. Scott de la situation du Canada en 
maints domaines. M. l'abbé Groulx écrit: “N'etait te sujet si angoissant, 
avec quel plaisir en lirait les chapitres consacré» par M. Scott i notre po­
litique militaire, tes plus nets de l’ouvrege. . . D'une main vigoureuse, 
<1 balaie tous les épouvantails des impérialistes et des “participationniitcs”: 
épouvantails d'agressions possibles du cbté de l'Asie ou du côté de l’Europe, 
épouvantails ou prétextes d'un commerce en péril. . Si M. Scott l’avait 
osé, il aurait pu écrire qu'à l'heure actMelle le Canada ne compte qu'un 
veritable agresseur: l'impérialisme anglais”.

Vers la fin de ton étude, concise mais touillée du livro de M. Scott, 
l'abbé Croux conclut: “En écrivant son ouvrage. M Scott a pu st rendre 
compte combien il est peu éloigné de la plupart des points de «ue cana- 
diens-françaii. “et dire que ce livre est tel” qu’on en souhaiterait de 
cette sorte en langue française”.

Paru en français aux éditions du “Devoir”, un volums grand format, 
beau papier, de plus de 200 pages, avec table et index analytique <t quel­
ques diagramme», le volume se vend $E l’unité franco, à notre service 
do librairie, ainsi que dans «es bennes librairies de la province.

Lapierre et !r. fou-e. . . .,3 a) Lp.=i Bohémien*. Schumann, b) Ai­
mer. boire, chanter. Strauss - La cho­
rale dTbervtUe, Mlle Oilberle Brau.; 
directrice.

t Mon coeur s'ouvre a ta vo,x. sa.ai-
Saën» -- Mlle Marguerite Lachance.

5 Plaisir d’amour. Martini — Duo p.ir
Mlles Thérè«e Desjardins et Georgette 
Privé.6 Chanson» di- terroir — Eugène Dai- 
gnault et 1» foule.

7. Allocution de M Arthur Trembiay 
l, président du Comité régional de
” l'ouest. „

8 al Pré» du fteuve etranger, Gounod 
’ b, Danube bleu Strauss

9 Récitation et chant par Mlle» Lise 
Prince et Lletle de Kinder

10 Habanera (Carmen). Bizet MLe
Georgette Privé

11 M Arthur Messier dan» son répertoire 
12. Te aouvlent-11. Strauss — Mlle Thércse

Desjardins. _
13 I-es Contes d’Hoffmann Oftonbach 

Duo par Mile Georgette Privé et M 
André Labelle.

14. Chanson» du terroir par M Eugen- 
Daignault et !» foule

15. al Sérénade Métra- bi Estudlantlua 
Laeome Ta* chorale d'Iberville.

16. Hvmne national.
Au piano: Mlle P Joannl*.

,*,*..*
Cordiale invitation k tou» Un système 

d» haut-parleur» a été installé par la mai- 
aon Samson hour mieux répandre dan. 
tout le parc, la bonne chanson française

"Bleu poudre"
PAR MARIE-ANNA FORTIN

“Choix de poèmes dans la note 
romantique el symboliste, c1 qui ré­
vèle un talent souple. La variété 
des rythmes, la diversité des sujets, 
le brio du style en font une très 
agréable lecture. L’auteur, en plus 
de dons particulièremenl intéres­
sants, possède déjà abondamment 
l’art du développement poétique”.

“Bleu poudre”, artistiquement 
enluminé et de belle typographie, 
offre une poésie vigoureuse, colorée 
et sonore, “loule abondance et lout 
lyrisme".

Illustrations de l’auteur.
Préface de M. Mfred DesRochcrs, 

: de la Société des écrivains c a ni -
dicns. En venLe au Devoir 0. $1.06

DCvoiRjivioue
ûRGueifcivmuE

* • • UN ME SS AG E 
AUX CONTRIBUABLES

■ ■

Les Montréalais sont fiers. Ils viennent 
de montrer leur esprit civique en répon­
dant en très grand nombre à I appel de 
leur Ville. Des milliers ont versé d’a­
vance leur impôt 1939-40, assurant par 
là au Trésor municipal I encaisse qui 
lui permet, sans emprunter, d assurer le 
fonctionnement des services publics;
POLICE ... PROTECTION CONTRE 
L’INCENDIE ... HYGIENE . . . DIS­
TRIBUTION DE L’EAU... OEUVRES 
DE CHARITE . . . PARCS ET TER­
RAINS DE JEU, ETC., ETC.

Faites comme ceux-là. En payant TOUT
DE SUITE votre taxe foncière 1939-40,
vous bénéficiez d’un escompte de 3Vi%.

Esprit civique, devoir civique, orgueil 
civique s'accordent cette fois-ci avec 
l’intérêt personnel bien compris.

Ecrivez ou passez à l'Hôtel-de-Ville. 
On vous y renseignera avec plaisir.

Service des Finances, Hôtcl-de-ViHc,
Août 1939
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Comment passer d’agréables 
moments avec vos ‘‘voisins d’été”
Les habitonts des arbres, des tas de roches, des bosquets 

ou des eaux qui se trouvent dans les environs 
immédiats de vos maisons de campagne

Texte de M. Claude Mélançon

.Vf. Claude Mélançon, auteur de 
".Vos animaux chez eux" et des 
"Poissons de nos eaux", a pronon­
cé l’intéressante causerie suivante, 
à la radio, sur "nos voisins d'été”:

Mesdames et messieurs,
Le citadin, qui donne pour rai­

son de son déplacement annuel vers 
la campagne son goût de la solitu­
de est généralement victime d'une 
illusion. Au fond, il ne tient pas 
tant que cela à être seul. Hn main­
tes circonstances il accepterait vo­
lontiers la distraction que pourrait 
lui apporter une présence étrangè­
re. Car on ne se débarrasse pas 
du jour au lendemain de ses habi­
tudes grégaires et sociales; et tel 
qui se réjouissait d’avance de ne 
plus voir personne, découvre tout 
à coup qu’à défaut d’autres compa­
gnons l’ennui s’est installé à ses 
côtés.

Mais ce citadin serait-il le plus 
Sauvage des hommes, le plus apte 
à goûter le charme très spécial 
d’une retraite au fond des bois, ou 
le rythme ralenti des heures vécues 
au bord de l’eau, dans un coin dé­
sert, qu’il se tromperait encore en 
croyant jouir de la solitude abso­
lue. Elle n’existe pratiquement pas 
et à la campagne moins que par­
tout ailleurs.

En ville, il est encore possible de 
se perdre dans la foule, de se mê­
ler au troupeau tout en gardant son 
quant à soi. d'ignorer même le nom 
de ses voisins immédiats: mais à la 
campagne, où tout se fond dans 
l’harmonieux ensemble, il est plus 
difficile d’échapper à l’ambiance 
du milieu, d’ignorer les multiples 
présences, la vie multiforme et pit­
toresque qui nous entourent. Qu’on 
le veuille ou non, nos actes ont des 
témoins, notre existence est liée à 
l’existence d’autres êtres.

C’est pourquoi, m'adressant par­
ticulièrement à ceux qui, après 
avoir passé du brouhaha de la ville 
au calme apparent de la campagne, 
trouvent un peu lourde la solitude 
ont plus d'amis et de sujets de dis- 
qu’ils auraient tort de s’ennuyer. Ils 
ont plus d’amis et de sujet de dis­
traction qu’ils le croient. Pour s'en 
rendre compte ils n’ont qu'à faire 
ur. léger effort: celui de regarder 
et de comprendre le petit monde 
qui s’agite autour d’eux. Etant ainsi 
entrés dans le plan de la Nature qui 
nous a assigné une place, non pas 
en marge, mais au milieu des au­
tres créatures, ils auront l’agréa­
ble surprise de découvrir une foule 
d’êtres curieux, d’être mêlés à au­
tant de drames et de comédies que 
peut en fournir la plus importante 
colonie humain^ de vacances.

Certes, je ne prétends pas que 
l’on doive fuir la compagnie de 
ses semblables et lui préférer celle 
des bêtes — encore que celle-ci soit 
souvent plus réconfortante, — mais 
j’affifme qu'à défaut de compa­
gnons de son espèce il est très pos­
sible de passer d’agréables moments 
avec ceux que j'appellerais “nos 
voisins d’été” c’est-à-dire les ha­
bitants des arbres, des tas de ro­
ches, des bosquets ou des eaux qui 
se trouvent dans les environs im­
médiats de nos maisons de campa­
gne.

Société fort mêlée

Ces voisins appartiennent à tou­
tes les classes et composent une so­
ciété qui, comme la nôtre, est fort 
mêlée. On y trouve des sujets ex­
quis et d’autres avec qui il faut gar­
der ses distances, telle la Moufette 
ou bête puante, qui promène parfois 
sous nos fenêtres son laboratoire de 
gaz asphyxiants. Certains de ces 
voisins sont franchement détesta­
bles comme les moustiques et quel­
ques insectes qui jouent à la per­

EN VACANCES

faites-vous suivre par

LE DEVOIR
Canada

î semaine ..................... ..............20

2 semaines .................... ..............35

3 semaines .................... ..............50

1 mois ............................... ..............60

2 mois ............................... ....... 1.10

3 mois ............... ............. . ...... 1.50

Etats-Unis

1 semaine ............ ......... ..............25

I mois ............................... ............. 75

3 mois .............................. ....... 2.00

Faire remise par chèque au
pair ou mandat, au "Devoir",
Boîte Postale 500, Place d'Ar-
mes, Montréal (abonnements).

On n'accepte pas d'abonné*
ments par téléphone.

fection le rôle de parents parasites, 
vous savez ceux qui s’invitent à 
dîner à la dernière minute. C’est 
le cas des fourmis, des punaises et 
des puces, dont les manières ne 
sont pas toujours aussi correctes 
qu’elles pourraient l’être. J’avoue 
qu’il est fort désagréable de trou­
ver une colonie de fourmis dans 

j le sucrier familial ou une tribu fa- 
! mélique de punaises dans son lit. 
j Bien peu de citadins en vacances 
• goûtent la légende indienne vou- 
| lant que ces petites bêtes aient été 
i créées justement pour occuper les 
loisir des personnes oisives.

Mais ce sont la des exceptions. 
En général, les bêtes P' sèdent 
l’une des qualités les pli nsées 
chez nos voisins: la ri. on. 
Elles ne se lient pas facile, .nt. 
D’habitude, elles attendent que 
nous fassions les premières avan­
ces. Mais une fois les bonnes rela­
tions engagées que de choses cu­
rieuses nous apprenons sur leur 
compte, que d’existences étranges 
nous sont révélées! C’est que, par 
analogie ou contraste avec notre 
monde à nous, l’extraordinaire est 
monnaie courante dans le inonde 
des bêtes et l’aventure y est rou­
tine quotidienne.

Le goglu
î Cet oiseau noir, blanc et jaune 
j qui chante sur un piquet de clôture 
! près de votre demeure et que vous 
connaissez sous le nom rie Coglu, 
paraît d’abord aussi innocent 
qu’une tourterelle. A l’entendre 
égrener sa chanson, à le voir s’em­
presser autour de ses petits ca­
chés dans une touffe d’herbes, qui 
se douterait que eet excellent père 
de famille, doublé d’un grand ar­
tiste, est un aventurier dont la tête 
est mise à prix dans plusieurs pays 
et l’un des meilleurs voyageurs dans 
le monde , erratique des oiseaux. 
Chaque année il fait le trajet C.a- 

I nada-Argentine, aller et retour. Et 
j je vous prie de croire que ce voya- 
I ge est plus périlleux qu’une croi- 
^ sière en Amérique du Sud, même 
par gros temps. 11 est semé de piè­
ges et rie coups rie fusil. 11 faut dire 

| que le Coglu, oiseau uüle dans nos 
! campagnes, puisqu’il mange et fait 
manger à ses petits quantité (fin- 
sectes nuisibles, change de goûts à 
l’étranger. Il se fait granivore et de­
vient une si sérieuse menace pour 
les champs de riz du sud des Etats- 
Unis que l’homme doit prendre des 
mesures énergiques pour empêcher 
ses déprédations.

l.a prochaine fois que vous ver­
rez un Goglu ou nue vous l’en­
tendrez chanter, dites-vous bien 

! que ce n’est pas là un voisin banal. 
1 A l’instar de tel personnage de ro- 
i man policier, il mène une double 
vie, èhange de vêtements et de 
noms plusieurs fois par année et 

j risque cent fois la mort pour venir, 
chaque printemps, vous régaler de 
sa chanson débordante d’optimis­
me.

Le suisse

Un autre petit voisin mal connu 
est le Suisse nu Tamias rayé. Ses 
allures gamines, ses veux rieurs, 
ses gestes drôles nous abusent sou­
vent sur son véritable caractère. On 
le croit simplement enjoué et gour- 

jmand. quand au fond c’est un petit 
| malfaiteur. Et je ne parle pas des 
j fruits qu’il vient grignoter jusque 
dans notre garde-manger, mais des 

i vols qu’il effectue dans les nids des 
oiseaux chanteurs. C’est un grand 
amateur d’oeufs frais et de jeunes 
oisillons.

Certes, il ne nous appartient pas 
de nous faire son justicier ou de le 
bouder pour des crimes dont nous 
sommes rarement témoins, mais 
lorsqu'il s’approche pour recueillir 
des noyaux de fruits que nous je­
tons ou prendre les noix que nous 
lui offrons, nous pouvons nous dire 
que ce gracieux animal, qui porte 
mêlé sur son dos le soleil et la nuit, 
est un rude petit compère que les 
oiseaux ont presque toujours raison 
d’attaquer à vue. Dans le monde 
des bêtes c’est l’un de ces audacieux 
qui, vingt fois le jour, jouent leur 
vie contre une friandise, l'un de 
ces charmants mauvais sujets pour 
qui, il faut l’avouer, nous avons tous 
un faible. Bref, un voisin qu’il faut 
cultiver ne serait-ce que pour pé­
nétrer davantage le mystère de sa 
vie, en grande partie souterraine et 
nocturne, que les naturalistes ne 
connaissent pas encore parfaite­
ment.

Si les combats incessants des bê­
les entre elles vous rappellent trop 
la lulle que les hommes sont tou­
jours prêts à se faire sous le plus 
futile prétexte, et que vous cher­
chiez simplement des spectacles cu­
rieux. vous avez encore l'embarras 
du choix.

La maison du philène

Cette salive blanche que l’on voil 
, partout, l’été, sur les brins d’herbe 
et les tiges de graminées n'est pas 

jun crachat de crapaud, comme le 
Iprélcmh'nt nos campagnards, ou de

la rosée accumulée; c’est une mai- i Les Juifs 
son, une maison faite de bulles | 
d’air. L’architecte et constructeur j 
est un insecte minuscule de la fa- ! 
mille des Cigales, le Philène, qui a 
trouvé ce moyen ingénieux de se j 
protéger des oiseaux et autres enne­
mis naturels de son a*spèce. Tra­
vaillant la tête en bas, le Philène se­
crète. à l’aide de glandes anales, un 
liquide visqueux qu’il fouette avec 
sa queue, comme une ménagère de 
la crème. Le liquide retient les 

I bulles d’air, qui sont les matériaux 
; de cette demeure aérienne.

Barnum et la grenouille

I B y a encore, à portée de notre 
| main, cette merveille à ressort 
j qu’est la Grenouille. Son extraor- 
j dinaire eonstitulion valut à Bar- 
j num, le roi du cirque, l’une des 
j Plus fortes surprises de sa vie. Lui- 
| meme raconte qu’il reçut un jour 
i une lettre lui offrant pour sa ména­
gerie de bêtes curieuses, au prix de 

I mille-dollars, un animal à quatre 
| pâlies qui naissait d’un oeuf dans 
l’eau, nageait comme un poisson,

| mais qui vivait à l’air libre eu res- 
j pirar.t par la peau. Cet animal, ajou- 
; tait la lettre, peut bondir faeile- 
■ ment plus de vingt fois sa longueur, 
jet sa langue, au lieu d’être attachée 
| au fond de la bouche, comme chez 
la plupart des animaux, est atta­
chée à la lèvre inférieure et peut 
être projetée au dehors. De plus, 
cet animal aurait la faculté de 
sortir son estomac par la bouche 
et de le laver dans l’eau avec ses 
pattes de devant.
Barnum, toujours en quête de phé­

nomènes, s’empressa d’envoyer la 
somme demandée et reçut par re­
tour du courrier une vulgaire gre­
nouille. Il eut le bon goût de ca­
cher sa déconvenue, car tout ce 
qu’on lui avait dit de la bêle clait 
rigoureusement vrai. Seulement, 
comme bien d’autres, il avait négli­
gé de faire connaissance plus tôt 
avec cet étrange voisin amphibie.

Les sangsues inoWensives

Une semblable aventure aurait 
pu lui arriver avec la sangsue, qui 
est pour le moins aussi extraordi­
naire que 1« grenouille. Incidem­
ment, parmi les dix-huit ou vingt 
espèces de sangsues que l’on trou­
ve dans notre province, deux espè­
ces au plus sont buveuc.es de sang; 
les autres sont tout à fait inoffen­
sives et n’attaquent pas l’homme 
ou les animaux domestiques. Mais 
loutes sont jolies à regarder, quand 
on fait abstraction des préjugés cou­
rants, et toutes sont curieuses. Ces 
bêtes, qui appartiennent à la gran­
de famille des vers, sont des her­
maphrodites qui se reproduisent 
t)iar contact épidermique et peuvent 
elre, à tour de rôle, nêro et mire 
d une nombreuse progéniture. Cer­
taines espèces, communes dans 
nos eaux, portent leurs yeux à 
rayons divergents dans le dos; chez 
d autres espèces, la mère porte ses 
petits collés à son ventre. En cas 
de danger, elle se roule comme un 
manchon et les protège de son 
corps. Mais le plus curieux c’est 
que les sangsues, qui sont des ani­
maux à segments plissés, sont doués 
ri un remarquable système nerveux.
Chez la plupart des animaux, un 
seul sens est bien développé: la 
vue chez les oiseaux, le toucher 
chez les insectes, l’odorat chez les 
mammifères, etc., mais chez la 
sangsue tous les sens sont égale­
ment aigus, 11 suffit par exemple 
d entrer dans la mare où se trou­
ve une sangsue buveuse de sang 
pour qu’elle vienne droit à vous- 
ce qui ne doit pas trop nous ef- 
trayer puisque les plus grosses 
sangsues américaines ne peuvent 
avaler qu’une demi-once de sang à 
a lois et que ce repas unique peut 
les sustenter pendant toute une an­
née, le pouvoir de jeûne chez ces 
cires trop peu connus, étant phé­
noménal.

Ce ne sont là que quelques exem­
ples choisis au hasard. La vie des 
insectes de proie, telles les libellm 
es et les demoiselles, celle des pe­

ntes carpes ou menés qui fréquen­
tent le bord des eaux, les étranges i 
transformations des chenilles aux 
robes de velours, les exploits de 
nos jolies couleuvres terrestres, 
toutes parfaitement inoffensives et 
susceptibles de dressage; les va-et- 
vient bruyants de ce pygmée belli­
queux : l’Oiseau-mouche, sont au­
tant de sujets d’observation et de 
causes de réflexion, autant de pré­
textes de s’aventurer dans un mon­
de nouveau parce que peu connu

Faits divers

La campagne Fin trique de M.

de Ste-Agathe A.-Henri Schneider
Tentative d'incendie d'un pont — M. ;

Grossman paie $15 de frais et la
plainte faite contre lui pour i
obstruction du trottoir est retirée
— Un coup de fouet

Saint(-Agathe-ries-Monts, 4. —
L’on a tenté hier de brûler le pont 
qui relie une île du Lac-des-Sables 
à la terre ferme. U.elle île est occu­
pée par un hôtel juif. Si le pont 
avait été détruit les Juifs qui y villé­
giaturent auraient dû se servir 
d’embarcations pour sortir de l’ile. 
Le feu a été mis de bonne heure 
hier matin; il a fortement endom­
magé les deux rampes du pont et a 
fait un trou dans la chaussée avant 
de s’éteindre.

L’incident qu’on a fort grossi et 
qu’on a appelé l’affaire Grossman 
a été réglé hier matin à Saint-Jérô­
me devant M. le juge Lalande. La 
Cour a ratifié le règlement offert 
par M. Grossman lui-même; l’accu­
sé a payé Sla de frais cl la plainte 
a été retirée. Grossman était accusé 
d’avoir obstrué jc trottoir. M. Allan 
A. Grossman, avocat de Montréal, 
avait comme avocat Me Aexandre 
Chevalier, de Montréal, et la muni­
cipalité de Ste-Agathc était repré­
sentée par Me Gaston Gibeault.

Me Gibeault a fait part au magis­
tral Lalande du règlement offert 
par M. Grossman, ajoutant qu’il 
croyait qu’une telle procédure ne 
pouvait se faire sans l’assentiment 
rie la Cour. 11 a ajouté que Sainte- 
Agathe et le plaignant, le constable 
Joseph Tourangeau, étaient dispo­
sés à accepter ce règlement. Le juge 
a dit que la publicité faite autour 
de cet incident était regrettable. Il 
a ajouté que toul citoyen, sans dis­
tinction de croyance ou de natio­
nalité, doit respecter la loi, et que la 
loi stipule clairement que l’obstruc­
tion de la circulation des piétons est 
une offense criminelle. La présente 
cause, dit-il, est une preuve des 
conséquences désastreuses que peut 
entraîner la désobéissance à la loi.

Sans préciser davantage, le juge 
a dit qu’il a constaté lui-même qu’il 
est pratiquement impossible de tra­
verser en automobile des endroits 
comme Prévost, lires de Shawbrid- 
ge, sans presque avoir un accident. 
Les piétons ne sont pas censés en­
traver la circulation automobile, et 
Ils doivent marcher dans la même 
direction que le trafic. Que les gens 
observent ces règlements inspirés 
par le bon sens et ces affaires dé­
sagréables ne se produiront pas. 
A cause des circonstances, parce 
que c’était la première plainte con­
tre Grossman, et parce que le plai­
gnant consentait, le juge a permis le 
relraite rie plainte.

M. Hermann Barrette, député U. 
de Terrebonne, assistait à la 

séance du tribunal, et a dit de la 
décision rendue: Ce n’est en aucu­
ne manière une victoire morale 
pour les Juifs; croyez-moi, cela ne 
fait que commencer. J’obtiens la 
construction de roules ici, mais 
c’est pour nos gens, et non pour 
que les Juifs s’y promènent quatre 
ou eir.q de front.

Mlle Mina Weinstein, pianiste de 
Montréal, marchait avec trois com­
pagnes juives le long d’une route 
où il n’y a pas de trottoir, lorsqu’une 
voiture de laitier conduite par un 
enfant de onze ans dépassa le grou­
pe. Le garçonnet cria quelque cho­
se à ces personnes et frappa à l’é­
paule avec son fouet Mlle Wein­
stein.

Tous les Juifs 
des hôtels gérés 
les ont quittés.

Les résidants 
Agathe ont reçu

qui logeaient dans 
par des Chrétiens

Rve. du P R AC
il»-vt*m>

Notre rôle d'épouvantails

Et puis, si les bêtes qui nous en­
tourent savent satisfaire nos goûts 
d’aventure et de merveilleux, leur 
fréquentation a un autre mérite: 
elle procure des joies d’un autre 
ordre, des joies plus pures. C’est 
une grande satisfaction de pouvoir 
se dire que scs vacances ont été 
fécondes, que tout en prenant un 
repos mérité nous avons posé des 
actes d’altruisme, servi une bonne 
cause. Or, notre seule présence en 
un coin de campagne a son utilité. 
Les animaux ayant reconnu depuis 
longtemps la supériorité de notre 
intalligenee et de nos moyens de 
defense, nous jouons à notre insu 
le rôle d’épouvantails sous la pro­
tection desquels se rangent une 
foule de petits êtres timides et 
charmants.

Ils se recrutent surtout parmi les 
oicsaux, car, vous avez remarqué 
que, exception faite des insectes 
qui pullulent partout, leur groupe 
est mieux représenté que lotit au­
tre autour de nos demeures d’été. 
Si la merlette bâtit son nid sous 
nos vérandas, si le Troglodyte 
musicien, la Fauvette d’été et quel­
ques espèces de pinsons élèvent 
leurs petits sous nos yeux, c’est 
qu’ils nous considèrent moins dan­
gereux que les rapaces ilés ou les 
déprédateurs à quatre pattes. Malgré 
notre indifférence et quelquefois 
notre sotte hostilité à leur égard, 
nous sommes pour eux un gage de 
sécurité, une sorte de ligne Magi­
not conlre leurs ennemis séculai­
res.

Celle prolcction, ect acte invo­
lontaire de bon voisinage, devrait 
créer des liens plus étroits entre 
eux et nous, nous inciter à 
des relations plus suivies avec 
ces gentils compagnons 
de la belle saison dont la 
vie, pour peu que nous nous don­
nions la peine de l’observer, est 
aussi extraordinaire, aussi émo­
tionnante que celle des aventuriers, 
des artistes et des voyageurs dont 
nous recherchons si ardemment b 
compagnie.

ÿ .y.
non juifs de Ste- 
par ta poste hier 

une circulaire ou on leur dit (le se 
réveiller avant qu’il ne soit trop 
tard, d’être sur leurs gardes parce 
que le problème est plus grave 
qu’on le pense, et de boycotter les 
personnages officiels de la muni­
cipalité s’ils ne veulent pas enten­
dre raison. La circulaire dit qu’il y 
a lieu de croire que certains mem­
bres riu conseil trahissent, et elle 
parte du maire qui a récemment 
vendu une propriété à un Juif. Elle 
blâme aussi la police de la ville qui 
a enlevé les placards contre tes 
Juifs qui avaient été placés sur 
les poteaux,

# y: y:
Le commissaire Piuze, dé la poli­

ce provinciale, est dans les Lauren- 
tides afin de surveiller la situation. 
La Chambre de commerce de Ste- 
Agathe n’aime guère la tournure 
que prennent les choses, car les 
marchands de l’endroit ont vu di­
minuer leur chiffre d’affaires de­
puis que la campagne contre les 
Juifs est commencée.

Mgr J.-B. Bazinel et M. le cha­
noine J.-B. Charland vont conti­
nuer dimanche leur série de ser­
mons sur l’importance de rester 
maîtres chez nous. La compagnie 
Bell Telephone rapporte une aug­
mentation des communications par 
longue distance entre Montréal et 
Sainte-Agathe.

MM. Berger et Stick, propriétai­
res du Castel des Monts, l’hôtel si­
tuée sur l’ile du Lac-des-Sables, ont 
informé MM. Bullock et Fitch, deux 
députés de TUnion Nationale, qu’ils 
oui élé victimes d’incendiat. M. 
Fitch a déclaré que les placards 
trouvés à Sainte-Agathe ont été in- 
primés à Montréal et affichés dans 
le village par des groupes de Mont­
réalais. 1] a ajouté: J’accepte la dé­
claration de Mgr Bazinet que les 
autorités ecclésiastiques de la pa­
roisse n’ont pas inspiré et n’ont 
rien eu à faire avec ces placards.

Mort de M. Vallières 
de St-Réal à Ottawa

Ottawa, 4 (CP) — M. Henry Bind 
Vallières de Saint-Réal, naiif des 
Trois-Rivières, traducteur aux Dé­
bats de la Chambre des communes, 
est mort hier à sa demeure d’une 
maladie attribuée à son service mi­
litaire. Il élit âgé de H2 ns. Apres 
avoir reçu ses diplômes de l’Uni- 
versité McGill, M. Vallières de St- 
Réal devint fonctionnire à Ottawa, 
au ministère des postes. Après la 
guerre, il passa au service de la 
traduction parlementaire. Sa 'fem­
me et trois fils survivent, ainsi que 
deux soeurs. Mmes Percy Sims el 
Hubert Frew. La sépulture aura 
lieu aux Trois-Rivières,

Un comptable licencié bien con­
nu dans le inonde des affaires. Ni 
A.-Henri Schneider, 50 ans, 5798, 
De Lorimier, eu une fin tragique, 
hier soir, alors qu’à la suite d’une 
collision, il roula sous les roues 
de sa propre automobile.

L’accident s’est produit vers 7 
heures, au coin de l’avenue Ain! et 
de la rue Hochelaga. M. Schneider, 
en compagnie de M. L.-A. Barrière, 
47 ans, 443, Sl-Vincent, se dirigeait 
vers le sud, rue Aird, alors que son 
auto vint en collision avec une 
autre voilure conduite par M. Re­
né Dcsautels, 21 ans, qui filait vers 
l’ouest, rue Hochelaga.

Le choc fut si violent que la voi­
ture de M. Schneider fut projetée 
contre le trottoir. Au même mo­
ment la porle s’ouvrit brusquement 
et M. Schneider tomba et roula en­
tre les roues de sa voiture où il 
fut écrasé à mort. Le compagnon 
de la victime a reçu de légères 
blessures.

Quant au chauffeur de l’autre 
voiture, il s’en est tiré indemne. 
L’enquête du coroner sur la mort 
rie M. Schneider a eu lieu aujour­
d’hui.

Noyade d'un Polonais

Un Polonais, M. Jacob Yacom- 
blenco, 290, Sherbrooke, s’est noyé 
accidentellement hier, en se bai­
gnant dans te fleuve, non loin de 
t’aqueduc de la municipalité de 
Ville La Salle. On n’a pas encore 
repêché te cadavre. On a identifié 
la victime grâce au numéro de li­
cence de sa bicyclette, trouvée près 
rie t’enriroit de la noyade.

Chute grave

Un bambin de 3 ans, Aimé Bou- 
tiane, a fait une chute du balcon 
d’un deuxième étage, au domicile 
de ses parents, 5385, Marquette, j 
hier matin. Il souffre d’un trauma-i 
tisme crânien. Son élat général 
n’inspire toutefois pas de craintes.

Le corps de M. Dumont repêché

Québec. 4 (DNC) — Le cadavre 
d’un noyé, qui a été identifié au 
moyen de scs papiers par les em­
ployés de la maison Arlhur Clou­
tier, coin des rues Sutherland et 
(l’Aiguillon, comme M. Joseph-F. 
Dumont, de St-Vianney, comté de 
Matapédia, a été repêché dans les 
eaux du fleuve St-Laurent. près des 
quais de la gare Maritime de l’An- 
se-au-Foulon. hier matin.

M. Dumont est un agent manu­
facturier de chaussures de Sl-Vhtn- 
ney. II possédait un bureau à Qué­
bec au numéro 57 de la rue Ste- 
Marguerile, dans le quartier St- 
Hoch. Il était âgé d’environ 45 ans.

Il succombe à ses blessures

Le jeune Richard Wand, f ans, 
420, St-Martin, a succombé hier, à 
l’Institut Neurologique, du Royal j 
Victoria Hospital, aux blessures j 
qu’il avait reçues en tombant d’u- I 
ne fenêtre d’un troisième étage, j 
mercredi.

Destruction volontaire
I

Un verdict de destruction volon­
taire, “dans un moment d’aberra­
tion mentale” a été rendu, hier, 
dans le cas d’Alphonse Maheu, 40 
ans, 3432, Evelyn, Verdun. Il était 
l’un des deux patients qui se sont 
enfuis, au début de la semaine, de 
l’hôpital du Sacré-Coeur, à Cartier- 
ville. Son camarade, Ernest Bra­
bant, 55 ans, est toujours introuva­
ble. Tout laisse supposer que ce 
dernier s’est noyé, car l’on a I rou­
se ses vêtements sur la berge de la 
rivière des Prairies.

Qualité - Saveur

THÉ

SALADA
A la recherche du jeune

Chouinard

Québec, 4. (D.N.C.) — Er. dépit 
des recherches les plus sérieuses, 
on n’avait pas réussi hier soir à re­
trouver le corps du jeune fils du 
capitaine A. Chouinard, propriétai­
re de la goélette St. Lawrence 
Trader, qui s’est noyé mercredi mi- î 
di au quai de la St, Anne Paper, à | 
Beaupré, en tombant en bas du hà- 
liment de son père.

Le drame s’est produit, mercredi 
midi, alors que l’enfant, âgé de six 
ans, se trouvant seul sur la goélet­
te, fit un faux pas et tomba dans 
le fleuve. Une heure plus tard, com­
me on ne trouvait pas l’enfant, on 
redouta un drame et des recher­
ches furent entreprises dans le vil­
lage et sur la berge, mais sans suc­
cès.

Les piliers du
pont Lachapelle

Le comité exécutif a reçu hier 
deux soumissions pour la démoli* 
lion des deux piliers de l’ancien 
pont Lachapelle à Carlierville, soit 
(te M. Emile Cossette qui demande 
£3.000, cl de M. Gaston Parent qui 
demande $2,500.

La soumission antérieure que M. 
Orner Barrière, échevin du quartiei 
Ahuntsic, avait refusée, venait de j 
M. Lagacé et était au montant de | 
£5,000.

M. Barrière estimait la soumis j 
sion trop élevée, et avait demande j 
au comité exécutif d’en demanda ] 
d’autres. Il a ensuite étudié plus i 
particulièrement le dossier, et il a | 
déclaré que M. Lagacé, qui avait i 
obtenu le contrat pour démolir ta j 
structure métallique, eu janvier \ 
1934, au prix de £2,500, devait en 
vertu de son contrat, démolir aussi 
les piliers.

En conséquence, lors de la dei- 
nière séance du conseil municipal, 
M. Barrière a fait adopter unanime­
ment un meotion qui prie le comité 
exécutif de prendre les mesures 
nécessaires pour forcer l’entrepre­
neur Lagacé à terminer l'exécution 
de son contrat.

Record pour "Normandie"
New-York, 4 — Le paquebot 

français Xormandie fait route vers 
la France avec 418 passagers en 
première classe! C'est le recoid rie 
la saison (tes passagers en premiè­
re classe (te tous les paquebots de 
l’Atlantique-Nord. Le chiffre le 
plus proche est celui de Xorman­
die, le 3 août Tan dernier, alors 
que ce paquebot partit pour l’Euro­
pe avec 403 passagers de première 
classe.

Les départs de YUe-de-France le 
8 août et de Xormandie, le 16 août 
indiquent aussi que le nombre de 
leurs passagers de première classe 
éclipsera peut-être celui de Xor­
mandie, le 2 août courant.

L'état du Dr Freud 
est satisfaisant

Londres, 4 (CP) —- L’état du Dr 
Sirmmd Ereuri, célèbre savant et 
fondateur de la psychanalyse, con­
tinue de dénoter une amélioration 
satisfaisante, apprend-on, au domi­
cile du malade, à Hampstead. La 
nouvelle à l’effet que le fameux 
émigré juif-autrichien était en dan­
ger rie mort a reçu un riémenti de 
sa fille Anna qui a déclaré qu’on 
n'entretient j>as, pour le moment, 
rie craintes au sujet du Dr Freud.

DISTILLE ET EMBOUTEILLE AU CANADA
25 oz. SI .90 • 40 oz. $2 85

Les Windsor et les curieux

Noyé à St-Mathias

l.es Trois-Rivières, 4 (DNC) — 
Andy Marcouiller, 20 ans, fils d’Ar- 
thur Marcouiller, cultivateur rie 
Ste-Flore, s'est noyé dans la riviè­
re Shawinigan à St-Mathieu. En 
compagnie d’un ami du nom ri’H- 
mile Champagne, il travaillait chez 
son grand-père, M. Onésime Dé 
zicl, possesseur d'un moulin, à en­
lever les cstacadcs de la rivière. 
Les deux hommes étaient en cha­
loupe pour accomplir ce travail.

Pendant qu’ils s’occupaient, 
Champagne tira sur un câble ri’cs- 
tacaric. Le câble qui sc détacha 
soudainement provoqua une se­
cousse à l’embarcation qui chavira. 
Les deux hommes tombèrent à 
l’eau, Champagne fut assez heureux 
pour s'agriper à Testacade pendant 
que Marcouiller sc dirigea à la 
nage vers la rive. Cinq pieds avant 
de toucher lerre, Marcouiller cou­
la sous les yeux de plusieurs per­
sonnes présentes et incapables de 
lui porter secours. Le corps de la 
victime fut retrouvé une demie 
heure plus tard, vers une heure de 
l’après-midi. On pratiqua la respi­
ration artificielle pendant plus 
d’une heure, mais sans aucun suc­
cès. '

Le Dr Adjutor Desrhêncs de .Sha­
winigan, coroner-adjoint pour le 
comté de Saint-Maurice, se rendit 
à Sl-Mathicu pour tenir une enquê­
te chez le grand-père de la victi­
me, M. Onésime Déziet.

Après avoir entendu les témoi­
gnages, un verdict de noyade par 
accident fut rendu. Le jeune Mar­
couiller était célibataire II laisse 
son père et sa mère, M. cl Mme 
Arthur Marcouiller, de Ste-Flore, et 
plusieurs frères et soeurs.

Cannes, France, 4 (PC-Havas) — 
Une entente conclue, entre ta poli­
ce et les propriétaires de certains 
bateaux assurera au duc et à la 
duchesse de Windsor l’usage ex­
clusif de la plage qui se trouve der­
rière leur villa et empêchera qu its 
ne soient importunés par les cu­
rieux.

Le duc s'est jilainl récemment 
de ce que des propriétaires de ba­
teaux transportaient des groupes 
de touristes tout près de la plage 
en question d’pù.pcS gens les obser­
vaient lui et sa femme. Certains 
d’entre eux apportaient même des 
jumelles pour tes mieux voir.

La police a dit au duc qu’elle ne 
pouvait empêcher ces bateaux de 
s'approcher de la plage, mais elle 
a obtenu hier, que les propriétai­
res de ces navires conduisent ail 
leurs leurs passagers.

Dép. Gare Bonaventure 9 h. p.m. 
(H.S.) tous les soirs. Pour rensei­
gnements complets téléphones MAr- 
quette 365).

CANADIEN
NATIONAL

TARIF
des annonces classifiées

du
“DEVOIR"

Téléphone: BEljlr 3361

1 cent 1* mot 2îo minimum coron
‘ant

Annonces facturées IVaO la root 
40c minimum

NAISSANCES SERVICES SERVI- 
' i RSAIRF.S (TRAND'- 

MESSES REMERCIEMENTS POUR 
r -I t ATHIES ET AUTRES Je 
car mot., minimum dr 50c PIAN- 
CAIU.ES PROCHAINS MARIA­
GES »l 00 nar Inaertlon

A VENDRE

Toiture d amer galvanisé marques "Su­
périeure” et. "Council Standard" aussi un 
lot de matériaux endommagé» A prix spé­
cial Pemander notre liste Eastern Steel 
Products Umltée. 1334 Deiorimier. Mont­
réal. P ,Q. 8-8-29

vcrsers-Ai .'Baines
EUROPE

Départs hebdomadaires de Montréal et Québec 
à compter du 1er septembre jusqu'au 14 octobre 
inclusivement, ou tarif océanique réduit.

% Traversées en Sème* aller et retour; 12 jours 
à Paris; rencontre, transferts, hébergement,

visite complète de l'incompora- S 185. 
ble capitale.................................

★ Le* traversées se font en 3ème à bord da pa­
quebots utilisant des cabin '.s cl-dev&nt affectées 
à la classe touriste. Changement da classe moy­
ennant supplément.

• SPECIAL — De Montréal, 1er septembre à bord du “Colombie", 
Ligne française — 14 jours à Paris: ttansferts, Hébergement, 
visites, etc. Retour à bord de l'"lle de France, à ”198. 
New-York (33 jours) ..................................................

— Aller par "Colombie” 10 jour» à 1 —-Aller par "Colombie”, 16 jours 
Paris; retour direct à Québec et ; à Paris; retour direct à Québec et 
Montreal $185 I Montréal ... $192

FACULTATIFS A PRIX AVANTAGEUX
y compris transferts, hébergements, visites, etc.

B—Lisieux, Rouen (3 jours) $9.
C—St-M*:o, Mt-St-Michel,

Lisieux, Rouen (5 jours) $17. 
t>—Lourdes (4 jours) .. $28.
E —Châteaux de la Loire,

Lourdes (6 jours) $35.
F —Par Turin à Rome (4 jours) 

retoui. Cô*e d’Azur 
(9 jours) ....................... $72-

C—Genève, Milao, Venise, Rome 
(4 jours), Nice, Côte d’Azur
( 14 jours) ..... $105.

H—Bruxelles, Gand (5 jours) $26. 
I —Mayence, le Rhin, Cologne, 

Bruxelles (6 jours). $48.
| —Strasbourg, le Rhin, Cologne,

Bruxelles (8 .ours).........  $69.
K-—Londres (5 jours)...........  $32.

PRIVILEGE DE PROLONGATION A PARIS ET DE RETOUR 
PAR NEW-YORK - VISITE DE L'EXPOSITION

Pour tous '■enseignements, inscription, etc.

LE DEVOIR VOYAGES
430, Notre-Dame est (Tel. BEIair 3361) Montréal
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Les obligationsMmes non inscrites Les rendements
COMMERCE ET FINANCE %CTIONS

La BourseT^ouvelles Raisons 
Sociales

Les sociétés et compognios 
récemment enregistrées

Shoppe, Bernice Feinstem,

FiC'e

.ucy's Drej»
célibataire

Fresta-Eletcrie fr Battery Service
Durocher. célibataire.

H. Lauxon & Fiîs Enreg.. Maurice Lju- 
ron. célibataire. Farine, tome g'-ams, 
provisioni.
Lauxon Enreg. Hector Croteau, marié. 

Charbon et boi^
lonxturetion Rive Sud Inc. South Shore 

Construction Inc.', '822. rue Des 
Carrières, Guillaume Gmgras, prési­
dent

.ondon House Tobacco Shop, Banjamin 
Rabinovitch, marie.

tarage ta Boissiere, Repentigny, Québec, 
Christian La Boissiere, célibataire. 

fiim^Toilet Linen Supply. Lionel McKay 
Srnith, marié.

/erdun Photo Service, 4620 ave Ver­
dun, Louis-Marie Sauvé, marié.

•reito Advertising Agency, Harold Mun- 
dy, célibataire, 2027, rue St-Urbain. 

Charles Brcger & Company, Henry Bre- j 
ger, non marié.

Sfincely Shops, 163 est, Ste-Catherine, , 
et 365 cuest, rue Ste-Cathenne, Abe 1 
Rubin, marié. ______ j

1

Les nouvelles
en raccourci

Foillites commerciales

Les faillilrs (.•oiiinion-Kile.s le pre­
mier trimestre de 11)39, tcllc.s rpie 
dàrlarces sous l'empire des lois de j 
faillite et liquidation sont beaucouj) ; 
plus nomtircuscs que le premier ' 
trimeslre de 1938. 1-es cessions de i 
biens augmentent de 318 le pre-} 
mier trime,slre de 1938 a 371 le jire- 
inier trimestre de 1939, augmenta 
tion d'environ 14 p. c. Le passii 
est un peu plus considérable, 3,- 
.502,118 eomparalivemenl à $3,- 
356.821.

Chargements de wagons

La semaine du 22 juillet tes char­
gements de wagons s'élabli.ssent à 
47.657 unités, à rapprocher de 48,- 
448 la semaine précédente, el le 
rombre-indice décline de 79.47 à 
78.65. Comparalivement aux char­
gements la semaine correspondante 
l'an dernier, le total augmente de 
3,822 wagons.

P.A et PC.) — Des ventes de 
prises de profits ont amené un léger 
fléchissement à Wall Street. Tou­
tefois, vers midi, quelques voleurs 
ovoient réalisé de faibles gains. Le 
marché des obligations ef celui des 
denrées étaient plutôt irréguliers.

* *
Fermes au début, les cours ont 

quelque peu glissé en Bourse locale 
vers midi. Si Dominion Bridge, Mont- 
reol Power et Hudson Boy Mining 
ont avancé, les actions communes de 
Canadian Car, Dosco, Smelters, As­
bestos, Brazilian, International Pete 

i et Imperial Oil ont glissé.
' * * *

La tendance était à la baisse sur 
le Curb. B. C. Packers et Froncoeur 
ont vu leur gain de la première heu­
re quelque peu réduit, tandis que 

; Vickers privilégié, Pomour, Macosso 
et Sherritt Gordon ont fléchi, si Cen­
tury et Aldermoc ont légèrement 
ovoncé.

Prix de détail
tCourtolsle de 

l.tée rabrlcaots 
Fermière».

la maison Mo# 
de» oroflulta;

Viondes
Rosbifs

Bnurassa. 
La Bell*

.31

Aîoyaj. slrloln 
■^fambureer” 
Pointe de slrloln 
Flanc
Côtelettes ..........
Steak, ronde 
Filet de boeuf 
Filet Aügnon

Marché des changes
Cours moyens â l’ouverture tebs 

que fournis par 
Cie.

Pair
.\ngleterre, liv. si. 81,86 2 3

rompilatson oe u mauun 
Bl RKE UANSERE.Si; & CIE. 

ezz. rue Notre-Uame ouest
offre Dem

.Anbet .lie   6 8
-A.bany Elver ............................... 24 25
Amof- Cadillac ............................. 1 2
Area   6 7
■Argosv   5 6
.Athoaa. ancien ........................... 1'» 5
Barber Larder ............................ 3>j 4
Beaueourt .................................. jj 17
Bere.sford Lake ..........................  32 34
B!g .Master ............................ 2-'4 3'j
Uilmac ........................................ 4 5
Brown Bousquet ......................... 1 2
Cad. Exploration ....................... 4 5
('an. Pandora ...........................   — 1
Capital Rony n................
Central Duverny ..............

; Chemlnis ..........................
t’hlbmac .................

1 Cont. Kirkland .................
Jd Crow Shores ....................

Cunipteau ......................
Demp.sey Cad.......................
De Santis ......................
Dorval Units ......................
Dunlop Cons.........................
Ead Lecoma .. :..........
Elmos ..................................
Fontana ..............................
Golden Gate .................. ..
Hallnor Mines ...................
Hiawatha ....................
Hugh Pam .................
Hutchmon Lake ...............

complet ....................... .75 Kenricla ...........................
35 Kewagama .................................... 3

Lacoma ...................................... 2^4
I.ake Dufault .............................. 43
Lake Geneva .............................. 9'2
Lake Rowan .................. .. B'j
Landor ................................ —
L. L. Lagoon ................................ 3
Le Roy Mines ............................  —
Louvre .................... ................. 2
Magnet Cons................................... 65
Magnet Lake ................................ 14
Marlin Bird .......................... . 7
Martin McNeely ......................... 2
Melba ............................................ 4^
Motfatt Hall nouveau ............ I'.a
Mooshla ........................................ 7
Mosher L L.................................... 14
National Mai. ............................. 17
Norbeau .................. ...................... 57
Norlake .......................................... Pi

ORDI.V4IKESÜIT.
.Agnew Surpass -----
A»soe Brew. ... *(;
Beldlng Cortlcelll ... 4 TO
Bell Telephone ........... «to
B A. Oil 
B C Power 
Build Prod

■Porterhou.se
Rasblf Tenderloin .................................... .30
Epaule, haut roté ........................................16
Snrlonee sans o» ..........................................28
Côte . ............
Filet

BiHeckx
.35
.25
JO
.20

.26

1
4
6
2
7

10
l'i
1

20

2
2’4 

17 
7

19
725

24

D Sugar .
Malt.

North. Power 
Vinegars 
Bronze 
Cotions 
Geu Elect 

■B '
Oan Westinghouse 
Crown Cork
Dl5t Seagram ........
Dom. Bridge . .............
Dom. Glasô ................ ? SS
Dom Textile

1 00
2 00 

70
1 50 
1 50 
1.20 
1 20
1 50
4.00
6.00 
600
2 00 
1 60 
2.00

500 
1.20 
1 00 

.50 

.40 
200 
6.00 
2 00 
1.50 
200 

80 
1 50 
6.00

Boeuf (diverx)

ü. Beaubien et 

Ouv.

France, franc 
Belgique, iiclga ...
Italie, lire ..............
Suisse, franc ..........
Hollande, florin ... 
Lspagne, peseta ... 
Suède, couronne .. 
Norvège, couronne. 
Danemark, cour. . ■ 
Brésil, milreis . .. ■ 
Klats-l'nis, dollar .

.\llcinagne, r. mark.

.4 MIDI

0393
.1390
.0526
.1930
.Bl'JO
.19:40
.2680
.2680
.2680
.1196
81.00

.2382

.1700 

.0526 '.i 

.2257 

.5328

.2 i 13 

.2353 

.2091 

.0501 
1 32C 
prime 

.4015

t.angue» ...............................................  -32
I Poitrine ................................................................10

Rognon ...............................................  2ü
J Jarret Ta
. Boeuf cali ...........................................  .15
i Porc
i Longe ...............................................  36
I Eoaule ................  30
Fesse ...........................   33

, Filet .............................................................. J8
Fols de pore ......................    30

I Jamboo LBF. .39
I Jambon cuit ................................  J5
I Lard salé ............................................................24
! Jambon énaulo ..............    .24
I Bacon   J5
: Bacon Windsor .................................  .40

Saueixte
Fermière ...........................  32
............................................................ 23
............................................................ JO

...........................................17
...................................... 48

La Belle
Porc
Régal
Boeuf
Bologne LBF

Obalskl
Oklend ........
O'Learv Mal. . 
Opemlska cop. 
Oriole 
Orplt 
Pan Canadian
Pa-scalls ..........
Payore 
Plains Pete . . 
Porcupine Lake 
PolarisVeiu de leif Pontiac Rouyn ........................... 10

Fe.sse entière .................................................... 25 Proprietary .................................... 185
Igmge ..................................................................... 25 Que. Eureka
HJpaule ................................  15
Devant .................................................................. 10
Bis ......................................................................43
Foie tranché .........................................................45
Langues ......................................................  UO
Côtelettes .............................................................28

par la

Les obligations

Nfw-York. — La fermelé >
les ferroviaires et des services pu-1 
olics faisait avancer les autres obli- : 
galions au marché local hier et à 
la ( i' iiire. les gains de tractions à , 
près (le deux points étaient nom-: 
Dreux.

Les emprunts du gouvernement 
américain étaient faibles 
que les valeurs des pays élninger.s 
telles celles du IMapon, étaient à la 
baisse.

Montreal. <P.C,) — Les valeurs 
spéciilalives étaient liquidéc.s hier 
en fin de séance, et elles perdaient 
la plus grande partie de leurs gains. 
I.es titres séniors demeuraient fer­
mes toute la journée.

Les emprunts des provinces, des 
municipalités et du Dominion 
étaient peu Iran.siges et pour la 
plupart inchangés.

Les recettes du P.C.
Les recettes brutes du Pacifique 

Canadien ont accusé une iiuginen- 
tation (le .?327,0Ü0 dans les dix der­
niers jours de juillet; elles se sont 
élevées à .?4.077,000 contre ?3,750,- 
000 l'an dernier,

Siscoe Gold
Le rapport mensuel de la Siscoc 

Gold Mines, Liinilcd, adressé au 
Curb de Montrciil, fait ressortir 
une production de 8164,484 en juil­
let. Ce chiffre se compare à S157,- 
211 en juin de celle année et ol9L- 
096 en juillet 1938.

.\u cours (lu mois, 18.472 tonnes 
de minerai ont été traitées, au lieu 
de 17,932 tonnes en juin, et de 17,- 
239 en juillet de l’année deriiu'Te. 
La teneur moyenne du minerai 
d'entrée a été de 89.117 la tonne

(iours tels que fournis 
Prc.sse Canadienne: j
.\ Montréal ; '

Livre .sterling....................... 84.08 ,
Dollar américain .............................. i
Franc ..................... .................. 026.) 1

\ New-York: ;
Livre .sterling ................. 81.68 s '
Dollar canadien
Franc .................
Paris:
Livre .sterling ............. ^
Dollar américain .... 37.7ô2.">
Dollar canadien ........... 37.74

En or:
Livre sterling ............... llsn.
Dollar 
IJollar

.0264
81.00
15/16

5d.
amcncain ...............59.14s
canadien ................. 59.44s

Agnexux du printempi
Quartier de derrière ........................................ 32
Quartier de devant long ................................ 20
Quartier de devant court .....................  .16
Longe .......................................................  32
Côtelettes .............................................................. 37
Epaule    25
Gigot, 5 à 7 Iba .................................................. 33

Volaille»
fCourtolsle de la maison P, Poulin 3c Ctel
Poulets, 3 Ibs à 4 Ibs ............................ .28
Poulets, 4 Ibs à S Ibs .....................  JS
Poulets, 5 à 6 Ibs .................................... JO
Poulet» 6 Ibs et plus ...................................... 32
Poules 4-4>/') Ibs ...................  25
Poules 5 Ibs et oins ......................................27'
Dindes ................................    J8-.30
Canards lac Brome .........................   JO
Pigeons, paire ............................................. ,35

875

Prix de gros
Farine et engrais

Que. Manitou ............................. 10
Hand. Mal........................................ 17

' Red Gold   7
R.bago nouveau ......................... S’i
Rose Gold .................................... 6
Routhler Cad.................................  —

; Rouyn Reward ........................... l'j
I Rubec   —
i Sachlgo River ...................
Shiwmsq’ae .......................

. .yhenango .............................. 9
, Siscoe E.xtn G............................... 2
' Smelters Gold ............................. 2%
South Malartlc ........................... —

. Springer Stur................................. 11
. Sun Bear ...................................... 1
j Sunray .................................. 20
I Thompson Cad............................... S'î
' Tiblemont Ls.................................. 2
Tonawanda ................................ 1 %

. Union Mining ............................. 7*4
Upper Canada ............................. /O

; Val d'Or Min..................................  —
I Walker Pat...................................... S’i
■ Warrenmac ..................................  —
Wawbano ...............   1>4
Wells L. L....................................... 15
Westwood Cad............................... 3

: Wlnoga .......................................... 5n
Woco   20
Young Davidson ......................... 26>,j

Bourse de Calgary
Cour» fourni» par Ç '®- ®^AÜ»OLEIL 

tandis i membre de U Bourse des huiles de Çalg.iry 
132. rue St-Jacques ouest. Montreal

contre 89 
let 1938.

en juin et 811.9‘i en luil-

Hausse du prix du cuivre

New-York, 4 — l’iusieu s pro­
ducteurs importants ont majoré le 
prix (lu cuivre de 1-8 à 10 1-2 cenis 
la livre. L'.Ymic'omla Gojipcr Min­
ing Go. et la Kennccott G.opper 
Lorp. ont annoncé le nouveau 
prix, (jui suit une hausse de 1-8 a
10 3-8 cents décrétée le 21 juillet 
par quelques iirodiiclelirS.

Depuis trois mois le prix du cui­
vre subit (les variations pronon­
cées, Ln nu'ine temp.i (jue le prix 
du cuivre celui du plnnil) a etc ma­
joré (le $2 la tonne aujourd'luii el
11 est maintenant de 5.05 cents la 
livre.

Voleur des opérofions 
à la Bourse
La valeur de.s operations, à la 

Bour.se et au Curb de Montreal, a 
ete de SD,88.'),689 en juillet, ( p qui 
représente le chilfre le plus bas de­
puis l'etablissement de ces s| ui-,- 
tiques, total se compare :i 812. 
406,039 en juin, et .831,6111,479 en 
juillet de l'année dernière.

Alberta Pacific .. .. ••
Anaconda .................
Anglo-Canadian .............
British Dominion .. ..
Brown OU
Calgary and ÏWmonton
Calment .............................
Common............................
Commonwealth ..............
Dalhottsle .■ ••
Davies Petroleum .. ..
East Croat .......................
Extension .. ..
Firestone.......................... ..
Foothill....................... .....
Foundation.......................
FreeholcJ .............................
Globe ................
Hlghwood Sarcee .. ..
Home Oil .....................
Imperial Oils .. .. ••
Lethbridge........................
Madison ..............................
Mar Jon . ................
McDougall Segur..............
Mercury..............................
Mill City............................
Model ...............................
Monarch .. ..
National Petroleum ..
Nordon ......................
Okalta, com.......................
Okalta. prlv .. ..
rhilllps Petroleum .. ..
Prairie Royalties .. ..
Reward ......................
Royal Crest.......................
P.lchland.............................
Richfield.................................... ..-V^
Royauté .................
Share Royalties .. .. .
Spooner .................
spy Hill..............................
Sunset
South West Petroleum ..
Three Point .....................
Turner Valley.................
United Oils.....................
Vanalta .. .. -- ..
Walt Valley.......................
West Flank.......................

Offre Uem.
.14 .15%
.07% .07’.»
.92 .97
.12 —
.21

191 2.00
.31 .33
.32 .35
.25'* .28* a
.37
.27%
.05'» .06
.2! .21%
.07'3 ,08
.43 —
.09
.03 —
.03'.; -- -
IS'.j .17

2.19 2,24
.15%
.01% .01%'
.02'... .03
.04'.,
.11% .12
.06'a
.04'*j
.24 .23
.07% .07’»
.10 .11
.05 —

1 00 1.0.3
39 00

.06 .08
,23% .24
■Ol'a .02
.08 ,10
.01'i .0H4
.02 —

34 50 —
.02'4 .03
.06 .10
.01'; .02
—- .38'i
.39 —
.05
.15
.08 —
.04 .06
.15
.04

fCourtolslB d« la maison Enzébert Tur- 
geon enrg. 325 édifice Board of Trade) 
lere patente, Manitoba, .sac de 88 lbs 3.60 
2‘3 patente, Manitoba, sac de 98 lbs 3.20
3e patente, sac de 98 lbs ...................... 3.10
Forte à boulanger .......................................3,00
Farine à pitisserle, *ac de 98 ibs .... 2.80
Son .....................................................................19.00
üru rouge ....................................................21.00
Gru blanc .................................................  23,50
Mais canadien sec .........................  64
Mais canadien sec .......................  65
Mais américain Jaune ............................ 61
Blé d’alimentation ..............................4912
Orge no 3 C.W.............................................. dlt^
Avoine no 1 d’alimentation ..................31',2

Le Curb

471

Compilation de U maison 
L.-J. FORGET & CIE. 

rue Saint-François-Xavter, .Montréal

(Courtoisie de 
dol Ltèe) 
Granulé 100 Ibs 
Granulé 100 Ibs 
Ca.sBonade no 1. 
Cassonadel no 2

Le sucre
la maison Couvrette-Sau-

Jute .... 
coton 
100 ib» , 
100 ibs

5.30 
5 30 
5.00 
4.90

' Beurre et fromage
(Courtoisie de la maison H Dubol» 3t 

1 Jle. 377 est, rue St-Paul)
! Beurre de crémerie en bloc d'une Ib .. .23

Beurre en bloc de 56 ibs .......................... 22*2
Fromage Qué. doux, meule de 20 Ibs .11 
Fromage Qué. doux, .u morceau ... .ll'j 
Fromage can fort, meule de 80 Ibs .20 
Fre lage can, tort morceau ... J1 
Fromage Kraft en bolts da S Ibs .. J4
Fromage Oka. 5 Ibs .............. 38
Fromage Roquefort, meule de 5 Ibe .40

Valeiiri Ouv. Haut Bas Midi Chan
Abitibi
Beauhr.pn
Br. Am Oil .

90
4%

22% 22*8 22*4 22»4 — ■%
Br. Cor. Prf. 
Can. Vick, ,,

21’'*
2% 3 2»i 3 -V %

Corn. .Alcoh. . 
Can. Malt. . 
Cona. Pap ..

2
37ii
4'a 4»i A%

4%
- %

Fairchild .. . 4% 4'^
Ford A ....
Home OU .,. 
McL, Paper , 
M B. A Co. 
Royallte OU .

20’*
216

10%
10
35 ' * 35’', 35 35 - ’’4

Bathuist B . 
B. P. Pack. ..

2
14'* 17 14% 17 -4-2'4

Fleet Aire. .. 5’-J ‘•5% 5*4 5»4 -J- '«
Abitibi Prf. . 5'a 5'a 5'* 5'* — >4
Dalhouslp 37 % 37 Va 36 36 -l',4
Donna. "A" . 3'2

Electrolux _.........
: Ford of Can. ".A
Imperial Oil .................
Imp. Tobacco ...........

‘ Int, Accept. "A” .. .
I Inter Coal ....
; Int. Nickel ..................
Int Pete

. Jamaica Pub. Service 
Laura Secord C S 
Montreal Power 

, Montreal Tramways
j Nat Breweries ............. 2 OO
1 Nat. Steel Car ........... 2 OO
Niagara Wire ........ .. 1 OO

I (Dgllvie ......... 1 00
1 Ottawa L. <k P............  100

Page Hersey ................. 4 OO
! Penmans ............ .. 3.00
Quebec Power ............. 100
Royallte ......................... LOO
St. Law Flour ............. 1 00
Sbawinigan ................... 90
So. Can. Power ..... ,80
Steel of Canada ... 175 
Walk. Gooderhana ... 4 00
Western Or(x:erles 3.00
ACTIONS DE BANQUES: 
Canadienne Nationale, 8,00
Commerce .................... 8.00
Dominion ................ 10 00
Montréal ........................ 8 00
Nouvelle-Ecosse ........... 12 00
Royale.................... 8 00
ACTIONS PRIVILEGIEES:
Agnew Surpass ........ 7 00

i Ang. Can. T ............. 2 75
i Assoc Erewerlea ......... 7.00
! Beld. Cort........................ 7 OO
! Calgary Power .......... 6 00
iCan. Cernent 6'..)Cl, .. 5 00
I Jan Bronze ............ 5 00
' Can. Celane.se ........... 7.00
Can. Cotton-s ........... 6.00

I Can, Pair, Morse ......... 6 00
1 Can. Foreign Inv. ... 8.00
; Can. Indust ............ 7.00
Can. North Pow, ... 7,00

i Dist, .Seagram ............. 5.00
. Dom. Coal .................. 105
; Dom Gla.»» .................. 7 00
i Dom. Textile ...........   7.00
' Goodyear ........................ 2.50
Howard Smith ........... 6.00
Imperial Tobacco ....

; Int. Power 7e„ .... 6.00
I Jamaica P Service .. 7.00
1 Lake of the Woods .. 7 00

McColl Frontenac 8.00
Melchers  60
Montreal Cottons ___ 7.00
Nat. Breweries ........... 1.75
(Dgllvle ........... 7 00
Ottawa L. H, & P. . 5 00
Penmans ................... 8.00
Power Corp..................... 6 06
Saguenay Power ......... 5 50
Sherwln Williams ... 7 00
So Can Power .... 8 00
Steel of Canada ___ 175
Tuckett Tobacco .... 7.00
Walk. Good..................... 1.00
Vest Kootenay ___ 7 uo
Western Groceries ,.. 7.00 
ACTIONS DF, 51INES:
Bulolo Gold ............. 3,00
Cons. Smelting ........... 1.00
Dome ............................... 2 00
Falcon bridge ....................... 30
Holllnger ................... 65
Hudson Bay ............... 150
Int. Mining .........................50
Lake Shore ................... 4,00
McIntyre ....................... 2.00
Macassa .................................20
Noranda ....................... 4.00
Perron Gold ..........  .16
Pickle Crow .........................40
Pioneer B C............................ 49
Placer ........................  1.20
Siscoe ................................ 12
K-Sylvanlte O.M............ JO
Teck. Hughes ...................... <0
W. Hargr..................................40

10'a 5 71
16 >, 4 78
90 4 44

174 , 4 S3
22 V 4 44
27% 7.21
18 , 3 79

26*4 5 21
37 4.06
15% 7 62
12 10.00
34 4 41
67 5 97

230 2 73
206 2.91
Sl'i 8.90
29 5.52
18% 10 67
29 4.14

112 4 45
70 7.14
10 12 00
20 5.00
15'* 3 23
16', 2 40
31 6 45
50 8 00 {
50 400
22 6 82
40'a 4 94
13 6 15
32% 4 60
65 923
41 4 83
50 4 OO
18 5.56
25 ■ 8 3 87
15 6 67

102 3 92
41 7.32
16% 6 06
35 2 86
24 4 17
19')4. 4 55
12 666
75 2 34
45*^ B 84
47 638

166'4 4 80
168 4 76
206 3 77
215 3 72
300 400
190 4 21

110 6 36
48 5.73

llO'i 6.35
139 5 04
97% 6 14
96 5 21

105 4 71
1091-2 6,39 '
105 571
102 5.85 '
100 800
173'% 4.03
111 6 31
86 5.81 1
18*-4 8 22

160 4 38
160 4 38

57 4 39
95 6 32

• 7.% 3 32
73 8 22

132'% 5 28
126 5.55
89 6.74
5'i 10,91

99'^ 8.04
45 3,69

18,3 4 32
100 5.00
125 4.80
104 5,77
107 5 14
114 6.14
105 5.71
74 2.37

170 4 12
20% 4 94

125 b *»•»
lOA 6.73

COIRS EN FERMETURE HIER 

DOMINION DU CANADA:
Offre Dem

1944 ...................... lOOti lOm
OCt 15 1939 

. nov 5, 1944 
luln 1er 1943 

1942

100 
102' 
102'

OCt. 15, 1942 ..................... 103’-
Perp. ............................ 93'
luln 1er 1350-55 .................... 99:
luln 1er 1953-58

mtn 1er 1946-49 ............... 103' .
nov. 15. 1948-51 .............. 102".
luln 1er. 1956-66 ............. 101’',
OCt. 5 1944-49 ................... I03t,

lOO'i 
107'i 
107' . 
103'» 
111', 
112'»

4".. OCt. 15. 1939 
4-::. OLt 15, 1943-45 
4':- OCt. 15. 1947-52 
4' jG, 1er sept. 1940 
4'..';, OCt. 1.5. 1944 
4'..c,J 1er f6v 1946
412G, nov. 1er 1946-55 ...............  110' .
4',..'-; nov, 1er 1947-57 ............... 110'»
4' .'k nov. 1er 1948-38 ............... lll'i 112'
4'.'; nov, 1er 3949-39 ..............  lU'i II3'.
5''„ nov. 15. 1911 ......................106'» 107’
5'b OCt. 15. 1943 ......................111 '.» 112"
AVEC I.A GAKA.N'TIE UË L'ETAT;

101 
103's 
103'1 
104'i 
94\ 

100'» 
100% 
104'2 
103’’, 
102'» 
104’» 
101 
108*1 
lOS'j 
104',i 
n2‘i 
113''» 
111'.. 
Ill’»

Can.
Can.
Can
Can.
Can
Can.
Can.
Con.
Dist.
Dom.

1942 .......................... lOon 101%
■943 ........................ lOO'v lOU.j

'n 1344 ...................... lOl-’» 102%
■ 1946 ...................... 93’» 100’»
1944 ........................ 104:.. 105'»,
1345-50 ...................... 100 101
1948-52 .................... 99% K0%

1948-53 ...................... 99% lOO^'i
1954-59 .................... 93’’, 99%

1951 .................... 115*4 llB'i
19M ..................  116*2 llTj

116’. 117% 
118% 119%

CNR 2'"»
C.N.R 2''.%
CNR 3>i'
CNR, 211'
C.N R 3%
CNR 3%
CNR 3"„
CPR. 3%
C.N R. 3%
Z-CNR 4' 
x-C.N.R. 4',G,
X-C.N.R. 4'-.ri. 1957 
z-C.NJl 4%'1. 1955 
CNR 5'. 1954
X-C N R. 5G. 1949-69 
x-Mont. Marb. S'3> 1949-69
PROVINCES:

bourse de Montréal
Compilation de is maison 
L.-G. BEAUBIEN it CIE. Aaleur»

Asa. Brew. pnv.
Bathurst "A''
Asbestos . j 
Algoma Steel ', |
Bell Telephone . .
Brazilian . .
Bldg Prod , . \

Cement 
Cement pr. .
Steamship . .
Car Ai F 
Car Ac Fd pr.
Celanese pr.
Pacific , .
Smelters 
Seairam . .
Bridge

Dom. Coal prlr 
D Steel & c "B”
Dom Textile 
Gatineau Power 
Gen. Steel Wares 
Gatineau Pow pr 
H Smith nrlv 
Holllnger Con Gold 
Hudson Bay Ming 
Imperial Oil . . .
Int. Nickel 
Int. Ppt.ro>um 
Imp. Tobacco . ..
Lake of Woods . .
Int. Power , .
Maa.sey-Harrls 
McColl Frontenac 
Mont. Po'wer 
Men*. Power Deb.
?.'ont. Tram. . . .
Nat. Brew...................
Noranda
Ogllvle Flour .. ..
Power Corp. , .
Price Bros, prlv, .
St. Lawrence Corp.
St, Law. Paper pr.
.Sher. William»

119'.;. 120% Stëeï of Canada .
* So, Can. Power . 

United Steel 
Winn. Elect. “A"

Alberta 4f/„ 1954 ............
Alberta lU,')) 1956 
x-Brlt. Col. 4'4Ç'„ 1953 . 
x-Brlt. Col. Sljei. 1945 .
.Manitoba 6"'^ 1947 
x-Manltoba 4'.j'% 1956 
N Brunswick 3't, 1951 
N Brunswick 4%% 1961 
Nouvelle-Ecosse 
x-Nouvelle-Ecosse 4’»'%
Ont. Hyd. 3'iG 1950-53 
z-Ont, i'r 1962 
Ontario 3''„ 1947-50 ...
Ontario 4',.'.'T. 1949 
Ontario 3*'.% 1949-31 .
Pr. de Québec 3'.n 1951 
Prov. de Québec S'»'-:- 1949 
Prov. de Québec é'/afo 1915-50 110
I P-E. 3% 1945 .................. 99
P de Sa.skatchewan 4'<,r:, 1951 
P. de Saskatchewan 4% 1954 .. 
MUNICIPAI.ITF.S-
Calgary 5% 1945 ........................
Edmonton 1947 ................
Montréal. 4% 1945 ......................
x-Mont 4'-, et, 1971 ...........
Québec 4% 5» 3930 .................. ..
Réglna 5% 1951 ............................
x-St-Jean 4%'-t, 1971 ................
Toronto éU"/, 1945 ....................
Trols-Rlvléres 4i.:,e5. 39,58 ..........
X-Vancouver 4','a7i 1968 ..........
Winnipeg 1960 ....
Ec. Cath de Montréal 4e 
Corn. Métrop 4>,<,% 3962 

Do. i'iU 1947 .................

120*4 323 
120'.., 122

lll'A 133'',

Out. Haut Ba* 1 luf
115

6
24*4
10% . ^

175'-
8'i

13'.. 18%
S’i

13’. 18»i
71,

96 9<>a
160

9‘-.
20%
19% 19’**

’ ‘

4%
45'. 45% 45 45*1
Jâ *J» 18'j

1
19
u\ 
60 \ 70

11'..
69». 70

15'*
5% 5% 5% 5'494

95
15’% 15%34*2 34», 34%14U
50» 50%

14%
50'*271».

15\ 16% 16% 16 »i18'a
3
S
6 53!r-'r-tr t 32’', 32% 323$

66
•<0 * 40 • e .
fil
26

83% 82’<, .* •
10% 10 ‘.U
43
3

10% ,, 30
'-%

76%
1914 1»H

ii'.i TJ 78%
4

1 50 •• • •
OUFJI

I Commerce 
Montréal . 
Royale . .

168
215
190

Statistiques
Expéditions de choux

En mai ii y a augmentation du 
tonnage de chaux vendue ou em­
ployée par tes producteurs cana­
diens, le total Plant de 44,240 ton­
nes contre 38,491 en avril el 41,7.56 

I en mai 1938. Les cinq mois termi- 
I nés en mai les expéditions se pla- 
I cent à 189,939 tonnes, soit 2.8 p.c, 

de plus que celles des mois cor- 
1 rcspondanls de 1938.

309'i 112

1943

K-Payablp» 
z-Payables 
Londres.

Canada et 
Canada. A

4 New- York. 
New-York et

23% 
44% 
32%. 

5 65 
15% 
34% 
6% 

41% 
58 

4.30 
82 

2 00 
4.70
2.40 

13% 
1.20

3.40 
4 20 
8.10

I C.P.R.
12 70 ! CPR,

CIES DE TRA.VSPORTî
Can Atlantic 4<% 1955 
CPR, 3e/» 1944
C.P.R. 3l',G, 1951 ........
C.P.R. 4% 1949 ............
C.P.R. Se^ 1P54 ..............

6% 1942 ............ .
4',ei 1.944

2.24 
6.02 
5 31 I 
4 22 
4 39 1 
7.63 
9.58
L43 I
4 17 I
4.88 1 
8.00 I
5 51 I 

16.67 !
8.72 i

10 00 I
5 88 
9 52 
4.94

CPR
C.P.R.

Deb. 
4 '■',
4'.,%

90
perp................... 73

1946
1960

UTILITES:
Assoc. Tel. and Tel, 
Aval Tel. iViCj,, 1958 .. 
Beauharnols 5Vo 1973

Do. 5% 1978 ............
Bell Tel 5% 1955 ... 
Eell i’eJ 5 G. 1957

5%%,

Bell Tel. 5<%
B C. Te! 4'.io', 1961 
B C. Power 4'i':î, 1960 
Cal. Power S"» 1960

I960 ...................... 128',* 131
1071A
103 105
104 106

Bourse de New-York
Cour» fournis par U malsen 

L.-J. FORGET & CIE.

471, nie St-Fran.-Xavier, Montrtal

MINES

Oeufs
Vendus «n caisses d« 30 dous

Catégorie A gros extra ..................................
Catégorie A moyen ..........................................
Poulette .....................................................
Catégorie B ...........................................................
Catégorie C...........................................................
2e de olus pour les cartons d» 1 doux.

Saindoux
bloc d’une livre 
seau ....................

A la livre 
En seau de

Saindoux composé;

20

,08
.03%

.09'i

Aldermac ... 35
Beaufor 12
Blg MkAsourl 12 
Cent. Cad. 23 
Du Parquet . 32'a
Francoeur .. 62
Pend' Oreille 155 
Lake Shore 11’* 
Pandora Cad. S"', 
Red Crest . . 3
Macassa . .. 485
O'Brien ........230
Pamour . 230
Plckle Crow . 475 
Sher. Gord, . 107 
Siscoc . 120
Sladen Mala. 45 
Stadacona ... 60
Sullivan ... 85
Sylvan lté ... 345

24 23 23'
32’, 32'* 32’
64 60''a 60'

155 150 1.50
41% 41»* 41»;

490 485 490
232 230 232

110 lOÏ 109
125 120 125
46 45 46
60 59 59
85 84 85

■f

46% 47Sk 
12% 12% 

169'* 169','*

Bourse de Vancouver
Valeur» tUsnt

Anaconda OU 7%
PC, Pack. Corn. 1625
Blg M1.V». ,, . . la

Caribou Gold . .
Comm Pet • • » .. 26
Dentonla Mine» . * » *. 3

i Falrvlew A Gold .
Fieehold OU 3
Golconda Lead ,. a • .. S’-»
Gold Belt ., 2.5
Grandview Mine» .. 5'*,
Hargal OU , , .. 19

‘ Hedley Mascot . • 4 .. 76
1 Home OU
! I.sland Mountain . .. 108
1 Knot Belle . .. ., 76
Lucky Jim t • .. I '■*

Ba» Clôt.

Mar Jon Oil 
Pend Oreille .. 
Prairie Roy . , 
Premier Gold 
Privateer Mine» 
Heno Gold 
Reward
Royal Can. OU 
Royauté 
Sally Mine» 
Sheep Creek ., 
Whitewater

116

17% 17%,

133 124

livres .................................... 10

MisI
Blanc, »eau de 4 Ibs net ............................. 258

Peision
(Courtoisie de la maison D. Hatton & Cle)
Aiglefin frai» .................................................. 07
Truite des lacs ................................................. 20
Morue fraîche ..............  08
Flétan frais ..........    19
Maquereau geift ...............  08
Doré frais ......................................  16
Filet de »ole frais .................................  JS
Filet de morue frais ...............................   .10
Filet d’algléfln ................................................ 15
Pétoncles    25
Saumon rouge frais  25

Compensations bancoires
Au cours de la semaine dernlèro les 

compensations bancaire» de 29 de.» princi­
pales ville» du pays ont été de $338,641.53, 
comparativement a $382,210.204 pour la se­
maine corre.spondante l’an dernier, soit 
une diminution de 11 6'1, Les compen.sa- 
tlon» bancaires des villes de l'est du pay.» 
sont 4 la bal.ssc, tandi.s que colles de 
Winnipeg sont à la hausse et que relies 
des villa» de l'ouest n’ont pas changé mi 
accusent une légère tendance A la hausse. 

Void un tableau comparatif:

Bourse des mines
OF, TORONTO 

Compilation de ta malsnn 
BURKE * DA.NSEREAU * CI* 

222. Notre-Dame ouest

Amm. Gold, ..... 
Arnt Field ., .
Ashley 
Aldermac 
Buffalo Ankerlte 
Bldgood .. .
Beattie

niiv. Haut B»» Fwm

18* i

George Weston
I Marché des vivres

PRIX ou GROS A MONTREAL

Des recettes nettes équivalant a 
.SO cents par action ordinaire suiil 
rapportées par la tieurge VVe.stoii 
Liiiiite'l el ses filiales pour le pre­
mier semestre de l'année actuelle, 
(ieci se compare avec des recettes 
nettes équivalant à 11 cents pur 
action an cours de la période cor- 
lespondante de l’an dernier.

Pepsi-Cola

New York Le président de
Pepsi-Cola estime que les profus 
des si.x premiers mois «le ItLllt se­
ront les plus intéressants de l'his- 
luire de. la roinpagme. car il les 
évalue, rn tenant compte «le ta 1è- 
preciaiinn, des taxes, el<'. à '?’«!.• 
.^06,000, soit une aiiginenlation de 
76 p.c. sur la période correspon 
dante Tan dernier, __

Drèchc
Drèche d» braasenc. gros $19 la lonn». 

détail. $21 U tonne
Fromage 1

(Prix du gros)
blsnc ... .109-l6-.10%
eoloré ........................ .10%-.10’»
blsnc ..........................................Il**
coloré ....................................... U

Halifax .., 
Salnt-Jèan 
Moncton 
(Québec

1939
2.430,497 
1.792,111 

780.770 
4 875,;i73

Montréal ................. 110.008,381

Québec,
Québec.
Ontario
OnUrlo,

Farine
(Prix du bolsacau en tacs de 98 :ba 

Becomple de 5 tous le ssc pour comman­
dés au comptant).

(prix du gros.
Première patente . 
Deuxième atente 
Forte 4 boulanger

Oeufs

4 55 
4 05 
3.85

Prix 1» dnuzaL.e pour les «veut» livrés 
dans des cartons aux détaillants
A-1 gros ...................... .38
A-gros ................... . .33-34
A-medium ..................................... 31-33
B .................................................................... Î4

IC ..........................   ao-.2i

Ottawa
Poterborough .........
Toronto ...................
Hamilton ........ ..
Kitchener ...............
Brantford ...............
London .....................
Chatham .................
Sarnia .....................
Sudbury ...................
Fort William .........
Winnipeg ...............
Brandon ...................
Regina .................
Moose .law .............
Saskatoon .........
Prince Albert............
Edmonton ...........
Calgary 
I,eth bridge 
Medicine Hat 
New Westminster 
Vancouver 
Victoria ........

15.395,130 
605.960 

111,107,241 
5,033,869 
I 148,453 

824,894 
2.445,434 

471.982 
395,112
993.422 
799,019

41,291.538
380.919

3.287.160
543.453

1.397,573
332.596

3.573,226
4.291.649

439.423 
221,544 
701,194

19,519,712
1.853.895

193,8
$ 2,845,013 

2,013,023 
703,075 

9.582,692 
133,488,956 

24,128,296 
.578,713 

137.375,211 
4,59.5,787 

988.200 
824,894 

2..388.369 
488,404 
449,039 
944.462 
625,017 

25,324,204 
398,638 

3,099,878 
583,777

3,.591,116 
3,001,379 

437.885 
202.562 
727.639 

19,050.549 
1.894 600

29 Villes I336.eil.533 C382,ai0,204

Beurre
(Prix d# gros) 

Premlèm qualité

céréales

.21%

Let
Blé Northern no l ............................. *1'
Blé Northern no 2 ......... ..........  58’.
Blè Northern no 3 .................................. 53'
Orge .......................... 11'.
Avoln»  32'.
Avoine daiimenisuon ........................ Ji

Ease Metals , . .. , 17 18*i 17
Bank field .......... . 31 30
Bra<»lornp ........ . 12
B. C. Pioneer ... . 242
Bobjo . . . . 11% 12 11%
Castle Treth. ... . 75
Cent Patricia . . . 248 250 248
Can. Ms’.grtic 73
Chem. Rp.search 26 21
Coniarnm Mine» 204 197
Dome Mines . 32% 32'j
KftAt M(ïlartlr .. . 279 274
Eldorado 115 118 115
Falconbrirtge 570 565
God’.» Laite .......... . 46 47 43'a
Oolda’e ,.,. . 20 19
Gunner Gold .... . 56 52
OilUrs Tartke ........ 7
Homo Oil .......... . 220 218
Hudson Bav ... . 34% 35 34%
Howpv Gold ........ 34 37 34
Hardrock ............ . 107 no 107
Harkor ............ R'j
Holllnger ............ . 15’. 15%
Int Nickel , 50% 50
Jackson Msnlon
Kirk Hud.»on 25
Kirkland Lake 150 145
t,ebol Oro . 3'i 3
Lake .Shore 42
Tmmaque Contact 7 715 700
Little Long Lac 305 310 305
Leltch 87 85
McWatt^r/i 64 64'', 62
McK Red Lake . 128 126
McVlttle . 16', 18
Ma-L. Cock . 196 199 192
Mining Corp. . 130 133 130
McIntyre 58 58'i 58
Maras.»» . 480 485 480
Mad.». Bed Lake . 41 42 40
Morn.» Kirk 8% 9'* 8'j
Noranda 8.1 82',
O'Brien Cad 230 225

lOmeca . ,. , 36 33
Pend' (Dretlle ... . 145 155 145
Premier Gold . . 182 185 182
Pickle Crow . 470
Paniour . 23.5 239 325
Payma-'ter .... . 47'* 48 46

1 Quebec Gold . .. . 38
Reno Gold , . 48 47

: .Sullivan 0 , 8.5
Sudbury Basin . . 230 220
aiaden . 48 43
Stadacona . 59 «0 5R
Siscoe 120 128 120
ShT Gordon ... . loe 111 107
San Antxînlo . , . 202 198
Svlvanlt.e 340 3.35

; Te*k H.ighes . 433
; rawagmac 35 39 35
, Ventures . 495
"'cod Cad 13»;
Wr Ha-greaves 810 813 819

; Wai*» ,Amuli'‘ 715

44'’3 
19'4

34»!

15',»

147

18%

133

485

Air Réduction 
Allied Chemical
Amerlciu Can 
Am. & For Power 
Am Pow. & Light 
Am. Smelting -D 
Am. Water Works 
Am, Tel & Tel. ..
Anaconda
Atchison .................. 23**
Atlantic Refining . 20
Auburn ................. 1*.
Baldwin Loco. . lU's 
Baltimore A Ohio 5%
Ben. Aviation -HD 26 
Bethlehem Steel 64'*
Canaillan Pacific 4'*
Case Thres. Mach. 76''2 
Cerro de Pas. Cop. 36*8 
Com, Solvents .... U’«
Chrysler Motors .. 83'$
Col. Gas & Elec. . 8
Cons Edkson .. 33’»
Dougla.s Aircraft 69
Dupont .................. 162'i
Elec. Auto-Llte . .. aei»
El Pow, A L. Cor, 10 
Freeport Texas ... 22*8
General Foods Cor. 47’8 
General Motors . . 49
Gillette ..................... 7',
General Electric .. 381«
Hudson Motors ... 5**
mmols Central ... 13%
Int. Harvester . . 53*»
Int, Tel. A Tel. Co. 7';
Johns Manvllle 75'-* 
Kennecoltt Cop. .. 37%
Loews Theatres ,. 46*,*
Mont A Ward .. 54',-j
Nash Kelv. Corp. . 6**
National Biscuit 26*3
Nat, Power Light 9*'j 
New York Central 15**
North American . . 25'i
Packard Motors 3*2
Pennsyl. B, R. 18*'»
Phlllipps Pete -HD 35 
Pub, Ser, of N, J. 41'4 
Pullman .. 28*»
Radio Corporation 6>,
Rep Iron A Steel 18'»
Sears Roebuck .... 80
Schenley Distillers 13 
S-.mmons Bed 25'*
Standard Brands 6*»
Stan Gas A Elec. 3'»
Stan. «OU of N J. 41»*
•Soc Vacuiim Oil . 11*,^
Studebaker ............. 9
Texas Corp ........... 35**
Union Pacific ----- lOOt* lOO'q
United Aircraft ,39 
Ü, Qa» Improve. . 14
Ü. 3 Rubber 4fi%
U. 8. Indus. Alco. 17’„
U. 8 Steel ............ 521*2
Vanadium ... 24»»
Western Union ... 28*j
Westinghouse ----- 110', 113
Woolworth ........ 49»« 49'4

Ouy. Haut Has Midi
js'i 56 55 55
T2’ 17,3'i 172*i 175'2
32 103'.* 101'* 101'*

102%
46
87

97 
100 
99 >4

Calgary Pov S'». 1964 ................ 103'*,
C.N. Power 5't, 1953 .................... 102**
Dom, Glass and El. 6'..’-k 1945 97'. 99'
Gatineau P. 3»i7c>, 1969 .......... 93% 101',
Gatineau P. 5% 1949 ... 103 105
Gatineau P. 5% 1949 .. 107
Great Lakes Pow, 1958 .. 100%
Havana Eliv, 5% 1952 ................ 43
tnt. Hyd, El. 6'’2 1944 ................ 85
Int. Pow, 6'% 1955 ...................... 101'i
Int. vow-er 6c{, 1957 .................. 94
Int. Pow, 6%ri, 1957 .................... 97'.^
.MacLaren 4%. 1959 ............ 9n<j
.Mar T. and T. 4"n 1967 ............  103
■Mont. L< P .‘i’ùn, 195’’ .......... 104 106
Mont, Pow 1956 .......... 104 106

Do. 2%% 1963 ...................  103'-* 105‘i
Do, 3'',G 19.'3 ...................  1C2'1 104U

Mont. Tram, 5% 1941 ............. 98', 100%
Mont. Tram, 1955 ....... 70 72
Mont. Tram, 4'4g, 1955 ............ 65 68
Nfld L AP 1956 ........  102 104
Nfld L A P 5G. 1958 ............ 101
N. S. L. A P. 4 '» 1957 .............. 102'«, 104'%
Ottawa P 471. 1957 ........
Ottawa Pow 473 1564 
Ottawa Vail Pow 5%, 1959
Pow. Corp, ^'Y/o 1959 ............
Québec P 4"» 1962 
Saguenay 4%% 19.58 
Shaw, W and P 41967 
Shaw W and P 471, 1961 ,
Twin City 5*,i!7'„ 1962 ..........
U Sec. 5',% 1952 ............

Exportotions de peînturcj 
cf vernis

En juin les exportations de pein­
tures et vernis valent $189,459, à 
rapprocher de $133,410 en mai et 
$71,747 en juin 1938. Le Royamne- 
l'ni en achète pour $112,853 et les 
Etats-Unis, pour $71,747. Les ex­
portations du premier semestre de 

I 1939 s'établissent à $728,908 con­
tre $451,119 la premiere moitié (ie 

96'', 98%; 1938.
85 87
83 86 ) ^ • »
87 90 I Exportations de papier à journal
93% 951:1 j

'S'T* ' Les exportations canadiennes de 
I papier à journal en juin montrent 
: une augmentation de 4,893,105 ewt 
d’une valeur de $10,681,411, rontrs 

' 1.887.992 v.alant $10,677,981 en mai 
! et 3,890,41 1 avalnt .$8,441,719 en 
; juin 1938. Les achats par les Etats- 
i Unis s’établissent à 3,692,879 cwf;
; Royaiiine-Lni. 581,387; Australie, 
j 404,510; et Afrique britannique du 
(Sud, 66,319. Lee sxportations les 
; premiers six mois de l’année attei- 
I gnent 24,302.372 ewt d’une valeur 
i (le $52.526,286, contre 22,065,781 va- 

^ ' lant $47,023,643 la période corres­
pondante de 1938.

Production de lait concentré

La production de tous les item 
de lait concentré s’établit à 21,981,- 
113 livres en juin, en regard d-ï 
17.741,635 en mai et 22,304,198 en 
juin 1938. Le total du premier se­
mestre de 1939 e.st^ de 75,755,244 
livres contre 85,991,509 la mêma 
période de 1938.

Banque Canadienne 
Nationale

95
8414

79 81
100 lua 
105 ..
100 102 
107% 1101', 
124% 127

105

Wlnn Elcc 4 
Do "A" 4-5G,
Do. "B" 4-57'n 

IM)L.STRrEL,S:
Abitibi .S'-'., 195.8 ......................
B. A. OU 4.3 1945 ....................
Can. Int. Paper ô'.'o 1949 ..........
Can P. A P Tnv 5% 1958 ...
Can. Vlcker.s 6% 1947 ..............
Dom Textile 4'»'% 1B5S ..........
Fraaer 6''l. 1950 .....................
Great Lake.» 5'h 1955 ..................
Lac St-Jean. 1961 ..............
Massey-Harrls 4'i‘-2 1954 ........
McColJ Frn ‘ 4'IL» 1949 ....
Mlnn. anri Ont. 6'2 1947 ........
Eegent Knitting 4'/o 1952 ........
lolland Paner 4'/,'% 1951 
Steel of Can. S'-, 3940 
PROPRIETES IMMOBILIERES: 
Queen'» Hotel 6^ 1947 
Windsor Hotel 4%'S. 1953

103 
103
103 
103*4 
103'-, 
105%
104 106 
103'.i 105
65 67
64 67

105
103*i
105%

1961) ................ 102'i 104’;>
1965 .................. 72 74
1955 .................. 53 55

47 49
lOl'i 104 
90 93
72
55'i .571. .J 

105 107
90 92
80 82 
371,4
95 98

10214 104', 
.25 27
89 93

102
104'.4 ..

68 72

Dividende trimestriel

Le Conseil d'administration 
Banque Canadienne Nationale a 
pour le trimestre finissant la

de îa 
déclaré 

31 août
1939 un dividende de 2% (soit au 
taux de 8% par an), sur le capital versé 
de la Banque, Ce dividende, portant la 
numéro 194, sers pay.ible au bureau 
principal ou à toute succursale de la 
Banque à partir du 1er septembre 1939, 
aux actionnaires inscrits dans les regis­
tres le 1 5 août, à trois heures de l’après- 
midi.

Par ordre du Conseil d'administration, 
Le Gérant général,

CHARLES ST-PIERRE

Marché des grains

39%
14','*
46a*

83% 
25''3 
28'%

WINNIPEG

5i»è .51*; 
24% 24’.'. 
26** 26*4 

110', 111'* 
49'* 49»»

122

38

Vente» totale»; 553,000,

Cours ides trusts fixes
x-Afflllateil Fund.
X-Boston Trust 
x-Brltlsh Type Investor» ,
Can. Amer. Tr. 2e S ....
Can. tnt Trustee "M" ...
Corn Int. Corp.....................
x-Cuniulatlve T.8 .....
X-Fundamental Inv. inç. 
x-Funrlsmcntal TS "A 
x-Do, "B” ■ ■
X-Independence Trust ... 
x-Maa» Inv. Trust .... 
Qusrtèrlèy Income Sh. .. 
x-Supervl»èd Share» .... 
United Bond and Sh
x-Un. Fixed ........
x-UnIted Insurance T 
x-Unit»d N H. Bank Trust

A.MERIC.AN DEPOSITOR 
x-New corp T.8, accum.
x-Do, T. S Dlstrlb.........
x-Do. Gold T S. _

CALVIN BLTXOCK IS 
x-Bullock Fund
Can Inv Fund ..........
x-Natlon Wide Sec "B" ........
x-Do Voti g ................
x-U.S r.1, U. and PA ...........
x-Do "B' ....................
X-Do. Voting 
x-Dlvl.»ed .Sharer

DISTRIBUTOR»' GROUP 
X North Am T8 19.53
X-Do 1955 ............................
x-Do 1958 ...................................
s-Vo, 19» ........... .........................

Offre Dem
3 51

10,12 It 00
12 17
2.75
5 5 *1

2.95
4,80 4.90

17 ", 17 %
5.05 5 17
4 80
2.22 2,26

20.95 22.52
9 >4, 9

15.33 16 4A
8 9»,
2 45
’»

I
CORP.

2 84 2 90
2 40 2 46
2 53 2 61

iUF.S
13 S 14 *%

3.85 4 20
1 27 1 40
3 72 3 82

Bl«. — 
Mat
Octobre 
Novembre 
Décembre 

Avoine. ■ 
Mal . . . 
Octobre 
Décembre 

Orge. — 
Octobre 
Décembre 

.Seigle. - 
Mal
Octobre 
Décembre 

Mn. — 
Octobre , 
Décembre

Blé: — 
Mal . . .
Septembre . 
Décembre .Mais: — 
Mal
Septembre . 
Décembre .

Avoine: — 
Mal . . ,
Septembre . 
Dècemh.e , 

Seigle: — 
Mal
Septembre . 
Décembre

ant. 1Ouv. Haut Bas C16t

57% 57 .57% 56'', 57»;
52% .52»; ,53% 52'» .53%
55 54'<, .55'» 53% 55
54'<, 54'» 55 53% .54%
29'; 29'; 29% 29% 29'-;
28 27% 27’, 27% 27%
27*5 27'% 27% 27% 22%
35»; 35% .35% 35'4 35%
35'., 35'i 35% 35'4 35%
43», 43
38% 38‘A 38% 375, 37*;
39’% 39% 39% 38% 38*,

129»; 130 131 130 131
126 127

CHICAGO

67 66% 88% 85% 88
651; 65 85 63% 84'i
66'à 6,5% 65% 64;, 65
45 44»; 45* ! 44% 44’’.
42'a 42 42'-(| 41% 41»;
42’% 42'» 42’A 41'i, 41*,t,
29'» 29 29 28>ii 28»,
27% 27% 27% 27 27%
28% 27%, 28 27% 27*4

45»4 45% 45 lA 441; 44%
41% 41 41 40% 40%
43% 43 43% 42% 42%

—

16 '* 
2.371 92 
1 21 

INC.
2 39 
2 85 
2 89 
248

17
• 2 47 

1 10 
t 31

Groupe Securities Inc.
Cour» tournis 

132
par Geo. Beausoleil 
ouest, St-Jaeques

et Cî«

Act. Bdm ent, ,, . 6 14 8 68
Agriculture .. .. 5 42 5.90
Automobile .. 4 77 8.20
Aviation . .. • s s • SS 7 47 « 12
Construction .. . . e . 8 45 7.02
Prod. ehlm. . .. 8 54 7.12
Dl.st. et brass. • * • • «S 3 63 3 98 1
Arc. Elect .. .. 8 55 9 29 <
Ailment» . .. ................................. 4 M 5 02 1
Maeh. Indust. .. 8 39 6 85 1
Cle de placem. .. 3 38 .3 87 ,

Marehandlae .. .. ................................ 5.57 6 08 ;
Mines 8 47 7 04
Huile» 4 74 4 83
Chemins de ter a • 2 85 3 13
Equip, de chem de fer .. 3 83 4.17
Acier............................................... 5 55 604 1
Ttbao . .. .. .. 523 8 70 !
Utilités .. . • •**>» A

9.37 8 7$;

Tournée de

GASPE
En auto privée

(550 milles)

Départ quotidien de Mont-Joli — 
Hébergement et tous repos com­
pris — 4 jours................^GOr

Tour de 3 jours •50.

DE MONTREAL A
• En pullman oiler

MONT-JOLI
et retour de

nuit ....................................  $17.50
• En "coach" oiler et retour, 2
couchers à N\ont-Joli . . $14.50
• En autobus 6 Québec; puis pull­
man O Mont-Joli et retour éi 
Montréal ..........................  $22.00
• En autobus à Québec et retour, 
"c(Xich" à Mt-Joli et retour $21.00
• En bateau à Québec; puis pull­
man 0 Mt-Joli et retour à Mont 
réol................................ $25.(X)
• Retour en bateau ou lieu pull­
man, supplément...................... $3.

Pour tous renseignements 
et inscriptions

Le Devoir
430,

Voyages
Notre Dome est, Montréal 

Tél. BEIoir 3361
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LA VIE SPORTIVE
| Deux autres 

victoires pour 
le Saint-Louis

Le Détroit 
succombe 

à son tour

Bobby Riggs 
contre Joe Hunt 

en semi-finale

Américaines 
aux honneurs 

à Murray Bay
New-Tork, I. — Les Yankees de 

New-York ont pris une éclatante | 
revanche hier pour les deux échecs 
-ubis ces jours derniers aux mains ! 
des Tigres de Détroit car les hom- ! 
nés de Joe .vlcCarthy ont vaincu les | 
^ars du Michiaan par un résultat de | 
12 a 3 dans une joute des séries 
régulières de la Ligue Américaine.

Les Aankees ont été formidables 
ru bâton car ils obtinrent seize 
:oups réussis contre les lanceurs 
N’ewsqm, Thomas et Benton et sur 
res seize coups quatre étaient pour 
e circuit, deux par Joe DiMaggio, 
Jn par Bill Dickey et un autre par 
3ed Rolfe.

Trois lanceurs passèrent sur le 
monticule pour les visiteurs. Buck 
Newson qui débuta la joute dut 
prendre le chemin des douches 
après avoir été victime de six 
points à la cinquième manche.

Le premier coup de circuit de 
Joe DiMaggio a été obtenu à la 
première manche alors que deux 
coureurs étaient sur les buts, tan­
dis que son second a complété le 
pointage à la huitième. De plus, 
Bill Dickey cogna son 17ème coup 
de circuit de la saison à la troisiè­
me, tandis que Red Holfe a accom- 
ppi le même exploit à la sixième.

Pearson a accordé onze coups 
sûrs aux visiteurs, pour enregis­
trer sa dixième victoire de la sai­
son.

Résultat de la joute:
DETROIT

AB P cs R
McCosky, cc .... 5 0 3 4
McCov, 2b ........... 3 1 0 3
Averili, cg .......... 4 0 1 2
Greenberg, 1b .,.. 4 0 2 7
Higgins, 3b........... 5 0 ï 0
Fox. cd .............. 2 0 0 2
lebbetts, r ...... 4 0 3 4
Shea, r.................. 0 0 0 0
Croucher, ac .... 4 1 1 *>
Newsom, 1 .......... 2 0 0 0
Thomas. 1 ............ ô 0 n 0
aCullenbine........... 1 0 0 0
Benton, 1 .............. 1) 0 o 0
bGehringer ........... (1 0 0 0
rRogell ................ 0 1 0 0

Total .................. 35 3 il 24
NEW-YOR K

Crosetti, ac.......... 5 0 i 3
"tolfe. 3b.............. 3 3 3 0
\eller, cd ............. 5 1 2 3
DiMaggio, cc----- ô 3 3 3
Dickev, r.............. 4 0 2 4
tosar, r .............. 0 ô 0 1
Selkirk, cg ........... 3 i 2 1
Gordon, 2b .......... 4 i o 3
Dahlgren, 1b .... 4 i ï 9
’oarson, 1 ............ 3 0 0 0

Total..................  36 12 16 27 14
aFrappa pour Thomas à la !)e. 
bFrappa pour Benton à la 'Je. 
rCourut pour Gehringer à la Je. !

)étroit....................... 100000002— 3 I
sew-York................. 30106101X—12 !

Sommaire —Points produits par i 
Vverhill 2, DiMaggio 5, Dickey, Se!- ' 
utk, Dahlgren 3, Pearson, Rolfe. 
JcCosky. Deux-buts: Gordon, Mc- 
losky, Selkirk. Trois-buts: Dafil* 
;ren. Coups de circuits: DiMaggio 
!, Dickey, Rolfe. But volé: McCoy, 
laerifices: Pearson, Averili. Dou- 
des-jeux: Crosetti à Gordon à 
)ahlgren 2; McCoy à Croucher à 
îreenberg. Laissés sur les buts: 
Cew-York 8, Détroit 11. Buts sur 
ialles de Pearson 1, Newsom 
."bornas 2. Retirés au bâton par: 
xewsom 1, Pearson 5, Thomas 1, 
üenton 2. Coups sûrs contre: New­
som 8 en 4 1-3 manches; Thomas 
t en 1 2-3; Benton 4 en 2. Lan­
ceur perdant: Newsom. Arbitres: 
McGowan, Rue et Quinn. Durée de 
la joute: 2h. 13.

LES AUTRES PARTIES
Saint-Louis . . 020000120—â 13 2 
Washington . . 30040200X—9 10 0

Mills, Whitehead, Lawson, Gill, 
Kennedy et Glenn, Spindell; Kra 
kauskas, Appleton et Ferrell.

Cleveland . . 300200100— 6 là fi 
Boston ... 40012019x—17 19 0

Allen, Dobson, Broaca, Sullivan 
et Hemsley, Sewell; Ostermueller, 
Wade, Dickman et Peacock.

Southampton, N.-Y., 4 — Bobby 
Riggs s'est qualifié pour les semi- | 
finales du tournoi de Southampton 
en triomphant hier de Joe Hunt 
par 4-fi, fi-3 et 7-5.

Sydney Wood défit George Tolev ; 
de Los Angeles par (i-4, fi-2, et Er- | 
nie Sutter de la Nouvelle-Orleans; 
disposa île Roger Peacock, de Ber-1 
keley, Californie, par 5-7, fi-2, G-2. j 
Robert Kamrath s'est qualifié jiour | 
rencontrer Riggs en semi-finale en j 
vertu de sa victoire par défaut sur j 
Henry Prusoff de Seattle. Wood ; 
fera face à Sutler dans l’autre se- j 
mi-finale.

Dans les quarts de finales des | 
doubles messieurs, Frank Kuernscv j 
d’Orlando, Floride, et Russell Hob- j 
bitt d'Atlanta, ont battu Gene Ma I 
ko de Los Angeles et Gardner Mul- / 
loy de Miami par 12-10, fi-4. tan- j 
dis que Frankie Parker de Berke­
ley Hills, Californie, et Don Mc­
Neil d'Oklahama ity ont pris la 
mesure de John Doeg de Rumson, 
N.-Y., et Charles Mattman de New- 
York par fi-3. fi-4.

Biggs et Elwood Cooke de Por­
tland, Ore., ont triomphé de Ro­
nald Lubin et George Tolcy de Los 
Angeles par 7-5, fi-3, et Bill et Ches­
ter Murphy de Chicago, ont repous­
sé le défi du Tandem-surprise du 
tournoi composé de Norman Bic- j 
kel et Marvin Wachman de Chicago 
par le pointage de 3-fi, (i-3, 7-5.

RESULTATS SIMPLES, 2e ron­
de. — Robert Riggs bat Carlton 
Rood, fi-4, fi-0; Gardner Mulloy bat 
Wayne Sabin, 5-7, 3-1, défaut; Wel- 
bv Von Horn bat Eddie Alien. 5-7, 
fi-3, fi-2; Joe Hunt bat Ronald Lubin 
fi-0, G-3; Robert Kamrath bat Frank 
Guernsey 7-5, 3-C, fi-2: John Doeg 
bat Martin Buxby 6-1. 5-7, fi-4; Wil­
liam Murphv bat Robert Low Jr. 
fi-4, fi-2; Henry Prusoff bat Marvin 
Wachman fi-2. fi-3; Robert Peacock 
bat Gene Mako 6-2, 3-6. 6-1; Russeii 
Bobbitt bat Armand Bruneau 3-2, 
fi-3; Ernie Sutter bat Charles Mail­
man fi-3. 6-3; Elwood Cooke bat 
Walter Meseroie 6-3. fi-4; Sidney 
Wood bat Doug Imhoff fi-4, 4-fi. G-2; 
Ladislas Hecht bat Norman Bickel 
7-5, 6-2; George Tôle y bat Chaunsey 
Steele 4-6, 6-2 8-fi: Gilbert Hunt bat 
Hnl Surface C-3, 9-11 7-5.

3e ronde. — Bobby Riggs bat 
Gardner Mut oy fi-3, 7-5: Joe Hunt 
bat Welhy Van Horn fi-4, 4-fi, fi-4; 
Robert Kamrath bat John Doeg fi-4, 
fi-4; Henry Prusoff bat William 
Murphy fi-4, 6-4; Robert Peacock 
bat Russell Robbitt fi-4. 6-3; Ernie 
Sutter bat Elwood Cooke, 2-fi, 6-2, 
fi-4; Sidney Wood bat Ladislas 
Hecht 6-3, 6-1; George Toley bat 
Gilbert Hunt 6-2. fi-fi.

Quarts de finales. — Bobby Biggs 
bal Joe Hunt 4-6. fi-3, 7-5; Robert 
Kamrath bat Henrv Prusoff défaut; 
Sidney Wood bat George Toley fi-4 
6-2; Ernie Suiter bat Robert Pea­
cock 5-7, 6-2, 6-2.

Saint-Louis, 4. — Les Cardinaux 
de Saint-Louis ont continue leur 
marche triomphale hier en gagnant 
sur les Bees de Boston dans les j 
deux partie sau programme, ce qui j 
porte leur total à cinq victoires con- j 
sécutives. Les locaux triomphèrent 
par a à 1 à la première joute pour 

La Malbaie, 4 — Le tournoi qui vaincre de nouveaux à la deuxiè- 
doit décider du championnat de me par 4 à 3.
tennis de La Malbaie s'est continué! Joe Medwick, qui eut une mé-j 
hier alors que lurent disputés ks senlente avec le gérant Ray Blades 
sim pies et doubles féminins ainsi récemment, a figuré dans les deux ! 
que les doubles mixtes et les Ame- joutes complètes. Il cogna un dou- 
ncaines ont remporté les honneurs ,bje et un (.nup <\e circuit dans la 
ije la ournee en gagnant la plupart première. Enos Slaughter cogna un 
îles parties. | coup de circuit dans chacune des

Avant que la pluie ne vienne, joutes, 
mettre fin aux procàdures, Mme L. j j,on Warneke a limité les Bees à 
W. Noël et Mme P. Kelleher de ! huit coups sûrs dans la première 
New-iork ont défait Annette Sa- parjie pour enregistrer sa dixiè-| 
varc de Quebec et Mlle Lee McCoy me victoire de la saison. Dans la'

: seconde, les Cardinals se rallièrent

de Tuxedo, 
K. Macken- 
N. Robb de

battent 
et Fitz, 

et Jay 
P. Fitz 

5-7, fi-2;

Nos Royaux au bâton 
et au monticule

I VanRobays 
I Mosar .... 
I Rosen ... 

Becker
I Deal ..........
| Bell ........ .
Hartje .. 

i Ross 
Rogers 

! Simons j McDanl 
I Norrts 
! Crouch

P Ab Cs 2b 3h C Pr- 
99 357 124 22 fi 10 fil

. 95 330 100 9 3 2 30

. 44 165 53 9 2 2 25
. 62 159 51 3 2 0 22

95 375 113 17 4 7 51
.103 374 111 15 2 0 36 

92 289 85 20 4 3 35

Schott 
Porter 
Grabowskt 
Wicker 
La Master 
Hasson ..

Grabow.ski 
Porter . . . 
Duke .. . 
Wicker 
Crouch .. 
Rogers ... 
Schott . . 
La-Master

.. . . 30 39 11 1 0 0
. . . 30 92 25 2 0 0

IM .. fiO 184 41 5 1 0
........... fiO 178 42 7 2 2
......... 28 52 9 1 0 0

........... 27 49 7 2 0 0
. . .. Il 15 2 1 0 0

........... 31 53 5 0 0 0

LES LANCEURS 
e Ml Cs Pt-s nb rab a 

19 49 53 28 22 24 6 
31 146 181 82 23 38 12 

. 26 1 44 Ifil 78 40 34 5

. 30 72 222 103 43 56 8 1
25 147 173 95 61 71 71

. 23 118 138 83 63 36 4

. 8 34 45 34 13 5 0

.3 6 5 0 5 2 0

Les meilleurs frappeurs 
des grandes ligues

P.A -~

. . 025200000—9 14 II 
Philadelphie. . 004000300—7 11 1 

Tresh; Beckman, Dean, Potter et 
F. Hayes.

Chicago, 
illade

Ah
235
327
335
337
383
343

Dimaggio. Yank es 
Poxx Red Sox 
Arnovlch. Phillies ..
Eonura, Giants ....
McQulnn, Browns ..
Mize, Card ..............

CIRCUITS — Ligue Américaine Foxx, 
Red Sox. 26. Greenberg. Tigers. 20; Sel­
kirk. Yankees, 18. Ligue Nationale OU 
Giants. 19: Mlze, Cardinaux, 18; McCor 
mick Reds, 17.

POINTS PRODUITS — Ligue Américai­
ne; Williams. Red Sox, 87. Foxx. Reri Sox, 
84; Greenberg, Tigers. 79; Walker. White 
Sox, 79. Nationale: McCormick. Reds, 81; 
Bonura. Giants, 68; Camilli, Dodgers, 66.

de Washington par 6-0, 6-1, dans 
une joute de double pour dames. 
Mine A. Ryan et Mlle B. Echols dc* 
New-York ont dominé Mlle Mary 
Gurd de Montreal et Mlle B. Fritz 
de Boston par le résultat de 4-6,
6- 2, fi-0. Mme Sheffield de New- 
York cl Mme M. Blagden de Tuxe­
do, N.-Y., ont infligé une défaite à 
Mlle S. Dawes et Mme H. Culver 
de Montréal par 6-4, 8-6.

Dans le dernier engagement des 
doubles féminins de la journée, 
Mlles B. et F. Blagden,
N.-Y., ont éliminé Mlle 
zie de Montréal et Mlle 
Boston par fi-3, 7-5.

Résultats:
Simples — Dames 

Mme Rodd de N.-Y. bat Mlle P. 
Mackenzie de Montréal, fi-2, 6-2. 
Ruth Robb de Boston bat Mme A. 
Ryan de N.-Y. 6-1, 6-3.

Doubles — Mixtes 
Tim Dunn de Québec et Mai y 

Humphrey de Ridgefield, N.-J., bat­
tent M. et Mme Sedgwick de Bos­
ton fi-2, 6-1. Mme Kelleher de N.- 
Y., et Harold Kennedy de Montreal 
battent Mme Sheffield Cowles et I*. 
Morgan de N.-Y. 4-fi, 6-2, 7-5,

Doubles — Dames 
Mme Noël et Mme Kelelher, N,- 

Y., battent Aille Savard, Québec, et 
Mlle McCoy, Washington, i-ü, 6-1; 
Mme Ryan et Mlle Echols, N.-A., 
battent Mlles Gurd, Montréal, et B. 
Fitz, Boston, 4-0, 6-2, fi-0; Mmes 
Sheffield Gowles, N.-Y., et M. Blag­
den, Tuxedo, Imitent Mlle Dawes, 
Montréal, et Mme Culver, Montréal, 
fi-4, 8-6; Mlles B. et F. Blagden, Tu­
xedo, battent Mlles Mackenzie, 
Montréal, et N. Robb, Boston, 6-3.
7- 5.

Douilles — Mixtes 
M. et Mme Rodd, N.-Y.,

Mlle Mackenzie, Montréal, 
jr., Boston, 6-3, 6-0; Ruth 
Robb, Boston, battent Mlle 
et. W. Fitz, Boston, 6-0,
Mine Noël et F. Morgan, N.-Y., bat­
tent M. et Mme M. Blagden, Tuxe­
do, 6-0, 6-4; Mme Butler, Utica, N.- 
Y., et G. S. F. Cantile, Montréal, 
battent Aille Sise, Montréal, et dis 
Lester, N .-A'., O-E O-2.

L'Association Américaine
Indianapolis à Columbus, remise, 

à cause de la pluie.
St-Paul .......... 100000001—2 fi fi
Milwaukee ... 20120000x—5 11 1

Batteries: Hiaisl et Jackson; Car- 
leton et Hernandez.
Minneapolis ., flOOOOOOOO—0 5 0
Kansas City . . OOOOOOOlx—1 3 0

Batteries: Rutland et Grace;
Bruer et Riddell.
Louisville 00101110000004—6 16 1
Toledo . . 61)0(1000020000—2 9 1

Batteries: Weaver, Flowers et 
Madjeski; McLauvhlin, Dielz et Par­
sons.

Conn ef Bettind
le 25 septembre

Pittsburg, 4. — Billy Conn, de 
Pittsburp, qui remporta le titre de 
champion mi-lourd du monde en 
Iriomphant de Melio Bcltina, de 
Beacon, N.-Y., le 13 juillet dernier 
à New-York, défendra son titre 
contre ce même adversaire A Pitls- 
burv le 25 seplembre prochain. Les 
contrais ont été signés hier en pré­
sence du promoteur Alike Jacobs.

La partie a dû être remise
La partie qui devait être dispu­

tée hier soir au Stade des Royaux 
entre les clubs Lachine et Laprai- 
rie, de la Ligne Richelieu, a été re­
mise indéfiniment à cause de la 
pluie. La iou'.c aurait pu être dis­
putée ce soir, niais les directeurs 
du Lachine ont demandé de la re­
mettre à plus lard, car Lachine n'a 
que deux lanceurs et doit jouer un 
programme double dimanche 
après-midi contre la Alaison de Da­
vid.

pour trois points à la huitième man­
che et ainsi décrocher les honneurs 
du programme doubla.

Première partie:
BOSTON

Sisti, 3b ........
Simmons, cg , 
Hassett, 1b ...
West, cc ........
Cuccinello, 2b 
Carras, cd ... 
AVarstler, ac . 
Andrews, r ..
Lopez, r ........
Posedel, 1 ,,.

AB P

Les résultats 
dans le circuit 

des majeures
NATIONALE

Hier
St-Louis 5, Boston 1.
St-Louis 4, Boston 3.
Brooklyn 4, Pittsburg 1.
( hicago 9, Philadelphie 6. 
New-York à Cincinnati, remise, 

pluie.
Le classement

Cincinnati ..
Saint-Louis 
Chicago .. ,.
Pittsburg ..
Brooklyn ..
New-Aork ..
Boston .. ..
Philadelphie .

Aujourd'hui
Brooklyn à Cincinnati (soir). 
Philadelphie à St-Louis. 
New-York à Pittsburg.
Boston à Chicago.

AMERICAINE
Hier

New-York 12. Détroit 3.
Boston 17. Cleveland fi.
('hicago 9. Philadelphie 7, 
Washington 9, St-Louis 5.

Le classement
G. P. r.c. Les jo

New York .. ,. .. 67 28 .705
Roston .. .. .... 59 35 .628
Chicago .. ., • • o«j 43 .561 Vfontréa
Cleveland .. ., 49 45 .521 cause de
Détroit . .. 49 47 .510 Buffalo
Washington . . .. ... 42 57 .421 se de la r
Philadelphie ... .. 35 59 Toronto
Saint-Louis . 68 .277 Baltimore

l'Internationale

TotAl ..........  33
ST-LOUIS

1 8 24 7

J. Martin, cc , 
; Aloore, cc ..,. 
! Brown, ac ... 
Slaughter, ed . 

j Mize, 1b . . . .. 
Medwick, cg . 

i Guüeridge, 3b 
S. Martin, 2b .

! Owen, r ........
; Warneke, 1 ...

AB P

37 5 14 27 14 
010000000— 1 
11102000x— 5

Total ..............
Boston ............
St-Uouis ........ .

Sommaire:
Erreur: AVarstler. Points comptés 

sur coups de Slaughter, Garins, Med­
wick, Mize, Gutteridge 2. Deux-buts: 
S. Martin, Fedwick, Gutteridge, 
Simmons. Trois-buts: Simmons, 

j Circuits: Slaughter, Medwick. Sa- 
Icrifice: Brown. Double-jeux: Sim- 
j nions à Lopez. Laissés sur les buts: 
| Boston 5, St-Louis 12. Buts sur bai­
lles de Posedel 3. Retirés au bâton: 
Posedel 4. Warneke 2. Arbitres: 

j Barr, Aloran et Stewart. Temps 
I 1.47.

Deuxième joute:
BOSTON

AB P CS R
Sisti, 3b ........ 0 1 3
Simmons, cg . ... 4 0 0 3
Coonev, ce ... 0 0 0
xMajeski ........ 0 0 0
Hassett, 1b ... ... 4 0 0 8
West, ce-cg . .. ... 3 1 1 2
Cuccinello, 2b ... 4 1 3 3
Garnis, cd ... 0 0 1
Warstler, ac .. 4 1 2 1
I.opez. r ........ O• • • 0 ï 2
Turner, 1........ 0 i 1

Total .......... .... 35 3 9 24
ST LOUIS

Brown, ac . .. 1 2 !
S. Martin, 2b . ... 4 I 3 2
Slaughter, cd . 
Mize, 1b ........

... 4 1 2 ï
1 2 6

Medwick, cg . ... 3 0 0 4
Gutterridge, 3b .. 4 0 1 3
Moore, cc . ... ... 3 0 0 5
Owcn. r ........ 0 0 5
Cooper, 1 .... ... 3 0 0 0

Total .......... 4 10 27

10

Black Horse
La meilleure bière du Canada

^ l* BRASSERIE DAWES, MONTREAL

AVEC IA BLACK HOR$E-''ÇA MARCHE"!

10
x—Frappa pour Cooney à la 9e.
Boston ..................  000200001—3
St-Louis ..............  10000003x—4
Sommaire : —
Erreurs: Gutteridge, Sisti, Coo­

ney, S. Martin. Points comptés sur 
coups de S. Martin, Cuccinello, 
Turner, Slaughter 2, Moore, Sisti. 
Deux-buts: Brown, Cuccinello,
Mize. Circuit: Slaughter. Sacrifice: 
Aloore. Double-jeux: Cooper, Brown 
e! Mize: AVarstler, Cuccinello et 
Hassett: Hassett à Lopez. Laissés 
sur les buis: Boston 8; St-Louis 7. 
Buts sur balles de Turner 2, Cooper 
3. Retirés au bâton par Turner 1 
Cooper 4. Arbitres: Moran, Ste­
wart et Barr. Temps 1.44. Assistan­
ce: 3,376.

AUTRES PARTIES
Philadelphie .. 000011040—6 15 0
Chicago.......... 01052010X—9 13 1

Batteries: Mulcahy, Harrell et 
Atillies, Davis; Lee, J. Russell et 
Maneuso.
Brooklvn ___ 000001201—4 13 0
Pittsburgh .... 001000000—1 8 1

Batteries: Pressnell et Todd; 
Butcher, Sewell et Mueller.

Tournoi de golf 
à Val-Morin

(i. P. PC.
.. 60 32 .652
• • o 1 42 .548
.. 51 45 .531
.. 47 44 .516
.. 46 46 .500
.. 46 46 .500
.. 42 51 .452
.. 26 63 .292

Aujourd'hui
Cleveland à New-A'ork.
Détroit à Boston.
Chicago à Washington.
St-Louis à Philadelphie.

INTERNATIONALE 
Hier

Baltimore 9. Toronto 3,
Toronto 6, Baltimore 5.
Montréal à Jersey City, remüse, 

! terrain détrempé.
: Buffalo à Syracuse, remise. 
| pluie.

Rochester à Newark, sera jouée 
j plus tard.

Le classement

Batteries: Mulligan et Heath; 
Midkiff et Waiien.

2e partie:
Toronto ........  100130000—6 10 0
Baltimore . . 000220100—5 10 1

Batteries; F'ischer. Berly et Har- 
shany; Krrr, Biuner, Shahk, Alatu- 
zak et Warren.

Le septième tournoi annuel du 
club de golf Val Morin sous les 
auspices de la P. Q. G. A. sera tenu 
dimanche, 13 août. Il commencera 
a 9 h. 30 du matin, (heure d’été).

M. J.-A. I.alonde. capitaine du 
club annonce aujourd’hui que 'es 
heures de départ peuvent être ré­
servées par écrit. On acceptera 
aussi les entrées a la maison du 
club et les heures de départ pour­
ront être arrêtées à la convenance 
des concurrents.

Des coupes et des prix seront 
accordés pour les plus bas scores 
bruts et les scores nets, pour les 
dix-huit trous, et d'autres prix 
pour les premiers et les seconds 
neuf trous. Les handicaps officiels 
de clubs seront acceptés en l’absen­
ce des handicaps de la P. Q. G. A.

Le A'al Morin est situé sur la 
route de Ste-Agathe (route no 111 
à einquante milles de Montreal, où 
à un mille de la station de Aral Mo- 
iin,

G . P P.C.
Jersev City ........... 61 46 .570
Buffalo . . . 50 .550
Hochester . • • • • • ‘1” 48 .547
Syracuse .. .............  60 51 .541
Newark .. .............. 58 55 .513
Ballimore . .............. 49 58 .548
Moontréal . .............. 41 63 .411
Toronto .. .............. 44 65 .407

Aujourd'hui
Montréal à Jersev Citv f 3h. p.m.)
Buffalo à Syracuse (2 P->
Rochester à Newark.

Belle tenue d'Art Parks
Pittsburg, 4. — Art Parks, ancien 

voltigeur des Royaux de Alontréal, 
s’est mis en évidence hier au cours 
d’une imite lie la ligue Nationale 
mire les Dodgers et les Pirates car 
l’ancien salarie du president Raci­
ne a obtenu trois coups réussis sur 
quatre nppaniions au bâton. Parks 
a frappé deux simples et un trois- 
buts pour aider son club à vaincre 
les Pirates.

Toronto à Baltimore.

Ligue Provinciale
mm
Trois-Rivières ................  300020023—10 « 0
Sorel................................. OOOOOOOOO— 0 3 0

j Lerov et Corrigan, Oo’.enske et. Galen 
Granby à Drummondvtlle, remise pluie. 
Québec, à Sherbrooke, remise, pluie.

! CE SOIR —
Québec à St-Hvaclbthe. R h IS 

j DrummondvlPe à Trois-Rivières 9 h.

(Suite à la page 10)
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Montréal, vendredi LE DEVOIR 4 août 1939

Qui doit avancer les fonds des 
travaux de chômage ?

M. Hepburn prétend que si le fédéral veut faire exécuter 
des travaux de chômage par les municipalités, il doit 

avancer sa contribution — Le fédéral ne veut 
payer que les travaux une fois terminés 

et les comptes apurés

En France Les vieillards auront M. King devrait se 
Pour une politique leur colonie de prononcer

lieuse
Un article du chanoine Ferdinand 

Renaud dans la "Revue des Deux 
Mondes"

Ottawa, 4 (C.P.1 — M. Norman 
Rogers, ministre fédéral du travail, 
a déclaré hier que le gouvernement 
Hepburn devra assumer la respon­
sabilité d'avoir posé une condition 
qui empêche 1 exécution du pro­
gramme des travaux de chômage 
municipaux.

En vertu de ce plan, le federal 
et le provincial payaient part éga­
le de la main-d’oeuvre et la muni­
cipalité payait le coût des maté­
riaux et de la régie des travaux.

M. Hepburn a déclaré que les 
municipalités ne pourraient se pré­
valoir de cette loi que si Ottawa 
fournissait sa quote-part au début 
des travaux, au lieu d’attendre que 
les travaux soient terminés et les 
comptes apurés.

Voici le télégramme envoyé par 
M. Rogers à M. Cross:

“Je reçois votre télégramme du J 
août. Je regrette que vous persistiez 
dans votre refus d’autoriser les mu- 
nuicipalités de l'Ontario de se pie- 
valoîr de la contribution federate 
aux municipalités pour l’aide aux 
chômeurs d’après les mêmes ler- 
mes qui s’appliquent aux autres 
provinces. Aucune autre province 
n’a demandé d’autre garantie que 
[’engagement pris par le gouverne­
ment fédéral, de payer 50 pour 
cent du coût de la main-d’oeuvre 
des projets apnrouvés.

“Je suis prêt à recommander.

.comme par les années passées, que 
I toute balance non dépensée de la 
! contribution soit incluse dans le 
: budget de la prochaine année fi- 
j nancière. En aucun cas, ccs derniè- 
j res quatre années, le gouvernement 
; fédéral n'a pas fait honneur aux 
engagements qu’il a pris dans ses 
contrats avec les provinces. Dans 
ces circonstances, vous devez assu­
mer l'cnticre icsponsabililé d’in­
sister sur une condition qui empê­
chera l’exécution du programme 
de travaux d’anu'liorafioji locale en 
Ontario.

“Nous sommes encore disposés à 
respecter l'offre que nous vous fai­
sions dernièrement de rendre ie 
plan applicable en Ontario, aux 
mêmes termes que dans les autres 
provinces, en liepit du fait que le 
gouvernement ontarien ne se croi­
rait pas en mesure de contribuer, à 
parts égales, avec le gouvernement 
fédéral, au cc ut de la main-d’oeu­
vre des projet> approuves.

“Tel que proposé déjà, à la suite 
des conversa'ions la semaine der­
nière avec vos représentants, une 
entente séparée pour l'aide aux 
chômeurs a été approuvée par le 
conseil des ministres. Cette enten­
te vous est envoyée aujourd'hui et 
lorsqu’elle sera complétée par la 
province, elle autorisera le paie­
ment des argents jiour les secours 
directs”.

Les orages d’hier à Québec
Ouébec. 4 (D.N.C.) — Deux vio­

lents orages se sont abattus au cours 
de la journée d’hier sur la ville de 
Ouébec et sur toute la région, cau­
sant des dommages assez élevés un 
peu partout. Ces orages ont été ac­
compagnés dune pluie diluvienne 
qui a inondé un grand nombre de 
caves, à Québec, retardé tous les 
services de tramways, nui a la cir­
culation en général et interrompu 
le service de l’électricité dans plu­
sieurs quartiers. , ,

Hier après-midi, l'orage a brise 
l'antenne du J.adg Gret/ dans le 
port. Hier soir, il a mis en plu­
sieurs morceaux le transformateur 
de la compagnie Quebec Power, an­

gle Sainte-Claire et Saint-Réal, et 
cassé un bon nombre de fils, l.es 
lignes téléphoniques, toutefois, 
n’ont souffert aucun dommage et 
le service des appels à longue dis­
tance n’a été interrompu en aucun 
temps.

Dans la région
A Victoriaville, la foudre a incen­

dié la grange et les hangars de M. 
Albert Blais, et à Saint-Georges de 
Rcauce, elle a détruit les bâtiments 
de M. Olivier Morissette.

De grands dégâts ont été causés 
dans la Beauce. Les communica­
tions sont rompues entre plusieurs 
villages.

En Australie

Crise ministérielle
Le premier ministre de la Nouvelle- 

Galles du Sud est détait sur une 
motion présentée par un de ses 
anciens ministres
Sydney, Australie, 4 (CP» — Le 

premier ministre Bertram Stevens 
a été défait par un vote à l'Assem­
blée législative des Nouvelles-Gal­
les du Sud. Il a aussitôt remis sa 
démission au gouverneur lord Wa- 
kehurst.

Il y a une semaine, M. E. S. Spoo­
ner, qui était ministre des travaux 
publics dans le gouvernement Ste­
vens, a démissionné, pour protes­
ter contre la coupure effectuée 
lans les crédits de son ministère.

Hier M. Spooner a présenté une 
notion réclamant une nouvelle pq- 
üique financière pour l'année 
1939-40. M. Spooner a accusé M. 
stevens de pusillanimité en essay­
ant de faire croire que la motion 
était dirigée contre lui directe­
ment, et que c'était un vote de cen­
sure. Le vole a été de 43 contre 41. 
Mais six députés ministériels favo­
rables à M. Stevens étaient absents.

Le gouverneur a demandé à M. 
Stevens de rester quelques jours 
en fonctions. La Chambre se réuni­
ra la semaine prochaine et il se 
peut que la présence des six dépu­
tés absents hier, modifie la situa­
tion politique. Le gouvernement ac­
tuel est une coalition des United 
Australia et du Country Party.

Au Cap
Cap-de-la-Madeleine, 4. -— Les 

Pères gardiens du sanctuaire de 
Notre-Dame du Cap commenceront, 
dimanche, la prédication des exer­
cices préparatoires à la fête du la 
août, jour de l’Assomption et 35e 
anniversaire du couronnement de 
Notre-Dame du Cap. Chaque jour 
de la neuvaine débutera par une 
messe solenne.le célébrée au sanc­
tuaire, à 7 h. Le soir à 7 h. 15, aura 
lieu la prédication donnée par un 
des Pères gardiens du pèlerinage. 
Des haut-parleurs installés à l’ex­
térieur, permettront à tous les as­
sistants de suivre ces exercices.

Délégué de L<i’» Tuque
La Tuque, 4. — Le maire Orner 

Journault a été nommé délégué offi­
ciel de La Tuque au Congrès de 
l’Union des municipalités à bord 
du North Star, en septembre.

Dans TAbitibi
Une puissante compagnie minière 

vient de commercer des travaux 
importants dans le canton Desjar­
dins
Québec, 4. (D.N.C.) — M- Onési- 

me Gagnon, ministre des Mines, de 
la Chasse et des Pêcheries, a annon­
cé hier après-midi, qu’une puissan­
te compagnie minière américaine 
vient de commencer des travaux 
importants dans la région’ de l’Abi­
tibi. Il s’agit de (’“International 
Mining Corporation”, qui_ projette 
l’installation d’un puits de 500 pieds 
de profondeur dans le canton Des­
jardins, au nord de Senr.eterre.

L’“International Mining Corp.” 
est l'une des plus importantes com­
pagnies de ce genre aux Etats-Unis. 
Le ministre a aussi appris que les 
travaux pféliminaires viennent de 
commencer. La compagnie a fait 
procéder à l’aménagement du ter­
rain et à la coupe du bois en vue 
de la construction d’un puits qui 
aura une profondeur de 500 pieds. 
Ces travaux nécessiteront une dé­
pense d’au moins $105,000 et pro­
curent déjà du travail à un bon 
nombre d'ouvriers.____ _

Clôturer et assécher 
les carrières

M. J.-M. Savignac, président du 
comité exécutif, a déclaré hier que 
le comité exécutif avait donné ins­
truction à M. J.-E- Blanchard, direc­
teur des travaux oublies, de_ faire 
clôturer et assécher les carrières.

M. Savignac a ajouté que si les 
propriétaires estiment que leurs 
carrière^ sont trop onéreuses pour 
qu’il vaille la peine d'observer les 
règlements, ils n’ont qu’à les don­
ner à la ville.

LE DOCUMENT

Adoptes

Les CAFES, THES
et CONFITURES de

J. A. DÉS Y,
fUmltéM

Qualité supérieure
Montréal

Un colis de 10 numéros pour .Z0s fr. 
(valeur régulière $1.05)

Nos
10— Six leçons d'Apologétique par le

R. P. Adélard Dugré, S.|.
11— Le Dossier de Dollard par M. l'abbé 

Lionel Croulx.
14—Dilectissinsa Nobis — Encyclique de

S. S. Pie XI sur la situation de 
l’Eglise catholique en Espagne,

18—Comment se fait le “Devoir” (bro­
chure de 1 80 pages».

22—L’Economique et le national par M. 
l'abbé Lionel Croulx.

24— Les Evénements d’Espagne — Dis­
cours de S. S. Pie X! aux réfugiés 
espagnols. Letfre de S. E. Mgr 
Gauthier.

25— Pour un parti national fédéral par 
Pierre Vigeant.

27— La situation religieuse en Allema­
gne — Lettre de S. S. Pie XI à 
l'épiscopat allemand.

28— Sur la situation religieuse au Mexi­
que — Lettre de S. S. Pie XI i 
l'épiscopat mexicain.

29— A propos de la guerre civile en 
Espagne — Lettre collective des 
évéques espagnols h ceux du mon­
de entier.

(Pour fins de propagande, chacun des
numéros mentionnés ci-haut peut te
vendre é la douzaine au même prix que
le colis, soit .20s franco la dousaine).
SERVICE DE LIBRAIRIE DU “DEVOIR”

Paris, 4 (P.C.-Havas) — Com­
ment sceller définitivement l’en­
tente qui régne dans tous les do­
maines entre l’Eglise de France cl 
l’Etat républicain? Le dernier nu­
méro de I.a Revue des Deux Mon­
des apporte à cette question une 
réponse retentissante. Dans un ar­
ticle intitulé “Pour une politique 
religieuse”, le chanoine Ferdinand 
Renaud, curé de la vieille paroisse 
parisienne de Saint-Louis en Plie 
présente un projet sur lequel le car­
dinal Baudrillart, Recteur de l’ins­
titut Catholique de Paris, membre 
de l’Académie Française, prit soin 
d’attirer l’attention de tous les fi­
dèles par une note publiée en pre­
mière page île La Croix. Le cha­
noine Renaud jouit d’ailleurs d’une 
réputation considérable pour tout 
ce qui concerne les rapports entre 
l’Eglise et l’Etat.

L’idée centrale de l’article est 
que la solution du problème reli­
gieux doit être facilitée par la 
“communauté d’idéal des démocra­
ties et de l’Eglise devant le danger 
commun". En effet, “dans la lutte 
qui déchire l’Europe c’est du côté 
de l’Eglise avec le Pape et son cier­
ge que se retrouvèrent les Français. 
Us durent bien reconnaître que 
leur vieil idéal de justice, de liber­
té, de solidarité et de respect de la 
personne humaine pour lequel 
leurs pères avaient tant lutté n’é­
tait au fond que le vieil idéal chré­
tien et qu’ils le tenaient de l’Evan­
gile lui-même. Dans l’autre camp, 
où l’on s’efforce de ruiner tous ces 
sentiments qui font la grandeur de 
l’homme, il n’est pas surprenant 
qu’on s’acharne contre le christia­
nisme. Ce qui compte, c’est de sau­
vegarder ce qui, aux yeux des peu­
ples libres, représente la raison 
même de vivre et qui se confond 
avec notre vieille civilisation chré­
tienne. Ainsi l’entendait naguère 
Roosevelt quand — aux applaudis­
sements de tous les peuples, même j 
de ceux dont les applaudissements ! 
durent être étouffés — il procla-j 
niait que la religion était le pre­
mier des biens que les démocraties 
devaient défendre.”

Deux principes peuvent guider 
la politique religieuse: ou la sepa­
ration totale de l’Eglise et de l’Etat, 
d’après lequel les pouvoirs tempo­
rel et spirituel doivent s'ignorer, 
ou un véritable concordat. Le cha­
noine Renaud écarte ces deux solu­
tions. D’une part, personne ne de­
mande plus la rupture des rela­
tions diplomatiques avec le A’ati- 

I can.
D'autre part, “il est incontestable 

que le concordat, malgré ses avan­
tages, soit un avertissement pour 
l’Eglise et qu’i! risque sans cesse 
de mêler les questions religieuses à 
la politique générale". On a d’ail­
leurs vu comment les gouverne­
ments totalitaires “sans prendre la 
peine de dénoncer les concordats 
tes ont plus hypocritement vidés de 
leur contenu." 11 reste un troisiè­
me régime possible entre l’Eglise 
et l'Etat: “celui des relations mu­
tuelles, honnêtes et loyales respec­
tant l’indépendance réciproque de 
ces deux pouvoirs, mais sans pré­
tendre les enchaîner l'un à l’autre. 
C’est le régime qui existe actuelle­
ment en France et dont personne 
ne semble avoir à se plaindre.”

Dans ce cadre, la politique reli­
gieuse française pose deux problè­
mes: celui de la propriété ecclésias­
tique qui se confond avec celui du 
statut des congrégations et celui de 
l’école. Pour résoudre la question 
de la propriété, le chanoine Renaud 
donne le choix entre deux solu­
tions: ou bien permettre à l'Eglise 
de trouver la capacité civile pleine 
et entière qui lui est nécessaire 
dans l’association générale consti­
tuée par l'ensemble de l’épiscopat 
français; ou bien introduire dans 
le droit français une “fondation” 
ou un “trust” tels qu’ils existent 
dans le droit anglais ou américain. 
Pour résoudre la question scolaire, 
sans toucher au principe de la li­
berté d’enseignement, la solution 
préconisée est la suivante: “Ouvrir 
la porte de l’école primaire à l’en­
seignement religieux pour que les 
catholiques en puissent être satis­
faits. Cet enseignement v serait 
donné par les représentants des 
principaux cultes aux élèves de leur 
confession, selon la .déclaration des 
parents.”

Il s’agit en somme d’instituer une 
“collaboration féconde entre ces 
deux éducateurs de l’âme française 
que son! l’instituteur et le curé”, 
conformément au principe de la 
laïcité, formulé par l’ancien prési­
dent de la République, M. Paul Des- 
chanel, et approuvé par le chanoine 
Renaud: “La laïcité est la réserve 
de l’Etat incompétent pour entrer 
dans un domaine qui n’est pas le 
sien”. Et par-dessus tout, il s'agit 
de “cimenter, plus étroitement que 
jamais, l’union de la grande famille 
française contre laquelle tous les as­
sauts se briseront.”

Journalistes français 
condamnés à la prison

Paris, 4 (CP-IIavas) — Cinq 
journalistes français ont été con­
damnés à l'emprisonnement pour 
avoir publié des articles “tendant 
à amoindrir l'autorité de la Fran­
ce''. Ccs articles qui attaquaient 
“l'impérialisme et le colonialisme 
français" parurent dans la publi­
cation Sia (“La Solidarité interna­
tionale antifasciste”). L’organisa­
tion qui édile cette publication est 
aussi bien opposée au communis­
me qu’au fascisme. M. Henri Jean- 
son, l’un des principaux collabora­
teurs du Canard enchaîné, et Ro­
bert Louzon sont au nombre des 
journalistes condamnés.

vacances
initiative du "Bien-Etre de la Jeu­

nesse" dont le gouvernement pro­
vincial a rendu l'exécution possi­
ble

Au Bout-de-l'Ile

Tout comme les jeunes et les ; 
(tout-petits, les vieillards auront) 
| bientôt, eux aussi, leur “colonie de 
vacances”, grâce à une initiative j 

j prise par l’Association du Bien- ! 
Etre de la Jeunesse, sous l’impul­
sion du juge J.-C.-A. Burabray, et \ 
dont le gouvernement prov incial a | 
rendu l’exécution possible.

La nouvelle colonie, qui seia j 
probablement bénite le 20 août pro- ; 
chain et ouverte officiellement le J 
dimanche 3 septembre, est situcet 
au Bout-de-l’Ile, tout près du non-: 
veau pont LeGardeur-de-Repenti- j 
gny. Le terrain a une superficie de î 
22 ’arpents, II est la propriété du I 

(Canadien National qui a consenti à 
le louer pour une période de 12 an­
nées consécutives à raison de $1 
par année, le bail étant renouvela­
ble, au bout de ce temps, pour 12 
autres années, aux mêmes condi­
tions.

C’est la première colonie du gen-j 
re dans la province de Québec ' 
puisqu’elle est destinée plus spé­
cialement à ceux qui achèvent de 
descendre ie dernier versant de la 
vie, à tous les vieillards déshéri­
tés, solitaires ou abandonnes qui 1 
pourront y passer des vacances 
paisibles et vivifiantes, au grand 
air, sur le bord du fleuve et dans 
une atmosphère de saine gaîté puis­
que les orphelins seront invites, 
par groupements, à aller faire des 
pique-niques dans la colonie et à y 
aller prendre leurs ébats dans une 
magnifique piscine en plein air 
que le ministère provincial vient 
justement d’y construire. Cette pis­
cine n’est certes pas le moindre at-j 
trait de la colonie.

Le chalet, dont la construction i 
est très avancée, a de vastes pro- j 
portions et est d’un style très agré-1 
able à l’oeil. 11 est orné de très !ar- j 
ges vérandas. Ce chalet pourra con-j 
tenir jusqu’à 150 pensionnaires. Il ' 
y aura en outre un petit chalet j 
pour les quatre ou cinq religieuses 
qui s’occuperont de tenir la mai­
son, ainsi que d’autres cabines par­
ticulières.

Les plans de la colonie pour­
voient à la construction d’une pro­
menade de /iiU pieds le long du 
fleuve, de fontaines, d’un four à 
pain, de kiosques, de guérites, ba­
lançoires, etc.

Tous ces travaux, qui sont pous­
sés très activement, sous la surveil­
lance du Dr \Y.-T. Hand, surinten- 
daant provincial des travaux de 
chômage, ont elé rendus possibles, 
nous dit le juge Bumbray, grâce à 
la générosité du gouvernement pro­
vincial. Le ministère du travail, dit- 
il, doit avoir la grande part du mé­
rite de cette réalisation d’un rêve 
que nous caressions depuis long­
temps. .

Le bois des vieux ponts
Fait intéressant cl qui mérite 

d’être signale, ie ministère provin­
cial n’a utilise, pour la construction 
du grand chalet, que du vieux bois 
fourni par les deux anciens ponts 
du Bout-de-l’Ue auxquels le gouver­
nement a substitué, récemment, le 
splendide pont Le Gardeur de Re- 
pentigny. De la sorte, on réalise une 
économie substantielle puisque les 
seuls matériaux à acheter sont les 
bardeaux goudronnés du toit et le 
dernier revêtement de bois de l'ex­
térieur.

Large accueil aux enfants
I.a nouvehe colonie de vacances 

fera un large accueil aux enfants, 
particulièrement aux orphelins ain­
si qu’aux protégés fie la Goutte de 
Lait, de la Si-Vincent de Paul, etc., 
qui tous aiirom le privilège, à tour 
de rôle, d’allet faire des pique-ni­
que dans la colonie, sous la surveil­
lance de religieux ou religieuses ou 
d’autres personnes responsables.

On s'attend a la présence de plus 
d’un millier u enfants, le jour de la 
bénédiction ne la colonie, le 2Ü 
août prochain.

M. Drew, chef du parti conservateur
ontarien, somme M. King de se
prononcer clairement sur la situa­
tion internationale du Canada, le
8 août
Simcoe, Omario, (C.P.) — Le 

lieutenant-colonel George Drew, 
chef du parti conservateur onta­
rien, au cours d’une réunion de la 
Norfolk Conservative Association, a 
demandé à M. Mackenzie King de 
définir “clairement” la situation in­
ternationale du (lanada, lors du di­
ner politique du 8 août prochain.

M. Drew dit que le discours de 
M. King sera de la plus haute im­
portance pour tous les Canadiens 
et probablement sera le discours le 
plus important de M. King au cours 
de sa carrière. Il ajoute <iue la si­
tuation internationale actuelle exi­
ge, un parler franc et des paroles 
catégoriques.

“Peu d’hommes ont eu l’honneur 
de conduire sans interruption un 
grand parti politique pendant vingt 
années. Indépendamment de ce que 
chacun de nous peut penser de M. 
King, nous devons reconnaître que 
cette longue période de direction, 
reflète la confiance que ses associés 
immédiats ont mise dans son juge­
ment. Mais le diner de mardi soir 
pourra devenir la plus grande épreu­
ve de sa longue carrière. Il parlera 
à tout le Canada. Ce que le peuple 
canadien veut savoir du premier 
ministre du Canada, c’est un expo­
sé précis des mesures pratiques 
que le Canada va prendre pour la 
sauvegarde des institutions dont le 
roi el la reine sont les dignes re­
présentants. Le sort rie la civilisa­
tion peut se décider dans les pro­
chains 60 jours. La balance oscille 
presque à niveau entre la guerre et 
la paix. “Si une déclaration nette 
du Canada incline le plateau de la 
balance vers la non-agression et la 
paix, alors nous Canadiens nous 
devrions consentir à ajouter ce fai­
ble effort au moment où il peut ai­
der à sauvegarder la civilisation 
pour nous-mêmes et les autres”.

Messages reçus
par les Ursulines

Québec, 4 — A l’occasion du 
troisième centenaire, les Ursulines 
de Québec ont reçu les câblogram­
mes suivants:
Cité du Vatican, 2 août 11 h. 40 a.m. 

Le Cardinal Archevêque,
Québec.

Agréant hommages Hospitaliè­
res, Ursulines, occasion troisième 
centenaire. Saint Père remercie, 
félicite et bénit.

Cardinal MAGLIONE 
-é -¥*

Des Ursulines de Jérusalem:
A la T. Rév. Mère 
Supérieure, Québec.

Union de gloire au Sacré Coeur 
au jour anniversaire fondation 
apostolique. Vive Mère Marie de 
l'Incarnation.

Ursulines de Jérusalem 
Ÿ * *

Des Ursulines de l’Union romaine:
Intimement unies, allégresses, 

actions de grâces.
Ursulines de l’Union romaine.

v «.m. a j.ju r.m.
TOUS LES JOURS 

LE SAMEDI COMPRIS.

Une occasion favorable 
pour les parents à l’occa­
sion de l’ouverture pro­
chaine des classes.

COMPLETS
3 et 4 pièces

pour garçons de 10 à 15 ans 
Prix ordinaires 8.95 et 10.45

Confection très soignée Coupe ample et 
confortable. Modelé avec plis et ceinture 
dans le dos. Bon tweed tout laine gris, 
beige et brun. Dessin uni, pivelé, qua­
drillé et fléché.

o pieces:
Veston droit ou croi­
sé, un pantalon et 
une culotte Golf ou 
Breeches ou ces deux 
culottes.

4 pièces:
Veston droit ou croi­
sé, un pantalon et 
une culotte Golf ou 
Breeches ou ces deux 
culottes et un gilet.

DUPUIS —- rez-de-chaussée (De Mon Men?)

AI.BEIIT DUPUIS ordsiuent
A.-J. UUGAL, v.-p. et dlr.-gér. ARMAND DUPUIS, s®c.-trés.

La pièce d'argent de $1

Ottawa, 4 (CP) — La pièce d’ar­
gent de -SI frappée sur l’ordre du 
gouvernement canadien pour com­
mémorer la visite royale jouit 
d’une popularité de plus en plus 
grande chez les Canadiens qui. jus­
qu’ici, semblaient préférer le billet 
de banque. En effet, depuis l’arri­
vée du roi en Canada le 17 mut 
dernier, l’hôtel de la monnaie a dû 
en mettre un total de 1,329,300 en 
circulation pour satisfaire tout ie 
monde.

L’hôtel de la monnaie a commen­
cé à frapper des pièces d’argent 
de $1 en 1935. Celte année-là, 428,- 
100 furent mises en circulation. 
Cette innovation fut accueillie avec 
indifférence et l’année suivama 
200.000 sulement furent frappées. 
Depuis, cependant, le gouverne­
ment a continué et la population 
semble maintenant préférer la piè­
ce d’argent au billet de banque.

J. O. Giroux, O.D.
Membre de l’A.E.P.O. 

de Paris.
Optométriste-Opticien

diplômé
A. Philie, f. Rodrigue,

J. Hotte, J.-P. Marchand.
Optométristes et opticiens 

adjoints.

Spécialistes en ajuste­
ment de lunettes _j

EXAMEN DE 
LA VUE

!
L'Union Nationale aura 

trois assemblées le 13
Nous apprenons des bureaux de I 

l’organisation centrale de l’Union | 
nationale, 25 est, rue Saint-Jacques, ; 
que dimanche après-midi, le 13 ; 
août, trois assemblées seront tenues, j 

La première sera à Amos, Abitibi, i 
à l’occasion de l’inauguration d’un 
oont construit par le gouvernement 
Duplessis, sur la rivière Harricana, 
en plein centre d’Amos. Les ora­
teurs seront MM. Bourque, Gagnon. 
Lesage et Barrette.

La deuxième est annoncée pour 
Bedford, comté de Missisquoi, où 
porteront la parole, MM. Bona Dus- 

! saull. (''rank Douliot et John Ho- 
| binson.
i La dernière le sera dans Belle- 
j chasse, comté représenté par M. 
Emile Boileau. Des ministres et des 
députés y porteront la parole.

Voyage à bord
du "Richelieu"

Les Chevaliers de Colomb du 
Conseil St-IIenri donc le local est 
situé à 730 rue Laporte, organisent 
pour le 3 septembre prochain, un 
“voyage de famille” au Cap-de-la- 
Madeleine à bord du Richelieu. Il 
y aura arrêt aux Trois-Rivières. Le 
départ se fera du quai Victoria à 
10 h. (heure avancée) et le retour 
à 11 h. 30 du soir. Il y aura restau­
rant à bord. Le public est invite. 
Pour information, s’adresser au 
Conseil, WHbank 5322.

La vie sportive
(Suite de la page 9)

Les concurrents 
seront nombreux 

à Kanawaki
C'est aujourd'hui que s’ouvrira 

le tournoi de golf pour le cham­
pionnat métropolitain au club Ka­
nawaki alors que les meilleurs jou­
eurs canadiens ainsi qu'un repré­
sentant des Etats-Unis se dispute­
ront Ise honneurs de la victoire et 
le titre qui était détenu l’an der­
nier par Phil Farley, de Toronto, 
qui sera absent du tournoi cette 
année.

Bob Adams, le frère aîné de Tecl 
Adams, de Boston, est le seul re­
présentant des Etats-Unis à pren­
dre part à l’épreuve. 11 détient ac­
tuellement le championnat junior 
du Massachusetts, et dans une ron­
de de pratique à Kanawaki, cette 
semaine, il a exécuté une carte ie 
71 et une autre de 74.

Les links de Kanawaki sont en 
excellent état pour le tournoi, et 
les joueurs n’auront pas d’excuses 
de ce côté s’ils ne parviennent pas 
à triompher. Gordon Baxter Tay­
lor et C. Happy Fraser, tous deux 
membres du Kanawaki, ont joué 
leur partie de seconde ronde pour 
le championnat exclusif du ilub et

Taylor l’a emporté par 3 et 2 dans| 
une rencontre éliminatoire. Taylor 
exhiba son jeu brillant habituel et 
il compta quatre coups de trois de 
suite, ce qui lui donna la marge 
suffisante pour vaincre Fraser.

Taylor eut une ronde d’approxi- 
mativement 70 contre 72 pour Fra­
ser. Ce dernier ne sera pas sur les 
rangs au tournoi de cet après-midi, 
mais Taylor jouera et, de la façon 
qu’il manoeuvre présentement avec 
ses bâtons, il sera difficile à battre.

Les 16 meilleurs joueurs de la 
ronde de qualification d^aujour- 
d’hui en viendront aux prises sa­
medi dans des rondes éliminatoi­
res de 18 trous, disputées dans l'a- 
vant-midi et dans l'après-midi. Les 
semi-finales et la finale aura Leu 
dimanche.

TIR AGF D’AUJOURD’HUI
2 h . Bob Adams, Boston; M. Pinson- 

nault Laval. m ,
2 h. 05, Albert Rolland, Laval; Jim Tel- 

(er, Hampstead. _
2 h. 10. E. A. Weir, Summerlea. R. A. 

Bills. Kanawaki.
2 h. 15. Jack Cameron, Istemere; Ken 

Ward. Summerlea.
2 h. 20. A. H. Bêrubé. Islemere; Nlck 

Besner, Marlborough.
2 h. 25, Jules Chartier, Laval: Joe Atkin­

son, Summerlea . .
2 h. 30, Harvey Martin, Kanawaki; J. W. 

Yulle, Royal Montréal.
2 h. 35. G. M Ferguson. Beaconsfleld; 

D S. Yulle. Royal. Montréal.
2 h. 40. J Beaubien Jr, Laval; M. W. 

Hayes, Shawbrldge
2 h. 45, C. F. Kitchle, Shawbrldge; F. B. 

Manker, Summerlea.
2 h 50, A. Morris. Beaconsfleld; A. C. 

Howatson, Kanawaki.
2 h. 55. R. L. Scythes, Kanawaki; W. Mc- 

G. Gardner, Seigniory.
3 h.. W. A. Clark, Kanawaki; W. D. Tay­

lor, Summerlea.
3 h. 05. F. G. Taylor, Beaconsfleld; E. 

P. Dunford, Islemere, Islemere.
3 h. 10, H. R. Pickens, Jr., Marlborough; 

Jack Cowle, Kanawaki.
3 h. 15, L. T. Burpce, Islemere; J. C. Mc­

Connell, Mont-Bruno.
3 h 20. J. A Blondeau, Laval; A. G. Mc- 

Martln, Grovehill
3 h. 25, J. Bews, Rosemere; A. Guth­

rie, Grovehill.
3 h. 30, R. Ouimet, Laval; H. Barrette, 

ShaWbrldge,
3 h. 30, C. A. Ranson, Rosemere; B. J. 

McGrath. Grovehill.
3 h. 40, p. w Earl. Rosemere; P. B. Dy. 

son. Beaconsfleld.
3 h. 45, A. R Muray, Beaconsfleld; Louis 

Mongeau, Laval.
3 h. 50, R. F Murray. Beaconsfleld; R 

O. Blachford. Rosemere.
3 h. S3. René Mongeau, Laval; O. M. 

Qrassby, Grovehill
4 h. F. e. Holloway, Orovehill: Frank 

Robinson, Shawbrldge.
4 h. 05, J. D. Fearce, Beaconsfleld; L. 

F. Hamilton, Grovehill.
4 h. 10. L. T Parsonage, Grovehill; W. 

L. Hogg. Bcacorslleld.
4 h. 15. E. DesJardins, Grovehill; N. 

Levine, Wentworth.
r>r k' E K<,nt. Summerlea; Dr Dudley E Ross. Royal Montreal.

4 h. 25, E. C. Holloway, Summerlea; Ro­
bert Lyle, Marlborough

4 h. 30. O. E. Fenwick, Summerlea. O. 
B. Taylor, Kanswakl.

4 h .35, Frank Mallley. Summerlea; et Autre.

Le tournoi est retardé
On a annoncé hier soir que les 

dates du tournoi pour les cham­
pionnats juniors de l’Association da 
tennis sur gazon de la province da 
Ouébec avaient été changées du 21 
au 21 août pour le 28 août au 2 sep­
tembre. Le tournoi sera disputé sur 
les courts du club Notre-Dame da 
Grâce, tout comme l’an dernier.

Les officiers du tournoi antici­
pent une grosse liste d’inscriptions. 
L’an dernier, il v eut envirôn 100 
jeunes hommes d’inscrits et 50 jeu­
nes filles.

Les favorites victorieuses
East Hampton. N. J. — Les qua­

tre joueuses choisies ont toutes 
avancées x la semi-finale des sim­
ples du tournoi de tennis par invi­
tation d'East Hampton, qui se de- 
roule sur les courts du club Maid­
stone. Alice Marble, de Beverley 
Hills, Cal., a été la principale ve­
dette de la journée, car elle per­
dit son premier set de l’année, en 
remportant une victoire de 3-6, 6-1, 
6-4 sur Pauline Betz, brillante jeu­
ne victuose de Los Angèles.

Mlle Marble, championne des 
Etats-Unis et de Wimbledon, ren­
contrera maintenant Dorothy 
Workman, de Los Angeles, quatriè­
me favorite, qui a disposé de Vir­
ginia Wolfenden, de San-Francis- 
eo, par 6-3, 6-4, hier.

Mme Sarah Palfrey Fahyan, de 
Brookline Mass., deuxième favorite, 
dut lutter avec acharnement pour 
triompher de Dorothy May Bundy, 
de Sanla Monica, Cal., par 2-6, 6-4, 
6-4, et Mlle Jacobs1 2 3 4 éclipsa Mme Re­
né Mathieu nar le pointage de 6-2, 
6-2. Mme Fahyan et Mlle Jacobs 
en viendront aux prises pour la 
droit de passer à la ronde ultime.
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CORBf DISTILLERIES LIMITED

Articles pour hommes
Complets — Paletots — Chapeaux 

GEO. DUCHARME,
chef du rayon.

Cravates, etc.
Téléphona :
HArbour

8191
Itilâl

FRANÇOIS DESJARDINS, prèiident

— mo­
rue St-Denis

pré»
Dorchester

Articles pour MM. du clergé
Douillettes — Chapeaux romains et outres. 

LOUIS DUBORD,
chef du rnyon.


